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Comte de Lally-Tolendal demande (a démifion elle a tré 
acceptee, & Pon artend que (on Suppléant le remplace. ' 
À Les Députés des Provinces Belgiques , qui avoient de- 
mandé Samedi dernier. à parler: fur la proprieré des Biens | 
Eccléhiaftiques ;ont-réiréré leur demande au-commencement ' 
de cette Séance, annoncant qu'ils avoient à expofer des par» ' 
ticularités furles inrérérs particulier de leurs Provinces 
£gard 5 il a éré décréré qu'ils auroient la parole préférable- 
ment aux autres Membres inícrits au nombre de ceux qui 
-M. de, Beaumetz a. profité le premier du bénéfice de ce ' 
Decrer: il a cependant déclaré qu'il n'entendoit pacler que . 
comme Repréfentant de la, Nation en général ; on a 


M. le Préfident a fait à: PAMemblée M. le 


lo premoit-ce parti pour avoir occalion de déve- , 


apper Lon opinion fur le fond méme de la queftion, opinion ,-* 
Qui ña para dérerminée par aucune. particulariré relative la. 


Province d'Árrois, dont il et Dépuré. - 


Cor Orateur seR. derbi: 
propolé dérablir , 19. que la Nation 
roprietaire des Biens Bccichaftiques «¿ces Biens 
dit pas:6ré donnés à la Nation; la Nation les 


contiderés comme ne lui appartenant pas, puifqu'elle les a 


La 


. 


. 
de o 


ta se 


e 
. 
* 
A : 
- é . . ' a Y 
- . 
5 e a” 6 º á 
a 
- 
- 
5 e 
» 
| 
E f 3 
4 
- 
: 
$ » 
- N 
A 
+ 
4 
2" q A 1 
| = 
- 
pó > / dá À 
. 4 - . 
E + 5] 
| gr” 4 
. 
Ê 
% 
x. 
o 
- 
(1 
- 
q 
. 
r 
” 
La 
A 
: 
» 
* . 
A 
+ 
4: 
A 
4 
4 
4 
. , 
> 
lo 
E 
a 
te a 
y 
de 
144 
> as 
- + . y 
- 
4 1 
. q 7 
a 3 
“ + 
. 
CA 
/ 
> . 4, 
e 
Edo 
É 


afujertis aux Impóts , & quielle en a fouffert & exprellé- 
ment permis en différens temps Paliénation ou 'hypothe- 
008 2º, que la propriéré de ces Biens n'apparrient à per- 
onne , ce quil a fondé (ur un texte des Loix Romaines , qui 
dit que les Biens confacrés res nullius. 


Mais il étoit indilpenfable de fuppofer un droit quelcon-- 

“que de Propriété. M. de Beaumetz l'a arrribué à PEglife, & il 
a étayé par tn texte des Capirulaipes de 803, qui 
porte que celui qui donne fes Biens à I'Eglife , les donne à 
Dieu Senon à dautre Deo dedicar & non alter, 

- *T reffoit encore à favoir qui peut exercer la Propriété at- 
tribuée à Dieu fur ces Biens; POrateur , au leu de répondre 
direétement à certe queltion , a expliqué fes craintes fur les 

“inlurreétions qu'il (uppofe pouyoir êrre occaliennées dans 

las Provinces Belgiques par le Décret qui prononceroit que 
les Biens Eccléfialtiques appartiennent à la Nation. > 


 Entr'autres prétextes de craintes , M: de Beaumetz a fait 


-— valoir la peine qu'autoient les Habitans de ces Provinces de 
voir fortir-de leur fein les revenus des Biens Eccléfialtiques; 3 


¡Ll ne faifoir pas réfléxion, dans ce moment, que le principal 


des abus reprochés aux: Adminiftrateurs aétuels des Biens des: 


Bénéfices confidérables., ceft d'en confommer les revenus 
hous du lieu de la fituation des Bénéfices. A 
-EOpinant a, propofé d'ajourner la queftion au temps od 
"on pouera [e procurer des renfeignemens des Aflemblées 
Próyinciales à érablir. | 
-M, Lapoule a foutenu que les Eccléfiaftiques font incapa- | 
bles de pofleder des Biens ; il a fondé fon opinion fur PEcri- 
ture-Sainte, qui veut que les Eccléfiaftiques loient entitre- 
ment détachés des Biens de ce monde ; POpinant a ajouté 
qu'il faut excepter du Décrer qui doit déclarer le droir de 


* propriété de la Nation ,'les Biens délaiffés par des Com- 


munes aux Curés , & ceux que pofsêdent les Hópitaux &: 
Un Eccléfiaftique a oppofé aux prétentions du Clergé-la . 
vérité de principe & de fair, que les Biens Eccléfiaftiques- 
font la rançon des péchés des Fondateurs & la reflónrce naru- 


"tele des pauvres; iba prouvé, par des exemples que rap= 
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pofte notte Hiftoire, que nos Rois, Repréfentans de la Na- 
tion, ont diípolé de Biens dans différentes 
& il'a propolé de fupprimer les Commendes & tous des au- 
tres emplois fans fonctions... 


Ma, le Chapeliér à réfumé tour cê qui a éré dit de plis 
apparent pour le fyftême du Clergé, dans Ec 
dans les précédêntes , t& il y a répondu d'une imanibre 
* quênte & démonftrative, aprês quoi il a fair des obférva- 
tions qui ónr paru aufli néuves qué concluantes. 
“Cet Orareur a fait remarquer que ce feroit un Mmoyth iñ- 
faillible de faire renaitre $: de confolider la diftinébtion d'Or- 
dre, que d'attribuer au Clergé la propricté des Biens dont tl 
- jouit; ce feroir bien alors , a-t-il dit, que les Abbés pour- 
roient vivre librement Jas pudeur & fans freir ; il à áppuyé 
fon fentiment de celui de M. Tutgot, dont il a dit, avec rai- 
fon, que citer ce vertueux Miniftre , c'eft appeler la vertu en 
L'Oratéur a jultemeñe reproché aux défenfeurs du Clergé 
de yérre plaints A , & davoir dit nos Biens , en 
patlant dos Biens deltinés 4u culte Divin & aux fecours des 
indigéns, fi Pon né deveit reconnoitre'd autre culre 
que celui des Prélats qui le croyent Pornement de VEglife, 
d'antres Pauvrês que les Ecelelraltiqúes trop-avaritageufe- 
ment dotés. Es: 
Les intérêts particuliersde la Bretagne, que Pon s'atrendoit 
à voir traiter pár ce Député, nont pas formé le principal 
objét de lon difcours; ila ra pelé que le traité de réunion de 
la Breragne à la France rél 


| | ervoit rous les Evêchés de cette 
“Province aux órigináires du pays; máis POpinánt ién à pas 

tiré de prérexre de erainire d'inluttéftión, ni même d'imptó 
bation, Il a propofé de décréter que " Aflemblée s'occupéta 
dans cette (ellion des moyens de titer le meilleur parti des 


Biens Eccléliaftiques. 

Un gránd nombre de Membres ont demáindé aller atit 

(ur la queítion. M. 'Abbé Mauty, qui a déja parlé deut 

Sois fur éerte Motion , voulor titi rrollitmé Ditcotts. 

1'Allemblés a paru y répugher; Se M. le Préfidént ayant 

tohfuké PAMkmblde; pour lavoir on cohrinuweéroit 14 dif 
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| 
ila été décrété qu'on iroit:aux voix fur la queftion 
“principale, & fans plus ample difculhion, fauf à s'expliquer 
(ur les amendemens.. 


L'Afflemblée entend la lectare , d'abord de la Motion pro- 

pofée par M.:de Mitabeau, qui étoit Vobjer de la difcullion, 

“enluite des rédactions & amendemens qui, dans le cours de 

“Ja difcullion, avoient été propofés par MM. Thouretr, P'Ar- 

_chevéque d'Aix; de la Rochefoucault. Lapoule,le Chapelier, 

- Darche, de Cazalés; Malouet, de Beaumerz, Duquefnoy., 
du Bois & Lanjuinais. 


“Un grand nombre d'autres amendemens-étoient (ur le 
Bureau, 8 -plulieurs Membres en envoyoient fucellivement 

— «autres, ce qui eút rendu la folurion dé la queftion intermi- 
nable dans la journée-C'eftice qui a déterminé PAMemblée 
4 décréter qu'il ne feroit plus reçu'aucun amendement. | 


Il y avoit en effer Mifilamment fur quoi fe décider dans 
des arhendemens déjà lus, -puifque les uns portoient que la 
“Nation auroit la fimple difpofition des Biens Eccléfiaftiques , 
fans pouvoir en détourner Pufage de leur primitive deítina- 
tion. Les autres tendoient à faire jouir chaque Province de 
Texcédent des Biens Eccléfialtiques de fon enclave. 


< En cet étar M. Deftourmels a demandé la priorité pour 


- la rédaétion de M. de Beaumetz. 
Me. deCazalês a dit que le principe deyoit être propofé 
avec fimplicité, 8 qu'il nºyavoir leu à délibérer for au- 


- M. Démeunier a demandé la priorité pour la Motion de 
— Thourer, afin d'aflurer aux Curés au moins 1200 


- M. de Mórabeau-, pour concilier les opinions de | Afem- 
“bléc, a propofé une nouvelle rédaction en ces termes: qu'il 
foit déclaré, 1%. que tous les: Biens Eccléfiaftiques font à la 
difpofition de la Nation, à la charge de pourvoir,, d'une ma- 
- niére convenable, aux frais du Culte, à lentretien de fés 
Miniítres, & fous la furveillance & d'apres les inftruétions 
“des Provinces. 2%, Que dâns les, difpofitions qui leront fai- 
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tes pour (ubvenir à la dotation des Cutés , il ne puiffe leur 
êrre afluré moins de 1200 liv. par année, non, compris le 
jardin & le logement. jr 


-M. de Foucault d'Adimaldie a demandé que la premiére 
rédaction de M. de Mirabeau fút mile aux voix.: E Aflem- 
blée a accordé la priotité. à la feconde rédaétion ci: deflus 
| | 


“Alors fe font élevées divérles Opinions. Les utis ont de- 
Eco la queftion préalabie , c'eft a-dire, qu il n'y a lieu à 
délibérer ; d'autres ont conclu à Pajouráement , quelques- 
uns à la divifion' ; plufieurs ont redémandé la difcuflion : le 
plus grand nombre enfin a demandé lappel nowginal fur la 
leconde rédaction. 


L'Affemblée a décrété de fuite qu'il feroit paffé à Pappel 
nominal, & il a été réglé que les Opinions le rédoitolene 
aux feules expreffions oui & non. 


ef réfulté du récenfément des voix, que, (ur le: nom- 
bre de 954 votans, il y en a eu 568 pour Pafficm Live, Se > 
346 pour-la négative, Sc.enfín 40 voix perdues; enforte que 
- Décret a paflé à la pluralité , de la maniêre qui fuitz 


* LAMemblée Nationale décrite , 1%, que tous les. Biens 
Eccléfiaftiques font dans la difpofirion de la Nation; à la 
charge de pourvoir, d'une manitre convenable, aux “frais 
du Culte, à Pentretien de fes Miniltres, & au foulagement 
des Pauvres ; fous la furveillance de daprês les inftructions 


“2º, Que dânsles à faire pour (ubvenir à en- 
tretien des'Miniftres de la Religion , il ne pourrá «¿rre 
afluré à la dotarion d'aucune Cure moins de douze cents . 
livres par année, non compris le logement & le jardín en 
dépendant. Y 


La Séance a été terminée aprês fix hêures, 8 id à 
demain mardi, heure ordinaire. 
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paroit dans ce moment: 
1º Motion (ut la vente-des Biens du Clergé , par Mil E. 
yéque d'Autun. | 
2%, Motion de M, Thouret, Député de Rouen, (ur la 
meme queftion. 

Opinion de M. PAbbé Maury , Député de Péronne A 
fur la même queftion. 

+ Difcours prononcé par M. Gouttés, Curé d' Argeliers, 
ta Motion relative aux Biens du Clergé. 


Il paroit 
- Dilcours de M. du Pont, fur Pérar 8 les reflources des 
Finances , imprimé par ordre de PAflemblée Nationale, 
in-8º. de 218 pages , avec fix tableaux. 
-On y tróuve beaucoup de chofes curieufes fur la queftion 
relative aux biens du Clergé. 
oy de M. Treilhard, fur la propriéré des polfertions 


Opinión de M. le Comté de Glermont-Totinerré (ht e 


Portraits de MM, les Députés à I' Affemblée Nationale 
de 1789. Prix, 4 livres. Cet Ouvrage paroitra tous les quinze 


¡outs (uccellivêment, par livrailón de huit Portraits. Al Paris, 


chez Baudoiiin, Imprimeut de Aflemblée Nationale, rue 
du Foin Saint-Jacques, Nº. 351; Maflard, Graveut du Roi, 
rue & porte Saint-Jacqués; Jautrer, Matchand d' 
Palais Royal, 


o 
- Fá 
- 


A Paris , chez Baunovin , Imprimear de 'ASSEMBLÉE 
- NATIONALE , vue du Foin S. Jacques, Nº. 31. 1789» 
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pe: 2 ouverte par du 
de la: précédente; a «e lecture une Adrella 
de la Ville d'Auch. 


Ke Comité de cette Ville a par une 
tion explicative, la protejtation que la Chambre Eccléfiafli- 4 
que de certe Ville avoir faite contre les Décrets de LAlem- | | 
blée Nationale: cetre proreffation n'étoic pas le vary géné- 
ral du Clergé d'Auch; il Ya annoncé par un aéte impro- 
batif, quí 'consient au mioins' les “exprelfions de la rétrac- 
tation la plus formelle , & une adhéfión bien exprelle aux 
Décrers portés par les Repréfentans dela Nation; 
“My le Préfident a annoncé que le recenfemeñe des voir 
pour la ¿Hojminarion: des deux: Infpeéteurs des Búreanx 
charge MM. Anfon & Salomon de cette furveillance. 


part à! Affemblée de la démiffion de MM: 
Veytard, Bernard-& d' Abbaye ; ; elle a été acceptés, * 


M Duc de a  préfenté à. un don 
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le Comte de Mirabeau a de. décréter.que 
Les Municipalités continueront d'exercer dans Jéur | 


“aétuel, fauf les changemens a faire. pour remplacer ceux 
des Offcieis Municipaux' qui font dans le cas de forrir 


à Pordre du jour. 


patriotique de la part Offcieis, fficieis & Soldats 
“du Régiment de Beaujolois par | fon his.. Ce 
a arrêté par deux. délibérations réirérées, de faire 
ada: Nation le factifice d'un mois entier des appointemens, 


- dela folde & du prér. L'Allemblée a chargé M. le Prél- 
dent d'égrice une lettre de remerciemént 4 ce Régiment. 


M. de Nibbr a y une Tettre relati- 


vement, au facrifices patriotiques du quart ; elle a été ren- 


voyée au "Comité: des Finances. 


Un Géographe qui soccupe d' un relarif à | 
divifion du Royaume en grands Départements, a fait de- 
mander à PAffemblée Pautorifation néceflaire pour qu'il 
puiífe exécuter fon Plan dans toutes les Provinces ; ; ce qui 
lui a accordé. 


e 


de “charge au premiér Janvier prochain , & a demandé que 
ces Officiers fortant foient remplacés par un Comité de 
sing choifir dans le Confeil des Municipalités, 


y 


“Cote Motion pa pas. éré appuyée, > &M. le Préfidesi a 


br 


fut, décréré à la finde la de Fendi de 
- Fenyoyer à la premitre: Séance deftinée à la Conftirurion A 
la difculfion qui-occupoit-pobr : lors. PAMemblée : 
Vordre du jour pour anjoúrd'hui. En: conféquence:M; le 
Prélident a ordonné la Jedture du procés - verbal de: da - 
de Judi > abin de à 
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d une réclamation tendante à excepter les fils-de-famille, 


EZ 
_ le ráppéler à Pordre. . 


quéftion que celle qui avoit été le 2 9 a 
| des fils-de-famille. 


M. le Comte de Lameth, qui avoit das 
journer à. aujourd hui, a déclaré. qu'il avoit-eu deflein de 


dans la Séance du ila demandé à érablir. Lon 


a été décréré que tout avoit été décidé, - 


n avoit , dans “cette “précédênte Sédhico, 


du Décret qui exige une “contribution de É equivalent d” um 
“marc d' argent , dligible dada les Alfemblées. po. 


Ea M. de Cultine a , parlé contre les Décrets rendus dans . 


la Séance de Jéudi; ce qui a le 


y 


“M. Mattineau a foutenu qu il, ne peut être agité 


comprendre dans Pajournement: tous les Décrets portés | 


L'Allemblée: a déctéié que de Lamech ne 


pouvoit pas être entenda (ur cette e propolition contre les 
Décrets rendus. 


M.le Préfident a enfuite mis aux voix. queftion qui 


ni en difcuflion à la fim de la: Séance de Jeudi, Lavoir - 


4 PAMemblée avoit entenda décider par fon Décrer con-' 


tre les fils-de- famille, comme contré. tous autres. 


M. Tatger rappelé. la queftion: un autre 


Membre dans uné des 'préçédentes Séances , favoir fi les. | 
Minifttes & les agens du pouvoir exécutif feront 
| La difcuflion- (ur cette matitre a été ajournée. 


Gaultier de Biauzat a -demandé que Fon 


. 


4 


4 
. 
, 
. $ 
+ de “ques, À 
FNG * + 
x 
à 
y 
a a E 
. Es 
a 
' 
mu 
- 
- 
“ 
. 
e 
. 
+ 
+ 
y 
h 3 
4 
« 
+ 
= º 4 - 
47 
De 
$. 
- 
- e 
e 
De 
A * 
3 
. 
A 
- 
a 
, 


8. M. de ont que 
Pon traitãr de préférence le Projet: propolé parle Comité 
de Conftitution pour la divifion du Royaume 5. ils om 
foutenu a. Pappui de leur opinion que la décifion fur. 

cette étoit préalable Porganilacion des Muni+ 


de Biauzar a inté; qu'au il 
Falloie commencer par organifer les Municipalités , paros 
que les Municipalités doivent étre les élémens des Aflem- | 
- Blées graduelles ; il a ajouté que tel étoit le veu des 
Provinces, & il a oblervé quil étoit d' antant plus Ur- 
gent de sen occuper , que le plus grand nombre des 
Villes durres Communês font expolées aux incónvé- 
niens de la multipliciré du peu «accord des pouvoits 
qui s'y font formés , & prétend Yauto- 
tité municipale, 


“MM. Démeunier le Comte de Rewbell 
ont combat cette opinion, par: un argument tiré d'un 3 
Déctet antéricor, qui porte que le projer du Comiré . 
fera (oumis à la difcuflion par préférence. La queítion 
- ayamt été mile aux voix, PAdemblée a décrété quielle 
Continutta ta difeuffion de projer qu Comité de Confti- 
tution. 


“M. a le projet du Comité; PAlemblée. 

a ordonné que le Diícours de cet. Orareur: fera incef- 

famment imprimé. On s'atrend qu'il. fera diftribué avant la; 

“fin de la Séance de demain; ce qui nous den. 
donner ci Pextrait. 
Nous devons cependant ceux quis ne  poueroient 
Te. procurer ce > M. ya 
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Rabat de St. Etienne à aux Mem- 
de PATemblée, de prendre connoilfance des Cares. 


de de France., y faire leurs oblervations 


Turface. Il a dit que la regle de divilion par population A 
convenoit mieux ; qu'il falloit refpecter , autant que, bon. 
pourroir , les limites des Provinces. | 


“-M, de Mirabeau a propofé un plan de divilión: de Po | 
France » Qui a excité les applaudiflemens de 
&, à la fuite, il a lu un projet de Réglement pour Por». . 
 gamifation. Il adopte la divifion par population. Nous. 
nous occuperons pas à donmer Pextraíit de ce aval, 
parce que P'Alffemblée en a ordonsé Pimprellion és las. | 
1 fufir de dire qu'au-lieu de trois degrés . 
d'Alfemblée , comme dans le Plan du Coimiré de Conftiru- 

tion, M, de Mirabeau fimplifie la marche, en men 
que deux, au de 120 divifions au lic | 
¿La continuation de la diem « de cette queñion a 

tenvoyée à demain. 

M. le Chevalier de a propofé « une” 
Motion tendante à décréter que les Parlemens continueront 


leurs vacations juíques à ce quiil en ait éré aurrement or. MN 


donné, & que ceux no font aeruellemêm en exercice 


«da. raifon de cette Motion ef que Corpa p pour 
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roient plus, dificile des Alfembléss 
Provinciales & Municipales. M. de-Lameth-, en rendant à 
juftice aux fervices que les Parlemens ont rendus ada 
Patri contre le delpotifme, fait voir les dangers de Pexif- 
“tánce d'un Corps accoutumé à Pexercice d'úne autotité 4 
La Motion a été ippuyés “pár M. Target avec 
déloquence, & toujours en rendant juítice aux individuos 
qui compolent le Parlement , , & n Vattaquant que Fefpris 
Frereau a | demandé Pajonrnement de la Motion | 
jours, pour donner le temps de difcuter une Motion auf 
importante ; fur-tout relativement aux affaires criñinelles, 
auxquelles la Chambre des Vacations ne peut fufhte. > 
Thouret a, combattu avec ayantage la Motion de 
par cette puillante confidérarion que file 
Décrer n'eft rendu' dans le jour, il eftoprefqu'impollible 
“que Penvoi du Décrer prévienne la rentrée des Parlemens 
aux extrémités du Royaume; ál a: dir que d'ailleurs les 
Parlemens ne font en pleine activité qu'aux Kois; quela 
- continuation des Vacations ne peut nuire juíques là, & que 
Qi à cette époque Porganifation. du. judicialco 
fera faite. 


PEvéque Oleron. a demandé que. le Parlement de 
Pau foir excepré. | 


M. Rewbell a demandé aulh exception pour Confeil 


“Vacation. 


>, 


“M. Gaultier de a hier remarquer que fi le 
feil Souvetáin d'Artois pouvoit former. Pobjer: Yun amen-.- 
dement, il fandroir en auf les Cours des | 
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- “notammient. de E Province ; mais. 
le Confeil d' Artois & les Cours. des Áides n 'éroient com- 
- pris, ni dans la lertre, ni dans Pelprit de. la Morion, E. 
| que les Cours, dont plufi curs nont méme : pas, de Cham- 
bre de Vacation + pouvoient & devoient cominuer leurs 
fonétions ; ; en conféquence a concla quiln'y. avoit pas 
licua délibérer fur Famendement Sc ila propole, la 
amendement ; PAMemblée délibérant fur la queltion préala= 
ble , a décrété qu il my ayoit. pas lieu de délibérer. 
-M. de la Rochefoucaulr a appuyé la. Motion . par. de 
| motifs politiques ; aprês la difcuílion. de 
- quelques Allemblé a porté le Décrer 
Alfemblée qu 'en Tépo-, 
“que peu Eloighée ou elle” de la nouvelle orga- 
“nifation du pouvoir judiciaire., + 4% que: tous les Parlemens 
- du Royaume continueront de' relter en vacance, & que ad 
ceux qui feroient rentrés;” reprendront Pétar de vacances 
-que les Chambres des Vacations continueront ou reprén- Tê 
dront leurs forétions, & connoitront de' toutes caules, | 
inftances & procês, -nonobltanr toutes Loix & Rêglemens 
Yee contraires, julqu' à ce, quil ai autrement ftatué à 
cer égard , que tous autres “Tribunaux. continueront: a 
tendre la jultice , “en la maniêre accautumée. 


"Ao » 
a, 


Que M. le Préfident fe rerirera (ur-le-champ par | 
devers le, «Roi, pour lui demander' la fanétion fur ce 
* Décret , & le fupplier de faire expédier toutes lettres ses 
ordres à ce nécellaires, Signé “Camas, , Préfidene ; Le. 
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Alexandre: de Lama, Thoutee A Barnave, sã 


crétaires, | 
Enfúite Me Maite de Paris MM. du Comité de 


Police. font entrés , ¿82 ont fait lecture. d'un Arrété,, dun 
- Mémoite & d'un projet de Rêglement relatif à à la po- 
fice de Paris » fur lequel ils ont demandé un - Décrer A 


PAfTemblée. 
été décréré qu'il en fera délibéré di 


$. da Séance a été remile à demain nguf heures. du 


LAS. 
e 


“on. , tous les jours., “chez Baupoum, Impri- 
meur de a cá Nationale ; ; rue du Foin St. Jacques, 
tá ix'efk de "to pour deux mois, franc de port, | 
pouca Province; 9 livres pour Paris, 
MM, & MM. les da. 
wenbal de PAfemblée Nationale A, ne pay | 
que:6 livres pour deux mois. 
1 paroit dans ce moment :. ut 
Motion fur la ente. des Biens du; Clecgé, pas 
M. Evéque d'Autun. 


de M. “Thoúrer, de Rouen, , far 


| la même queftion. 
Opinion-de M. Mausy , Député dá Péronne , 
| É Aa la même queftion, 


N 


“4º. Difcours prononcé par M. Goutres, Curé, d'Arge- 
“Meus, fur la Motion relative aux Biens du “Clergé: 
Difcours de M, du Pont, fur l'étar & les | 
, imprimé.par ordre de 1'A/femblée Nationale, 
wn-8º. de 218 pages, avec 6 tableaux. |. 
* Opinion de M. Treilhard, fur la des 
fions du Clergó., 
«Opinion deM. le Corse de Clermont-Tonnerte fue 
8% Réflexions fur ce qui a fait ce qui refte à | 
ire, lues une Société d'amis de la paix, 
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yerbal de la Séance du Lundi & de celui de La: _Séance 
d'hier: VAMemblée : a fait quelques correbtionsi 
Tia enfuite' été fair mention de diferentes 
de quelques dons parrieriques... 
“Le Procureur du Roi des Eaux & Forêts - 
e faire graruitement la le-ée de la contribution partio= 
tique de fa Paroille , & de plulieurs autres yoifines 
pies Villes d” Agde Sainte-Livrade , Saint-Vallier ; les Fa 
bricans. Gantiers de o & quelques aurtes Comma- 


- nes voifines de cette Ville, ont adhéré entitrement aux 
 Décrers de PAemblée. Nationale ; celles; dé ces Com- 
- munes & corporarions qui dépendent du Daúphiné , ont 


manifelté leur oppofition à Aflemblée des Frars de cerre 


Province... &. les: Fabricans ont fait un don de. 


2000 31 Nation. + 
M.. le Préfident à rendu. compte A PAMembleo de la 


miflion: dont elle Pavoir: chargé , hier, aupres du Roi, | 
obtenir . du. Décrer relatif. aux. Biens - 


ocléfiaftiques , Ta fandrion & la prompre publi ication de”. 


pos a les vacances des Parlemens. - 
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“septibles. | | 
“> Qn a. tépondu que ce feroit entreprendre (ur Pauto- | 


adoptée. 


Lw 

4 


“Sa Majefté répondic 'qu'elle feroit ¡publier le premier 


4 te 


-Décret-, & quelle fanftionneroir & feroir publier 


incelamment le fecond. 
¿Mo Targer a oblervé que le Décrer relatif aux Biens | 
Eccléfiaftiques , ne devoit pas êrre feulement publié; que 
comme atte de Conftitution , il devoit érre accepré. 
- Cette obfervation en a occalionné d'antres fur la forme 
dans laquelle de Roi ar accepté le Détrer qui interdit les 
Allemblées par diftinétion d'Ordrós y laquelle ne 


f 


donne pas Vidée d'acceptatiom. 


M. Martineau a propofé de jaindre chacun-des Dé- 


crets, eniles prélentant au Rot, Padte rédigé Paccépta- 


tion, ou de fanétion, ou de proniulgation & de“publica- 


tion , fuivant que PAllemblee en croirafes Décrers ful- 


rité Se Vexercice de la Royautê. 


M. Duguélnoy a cru trouver la caule des inconvé- 
niens qui failoient. Pobjer dé cetre difcullion, dans le re - 
tard à “effetuer les Décrers qui réglent la forme des di- 
vers actes à rendre pat le Roi fur les Arrêtés pris & à 
prendre par Y Affemblée; en conféquence, il a propolé 
de décréter que le Comité de rédaction , qui fur chargé, 
dans une des dernitres Séances tenues. à Verfailles, de 
rédiger la forme de ces actes , communiquêra fon travail 
à P'Alffemblés dans la Séance de demain , pour que M. 
le Prélident prélente inceflammenr à Sa Majelté cetre 
forme à donner à fes propres actes, & les autres Décrets 
qui ont été rendus fur la Conftiturion. Cerre Motion a 

M. le Préfident a rappelé Pordre du jour, & M. Du- 
queínoy a 'parlé à Pappui du Plan de divifion propofé 
par le Comité de Conftitution. - Ro 


Suivant cet Opinant les divifions ne doivent êrre réglées 
- Que prr le droir narurel & pas les bornes phyíiques; il a 


propolé d'établir quatre-vingr grands Bailliages, ce qui 
a excité une ruméur confidérable: aprês quoi il a dic 


“que l'Alflemblée ne devoit plus craindre de difficultés, 
- aprês avok tué les deux corporations les plus redoutables; 


cerre exprellión a encore occalionné quelques bruits. 
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- mens, ces Départemens fullent autorifés à fe réunir 
pour traiter des affaices de la Province, ajoutant qu'il 
étoit expreflement chargé par [es Comertans. de faire certe | 

demande , & il a laillé entrevoir que certe Province n'ap- 


k 


“M. le Marquis de Vaudreuil a demandé ¿que dans le - 


cas oú le Languedoc feroit divilé en différents Dé parte- 


prouveroit pas la divilion fans cette condition. 


Un autre Gentilhomme, Député,-de Carcaflonne, a * 


aluré qu'au .contraire la Sénéchaullée adhérera fans rel- 
triétion aux Décrets de l'Aflemblée. 

M¿de Landine seltélevé avec bearcoup d'énergie contre 
le plan du Comité de Conftitution pour la divilion de- la 
France: ila' £iirconfidérer ce projet comme d'une exécurion 
dangereuíe , particuligrement pour da Province du Forez ; 
& (on Difcours , parfemé de faits 'hiftoriques & de ficurs 


d'éloquence , a été juítement applaudi. a 
SM. Barnave a fort folidement établr, qu'il y auroit des 
inconvéniens à multiplier les Aflemblées graduelles comme 
“Je propofe le Comité, & il a pris un parti moyen entre -. 
- Je plan du Comité & celui de M, de Mirabeau, cê qua | 
paru être approuvé par une grande partie de PAflemblée. 
—-M. Gaultier de Biauzac a cru trouver.des difticulrés & 
“du danger dans Pexécurion du plan de ce Comité , & il 
a dir que la facilité de faire les divilions fur les expli- 


cations des Provinces , & fans rompre les liens de P'habi- 
tude & de Vinrérér , rendoir ce plan du Comité abíolu- 


ment inutile. Il a adopté Pidée de M. de Mirabeau:, de 


“fe déterminer principalement par la population; Pétendue 


trióts, fur quoi “on 


«de, terreih étant (ujerte à trop de différence , pour que fa 


confidération puille bien régler ou améliorer la divifion 


“du Royaume en Déparremens.. 


- Portant à fix 


-ou fept cents mille ames, ou environ, la 


“population nécellaire pour forinier des grands Dépar- 


remens ,'chacun de -cês . Départemens pourroit étre (ous- 


- divilé en fix ou fept Diftridts, de centou centvingt mille | 
ames: chacun , ou, plus ou moins., fuivaht: que Fon éta- 
bliroit un moindre cu un plus grand nombre de Dif- 

fe régleroir par: les convenânces des 
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“Commines; própres à former úne Cole autoiênt um 

Corps Municipal, qui féroit chargé de, Palierte des Im- 

- pões fur fes. Membres, & de A ARI. des. ¿AAA 

de la Commune. 

Ces Múnicipalités noínmeroient Officiers Se 
Dépurés dans Wes Aflemblées générales qui ne, feroient, 
jamais compolégs que de 100/08 120. Membres toutau 
qui feroient ordinairement bign mins nom 4 
-Ces Députés fe Féuniroient cliacan, dans 

Jorfqu'il faudroitnommer, fot les Membresqui torméroient | 

PAi emblét du Diftriót., foir ceux qui de=, 

“vroient entrer dans 1'Allemblée Provinciale. Loit Deé-: 

putés à P'Aflemblée Nationale, 

M. Démennier fappelle a PAfemblée . que tous. fes; 

Membros font diaccord fur les principes.,.quils fentent 

Pindifpeníable nécellicé de divifer de mouveanile 

Royaume ,.qu'ils ne diffgrent que ur les. mayens dopárer: 

cerre diviliom. . | 
Y di quede plan du Comité fur tous; 
ceux qui obt éré propofés; que les Membres de ce Comité, 

fe font dirigés d'apres deux grands principes diordre. pu- 

blic; qu'ils ont cherché à dérruire cer elprit particulier» 

dé Province;'ôc à érablir cer efprit, cer intérer général. 
qui doivént :añimet les Citoyens d'un grand Empire 5 qu ils 

vôula :fairé des, Francois. '. 

“Le Comtéa de plus confidéié que. ce de: 

seno qui couvre la furface du'Royaume ; ne fai-: 

foit-que mulúplier les petits Se “devenoit 

à la Sociéré entitre. 

ll faut une bale rerritoriale;, parce 

“ef toujours la méme., parce qu 'elle ek invariable. 

que la population: 8<. les impors font;Íujers à des variations: 
Le plan de M: de Mirabeau n'a point de: 
 bále fable; dl ele. uniquement fondé :(ur la population 

82 Sur les qui font lujertes: a des. change- 
des: | inconvénieps. de Ce. feroit 
d'expofer la Conftitution à être changée 
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Ñ - | | 
vient de ce quelle n'a pas de bafes territoriales qui 
 fervent de: fondement à fon adminiftratión: publiques 
720 Municipalités ¿-dañs le Royaume , compoferont les | 
premiers élémens des légiflarures. Toutes ces perites Mu= 
nicipalités qui exiftent hui-; difparoitront, & cer 
elprit rérréci qui les dirige, difbaroitea aulli, Les.72a 
qui fuccéderont fetont par de: plus grands intérêrs. 
- Elles exerceront lá Police , elles la furveillance &. 
Padminiftration: des - publics, Chacun des-Bourgs 
ou - Villages qui ' lesiscompoferont y Aura. um 
“relevera de la Munucipalité. | 
nómbre Divjlions pourta. é érre “augmenté ou 
diminué fuivamt les convenances locales, Tl fera même 
facile de rehoricet aux" Aflemblées: Cómmunales , & de 
- Sentenic à deux “degrês d' Allemblées , avant dartiver 
M. Greler de Bauregard 'a fait le rapportides Elections 8 es 
-Corfé! Elles ont de grandes dificaltés L'Aflemblée 
Préliminaire de Calvy «a vu fe former deux partis. Les Oh- 
|, “ciers de PEtar = me font' pas admis. Le ficur Co- 
lonna ne Pelt pas, avoir aftifté à des 
“Dans PAemblée de la Nobleife; les uns 
ce foit PAfEmblés «qui 'pronônce, & des autres veulenc 
| le: jugement au Confeil du Roi. 
¿Le Comité a éré d'avis d'admertre Pele&ton du Conil dd 
Député-Nóble ¡de Corfe; il a auflh été davis 
d'admerre le Jubega à aflifter aux Séances de 
femblée, comme Suppléant. 
On a demandá la divihon de la quefion elle a 
divifée. Le Comte de Barrafoto 4 éré jugé légalément: din... 
M. Jubega a été admis à affifter aux Affemblées dans la. 
Tribune des Suppléans.. 
le Baton de. Vimpfen Fon 
local , qu'il-dir 'avoir été introduit pardes Juges maus - 
vais payeurs ; “il dit que les Commertans le reclament en A 
Le Parlement de Roden. n'admer. point 
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-fouffte tous les retards que la chicane pear imaginer; fon 


“débiteur rerient la fonime prétée , & des invérérs ne fono 


pas adjugés. Je demande, a-il ajontê; que tout jugement 
qui portera condamnacion d'une fómime principale , porte 
au condamnation des intéxétrs, em. 
- L'ajournement de cette queltion a été: reclamé & ob- 
Begouin ofre: à Y Alfemblée unidon »patriotique de 


4,500 liv. au nom des Capitaines de Navire du Havre. 


H a annoncé que les Négocians dé la méme Ville offrent 


de payer, d'ici au mois d'Avril prochain, la totalicé de leur 


contribution patriotique. 


Il parlé enfuite de la fituation attúelle du Havre. 


dit qu'il s'eft formé dans certe Ville: une Garde Bour- 
geoile, & des Volontaites qui ont gardé la: Ville; que la 
diftérence d'uniforme, a des prétentions difteren- 
tes, qui ont trouble la tranquillité publique; que les Vo-. 
lontaires le font éteints , & que la tranquiliité: s'eft réta- 
blie ; que ce même corps de Volonraires:; qui S'étoit éteint, 
ralemblé, & qu'il selt afhliéra la Garde de Paris; 
qu'il a demandé la 
“mune de cette Capitale du: Royaume, quil la ob- 
Le Havre demande la fupprellion de cet érabliflement , 
qui tend à établir la divilion dans! fdn fem. Rouén a ob- 


“tenu la fupprelhon de les Volontares ; elle à été ordon-. 


née par l'Aflemblée; le même principe doit, porter PAÍ- 


femblée à rendre'le méme Dscrer pour' le Havre. L'AÍ- 


femblée ordonne qu'il fera furfis 4 la formation d'aucun 
corps de Volontaires au Havre, julgu'a2 ce qu'il air été 


ftatué Porganifation des Municipalitós Sc des Gardes 


M. le Garde-des-Sceaux envoye ¡une lertre dont-il eft 
fair leture. Il manifelte le defir de concourir aux vues 


de PAflemblée Nationale. Il annonce que 'c'eft le refpea 


qu'il porte à les Décrets , qui a fufpendy Se -arrêté les ordres 
a donner «fur Vexécurion” des Loixqui-concernent ies ap- 
proviflionnemens des--Marchés. La:libre :cirenlarion 
ordonnée , mais les.Loix anciennes qui preferivoient 


Fermiers & Proprictaires de ne point vende: dans leurs: 


anétion des Repréfentans de la Com- 
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greniers, ne font pas il dans deb 
femblée qu elles le: Les Propriétaires & Fermiers 
veulent jouir d'une guritre liberré. Tl rélulte de la que les 
Marchés he font pás pourvus: | 

Un Membre demande le reñvol au Comité, pour en pe 
faire le rapport-3 YAffemblée; il eft ordonné. 

M. Fréteau ahnonie que le Comité dés Recherches da 
mande à être: enténdo demain ; qu'il lui arrivé des - 
depéches importantes, qu'il y a des Moulins que Fon E xa 

- eherché à árrerer y qu ele Important d'en deconvrir les 

JEvéque dénonce' VA le 
du genre humáin, ouvragé immoral; impie, 
relpirant Patheitme , tendant déttuire tóus les lrens de | 
la Société , & a: anéantir les liens li doux , fi tendres & 

li cel nectables qui forment les familles. Un Membre de- 

que le du Roi au Chárelér fojt-tend 
d'informer, Un aútre. demande le renvol au Comité des 
Kapporis , ce qui elt ordonhê. 

-M. le Garde-des-Sceaux apprend à M. ER Préfident que 

- le Décrer fur les Biens Eccleliaftiques a été accepré.; que 

- le Décrer [ur les vacances des Parlémens a été fandtionné;, 

- & envoyé aux Parlemens les plus éloignés, par des Cou- 


_riers extraordinaires ; qu al a envoyé: aux Tribunaux 
inférieurs. | 


Da 
. d'une demande fa 


aire par la Municipalité du Pont Saint El 


, fur la conduire qu'elle avoir à tenir «relativement à 
| 'exportation des matiéres d'argent que. font plutieurs parti- 
culiers François refugiés hors du -Royaume. Le Comité a 

penfé que Pafíaire: Etre renvoyé au Comité des 

| | Recherches, 


4 


MM. da Pont'& Ésta ont cette opinion , 
comme contraire à la Déclaration des droits de Homme, 
décrotée par PAfemblée. MM. Gleilen  Emmery 
foutenu du Comité. 

L'Aflemblée a renvoyé de la queftion, au 


Comité des Recherches ,- la faifie de hargenteno. Ha M. de 
Duras, dont il sagifloie , tenante. 


Stance éte levés à 5: hours, à 4 domain 
heures du martin. 
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“On fouferir., sous: les, jonrs ,¡chez, BAUDOVIN, 
_ mear del Nationale 4 du Fam St Jacques , 
rix eft de. 10. pout mois., ftanc de port, 
ur la Province; o livres pour París. 


“MM. les Dépurés &.MM. les du Procts- 


“verbal de YAffemblés Narionale continueront à ne payer 


que 6 livres pour deux mois. 
dans ce moment: 
Marion tur la vente des Sins, da R pár 
M. ue d'Autun, 
dé de. M. Dépmté Rouen « Sar 
El méme queftion. | 
30» Opinion, de M. Y Abbé Many, >, de Péronne, 
fur la même queítion.. 
4”. Difcours. prononcé par Me “Courtes, Caré é Arge- 
“fes, (ur la. Motion: relative aux -Biens: du C ergé, 
5”. vifcours de M. du Pont , fur Petar & les reflonrces 
“des Finances , imprimé par ordre' de PAflemblée Natio- | 
nale, 'in-8?. de 218; pages, avec, (ix: rableauxo, 
6º, Opinion de M.. Trcilbard, (ur. la. Propricté des 
fions du Clergé. ...... 
“Opinion de M. le Comte de Clesgiont Tonnere, far 
$2, (ur ce. qui a tré fair & ar ce qui refte à 
faire , Jues dans une Société d'amis de la paix. | 


9º. Opinion: de .M, PEvéque £Auya, a quin 


— 


A Parts chez “BAUDQUIN , Amprimeur de : L'ASSEMBLÉE 


- NATIONALE, “rue du Faia 
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Procês-y rerbal de la: Séancs, de la veille par: da x 

“de différenres Adrefles. 
+, Mole-Préfident a foumis PAlemblés quelques dor 

ayandes de palle-ports qui ont été accordés; il même 

foumis que démillions qui ont été acceprées : les 

pléans ont 6ré admis. 

On chargé la veillé le Comité de Cha de 

les différens articles conftirutionnels , déctérés de- 

uis le 5 Octobre, pout les prélenter 'à Vacceptación 

TOY ale. M. Target, un des Meimbres du Comité, a fajt 


| a nar Roi porteronit te: om 


de Vinsitulé de Loix;. elles leront (cellées & expédices aufli- 


le confentement du aura appole qu 


sb 


adminiftraufs &-Municipalirés, 
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La-tranfcription fur les Regiftres, leéture , publication 
afiches, feront faites fans délai aufli-tôt que lés Loix 
feront parvenúes aux Tribunaux , Corps'adminiftrarifs 
“Municipalités , elles feront miles à exécution dans le rel- 
lort de chaque Tribunal, à compterdu jour oú ces forma-. 
lités ygaurong été Temaplies. 
- «Un de Méllieurs les Secrétaires a fait leóture à 1'Alflem- 
blée d'une lertre écrite à M: le Préfident par le Gárde- 
des-Sceaux. Il annonce dans cette lertre qu'il a donné les 
ordres les plus précis pour-que tous les Décrets de P'Alem- 
blée , lanctionnés par le Roi , loient-révétus du Sceag oyal 
& expédiés pour être dépolés dans-les Archives dé FA(- 
femblée Nationale. Il demande en ourre une sexplication 
relative au Déerer rendu pour empêcker 'la convocation 
des -Allemblées de Proyinces,, julqu'au- moment deur 
organifation fera déterminée pour tout le Royaumeé , par 
Y A/lemblée Nationale. demande fi lintention de PAf- 
fembléc avoir éré de comprendré dans ce Décret les AMém- 
blées''de  Bailliage, pour lá nominarion des Suppléans. 
finit en renouvelant les aflurances du defir ce 
“Miniftte “de voir s'érablir, entre le Gonvertiement $e 
T'Affemblée Nationale” , le concert fi nécellaire pour “en 


am 


ad 


impofer aux ennemis du bien public. - 


¿May a eu rien de décidé (ur; Pexplication deniandéé par 


M. le Garde-des-Sceaux , a railon de Fempreffemênt qua 
témoigné Aflemblée, de continuer la difcullion fur le 


de? . 


du ur, Get objet a Été renvoyé pour etredilcuré à la hn 
de la Séance, fi le temps le permettor. 
M. Aubry du Bochet ,; quisdéja avoit fait connoitre 
“fes idées fur un plande Divifion de la France, a examiné 
“celui. du Comité de Conftitution , 82: celuipropoté. par 


| pe de Divilion de la France , qui étoit appelé par Potdre 


- M. le Come de Mirabeau. Il s'eft rapproché: de ce: det= 


mier. 1 confenti qui fa Divifiom portée à 203 Dépatre- 
mens , fúr réduite au nombre de 120 à 125. HU a propolé 
enfin de nommer un Comité de cinq períonnes, qui s'adjoir - | 


droitdans cet examen rousceux qui dul fourbirdes 
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eonnoilfânces locales; ¡Fa propofé de charger ce Comuté- 
d'examiner les différens Plans de Divilion de la France, 
piélentés à PAMemblée , & ila demandé que la décifion 
de cetre grande queftion fút renvoyée aprês cer examen , 

& aprês le rapport quen feroit le Comité. 


- M. de Puyvallée 2 combattu le fyftême de Divilion pro- 
pofé par le Comiré de Conftitution; il Pa trouvé trêss 
ingénieux , mais inadmiflible dans la plus grande partie de 
fes rapporrs: il en a donné pluficurs raifons; if eft entré 
dans le détail des inconvéniens qui en feroient la fuite 1 
Y a d'abord foutenu que, dans le fyftéme adopré par 
le Comité de Conftitution , il fe trouverojt plulieurs 
toyens aétifs qui ne pourroient” pas être repréfentés. H 
a cité pour exemple, les Provinces oú 11 y a peu de | 
population, oú, dans Pelpace de quatre lieues quarrées, 
il feroit difficile de : trouver le nombre de 200 votans;, os 
qui cependant étoit exigé pour être repréfenté à P'Allem- 
blée Communale; il a ciré en outre les Habitans desVilles, | 
qui, n'étant que propriétaires dans les Campagnes , y “A 
“payent leurs impofitions direétes, & ne payent aucune 
impolition directe dans la Ville oú. ils font domiciliés. 
e Dans ce cas, ces individus ne pourroient concourir, ni. 
dans la Ville, ni dans le leu ou font fituées leurs pro- 
| “NH a vu enfuite, à railon dé la différence dans la po- 
pulation , une inégalité dans la reprélentation, qui mettroit | 
nécellairement les cantor les moins peuplés à la merci 
"des plus peuplés pour la répartition des impolitions ; il a 
ajouté qu'une injuítice réelle qu'éprouveroient les Dépar- 
temens les moins peuplés , feroir d'étre allujertis aux | 
> mémes frais d'adminiftration que les Départémens les plus ' 
ue 


“Ma trouvé de.grands inconvéniens à donner aux Mu- 
nicipalités toure Páurdricé quon paroifloit vouloir leyr 
départir, & en fe réfumant, en pirlanc du grand prin- 
cipe qui doit dans tout fyltéme d'adminiftration faire 
contulter plurór la pratique que la théocie , il a opiné pour 
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ue le plan de Divifion propofé par le Comité de Confti- 


-M.Jé Due de la Rochefoucault a appróuvé la nouvelle 
Divifion propolée pour la formation des Altemblées admi- 
niftratives,: di eftcelfentiel a-t-il du , de divifer ces 
grandes: maffes de Provinces ; & autant les grands corps 
utiles pour s”oppofer aux entreprifes du por 
 vpinifléricl , autant ils ferotent dangereux lorfque la Na- 
tion eftrentrée dans lexercice de Eri droits, 11 a critiqué 
“dans le plan de.M. de Mirabeau, la fup reflion des Alem- 
“blées intermédiaires , patce que [a difficulté de la correlpon- 
“dance entre l'Allemblés de Déparrement les Allembilées 
- Municipales, obligéroit d'avoir recours à des invidus qui, 
- formant le lien de correlpondance entre les Municipalités 
& l'Aflemblée des Reprélentans , renouvelleroir une partie 
des inconvéniens de Pancien régime. Au furplus , pour la 
repréfentation à. P' Allemblée Nationale, il a adopté le 
plan du Comité, ain que lamendement propofé la veille 
par M, Barnave , auquel il a ajouté par fous-amendement, 
qu'il n'y auroir que trois jours, d'inrervalle entre la no- 
mination des Eleéteurs & celle des Députés à 1 Allemblée” 
“Nationale , afin de déconcerter routes les intrigues qui 
pourroient être employécs pour arriver au Corps légiflatif. 


.. M. de Dieuzic a voulu laifler aux Députés de chague 
Province le. foin de faire une divilion proviloire “AT 
fortir des limites de la Province, en laiffant anx légiflarures 
fubléquentes le foin de confacrer les échanges de Province 
à Province qui- auroient été confentis entre-elles de 
gré-a gré. H a propofé, au furplus, de fubftituer des bu- | 
eaux de: correfpondance aux Allemblées intermédiaires, 
ê de porter au nombre de (oixante les Allem- 
biées de départemenr à établir dans le Royaume, +. 


-M. Faydel a combattu le fyftéme du Comité à railon 
des difficulrés: qu'il préfêntercit pour Pacquitrement des 
deues contradtées par différentes Provinces, ou au moins | 
il a demandé que le Comité développit les moyens quil 
a2.du prendre pour parerá cer inconvémient, 
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ulage de tráiter dept 


de 'Siñ 2 id 
Pancienne divilon par Provimces, dé 16" borner à div 
ration-1es, Députés de ces Provinces; Aú firplás, cómme 
Député dela Ville-de' Maríeile, 


opinion qua cnoncés MY de” Landinés; pour armbuer 
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aux grandes Villes de «comerte des * dmiñiftrátions parti 


culicres, non fubalrernées, & qui correlpondiojent died: - 
ment avec le Gouvernemente.. 


la féule régle de divilión des Départemens., parce quede 
de pas les fUrfaces quí, font, mais 
ROO 


q > + - e ” 

UD MD 


1» 


Me Bastere de Vieyzaç combartancanili los próportions 


prifes dans la: (urface & dans Ja :contribution', a déinandé 


qué la population feule fúrsconfidéree, ¡adopré le 
de M, de Mirabean; en ce qu'il. fnpprime: im degré “dans 
GA ce qu tupprime un degré dans 


la reprefentarion ,. ce quien rênd les plus inimié- 


diates, plus pures plus es, en néme-temps quí elles 


font moiñis difpendientés. Tl defirte deux fortes de: Munici+ 


5 lecondgives dans! les! Villáses; demande que PÁTIO. 
blée rêgle d'abordle nombre de degtés 


les: principales dans les Villes gros Bourgs, & 


EM 


M. le-Duc'de Lévis; demandé que la popalación Ke 
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exux heures julqu'a la. fin de chaque: 1 


concernant 


li forme” des Allemblées: pour I'élemon des Suppléans' 


dé la préfente Sellion ..M. Target a 
ne tédactión de Décier qui. a été (oumile.à la di 
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principaux arbendemens ont éré propalés , Pati par 
Pilhas, portant que le Decret n'aura liow-que pone 


cs de merou de démillion de quelques Dépnrés- 


. , o 
“ 
. $ 2 
py 
EN + s | 
É ' ta. Sí a | 
4 4 por a 
PS 
Y A 8 
| ++: 
w 
- — A Y 
é 
” 
úl, 
E 
” o P ¿> 
238 pu Em E” 
+ 
E» 
- > 
de 
q 
de 
q 
É Ea 
+ 
. A 
A 
4, 
4 
” 
5% 
o PE 
| 
OD '. | 
/ 
“ 
ES > A 
E 
| 
| 
- 
y 
4 


é 
. 
>, 


de soa 


ans. ame apóttanr quit 
y atira plus de dens-nés dans les. Allemblées 3000 
¿Ces deux amend demens:ayant prés ¿Mo Guillotima 
Propofé une, autíe: rédaión qui 4 d'abord! obtent la 
| priorité;, mais, comme les; amgtidernens déja décterés ne 
sy adaprer, elle.a éré rejerée; Sela Motion 
M. Tárger ávec, Amsndemens a 
d Ordrés ; conléquence, lorf= 
que «dans 1€s Bailliages qui point nommé .de Sup*. 
11 'Sagira d'en élire caule de la mort ou de. la. 
démillión des Dépurés à Nationale ¡étuelle. 


- tous les Citoyens qui, aux termes du Réglement du 24 


fabféquens ont fé droit de voter aux 
_Aflemblées élémentaires, raflemblés de, quelqu' 
& condition: quiils (oiene "pour “faire” la no- 
mination »inédiate immédiate de léiro Rep rélentans” 


Les auront délire Feur. 


deme & autres Ofhciers.. 


| 


foir en qualité de Députés en qualité de 


mp par le Dido! 


: 


sa du ide Rêgles, 
qui lui 4 éré pr par fon Comité de 
la ville de Paris, d apres 


—concernant la Police 
par la Cómmune de certe Capitale, 


1000-51 


HB 


“Ma fair deux oblervarions. fur ráglemenss da prém 
iaa: que le Magiftrat chargé de la Police ne pouyoit 
faire détenir un particulier , fans lui faire (on procés, 
de vingr-quatre heures; Sur: cette Obléervation de M 
Mitabeau M. Démeunier'a quil 
“Je terme de trois, jours conciheroir ge que: Ton doit à. la 
liberté individuelte & à súreté gênérale d'une Cité ay 
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Tas erre dérenu de paiement de Pamende qu'il auroit 

quelques *Membres ayant oblervé que les 
amendes (eroientfouvent illufoires fans ¿erre condition qu 


soblerve:en Angleterre Se dans-lesautres Erits qui font 


le. plus: grand cas de. la 


fecond amendemento 200000 


+ Enfuite le resleniént 4 en Tous 
feut changement de trois jours dé prifon, au de huit. 


Ce teglement fera rendu public par” voié. de Tim= 
prellion,, apres. que ler Roi: Para! tandiónne, 


«Mide annônce” quê A porté 
la nón publication des Décrers de Y Affémblés 
& quil'en eft réfulté de grands malkeurstpour lá Provences 
procédure Prévotale ;; 2 Mare. 
feille pout- fic êmente: particulitre., de 8€ portant les 
de la parcialicé,, a anis le feu certe Provincés 
que cétré: procédure Prévôrale compteúd-toús les cas & tous 
les individus ;que M: Dandré; par le Gonvernes 
“ment pour calmer la fermentation,a propolé de former uñe 


Municipalité plus nombreufe ; que: les Habirans de lá Ville 


ont choilipour leurs Repréfentaris des Particuliers décrétês 
par le. «de la Prévótés que cette électión ayant 


défaut de publication: du: Décret de Nas 
“tionales Procédure criminelle; 11 dit que Marfeille 
a point eu une»connoiflánce ofhicielle; que cérte Ville 
vouloit députer à 1'Afemblée pour Lai expofer fa julte 
clamarion:, pour;,fé ;metrre à même de jouir de Pavan- 
de les. Décrets;, que les; alarmes font erês- vives; que 

d'Aix.a été projeté, & que Von craint de voir naitre 
une ihfurreétion générale, Le Parlenient Se cerraines Muni 


cn 


hits, 1 Les. ont, annoncé ceue, 
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Fibles procédures prévotales 


«Me. de Lévis le. plaint de ce qu'il s'eft la Pro» 


dic 


qe 'il fera: furis à Pexécution de” tous' 


Ordonnánce Criminelle, foient ananties 


vince d' Alíace , qu'il reprélente quacre Tribunanx Pré- 


M. du 


Poule déclare que le. Parlemént- de Befane 
“pas encore. fait, les. Décrers: de PAltemblée, parce 


de. Alfemblée. propofe d'ordonner -que les Municipali- 


tés feront infcrire & publier Jes l'Allemblés +: 
faivant lui, Punique moyen de prétérverda' Franche- 


Comte des malheurs auxquels' inexécution des Décrets de 
Vafemblée Pexpole depuis long-rempsa: 00: 

“M. Barnave dit. que les Parlemens ne font pas-tesfeuls 
- qui ayent arrété, la publication des Décrers de: PA Mémblee; 
que les Antendans y sont. apporré des obítacles!; 
propote de nominer ua Comité qui 


comment & par: qui la, des: de 
Lembleo s'elt trouvés argérée, 


“M. de: Mirabedu- y TAfemblés 


des jagéméns qui 
—fauront pas éré rendus-dans les formes par la 
nouvelle Ordonnarice- crimihelle. | : 


“M. Targer demande que. les Décrérs dê PAMemblés n ne 
“oient plus envoyés aux Parleméns , mais feulément aux 


Bailliaves., Sénéchaullées “Municipalités du Royaumes 


$ lote furús à as 


UVolr 


“que Janciênne formalité des. enregiftremens pas éró 
“obfervée, Il ajoute que ce: Parlemenr fait enregifboer dans e 
les Tribunaux inférieurs-des Loix antérieures Décrers 


continueat il, demande que 
toutes ceélles qui ne feront pas conformes. à 


que ces Tribunaux ont: été formés par le 
"* Confeil louverain, de la Province , qui exerce uu. 

"délégué, quil ma pas pu déléguer. demande la 
Lon de. ces Tribunaux. 


Quelnoy dit que ceux qui retiennent. 
crets de PAffemblée fe rendent coupables de Iefe-Nation, 
- que tous les éclairciflemens à donner doivent. 
toyés. au. Comité de Recherches.. 
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6 picos que MR Poole 
miles entre les miains du Comuté des Recher- 

| ches; que le Premier Préfident de. le Procureut-Géneral 
du Parlement.. foient mandés à la Barre, & que toutes les | 
dénonciarions qui feront al avenit 
au Comité, des Recherches, - 


M. le Chapellier propofe: un r de 
la publication:des Décrers de Affemblee. MM. 


-Barnave propofent quelques amendemens. 


¿Ces Motions' miles aux voix, en ell rétalré le Décrer 
qui fair: 4 


1º, e Qu il fera demandé à M. le Carde des: po 
» aux Secréraires'd'Etar , de reprélenter les certificars, ou 
“accufés de réceprion des Décrers de Allemblée Natio- 
'nale, (pécialement du Décrer concernant la réformarion 
de la Procédure criminelle, qu'ils ont dí recevoir des 
dépofiraires du pouvoir judiciaire des Commiflhires 
“déparris dans les Généralirés, áuxquels Penvoi ena été | 
fair; & qu'il. fera provifoirement furfis à Pexécution 
de tout jugement en dernier relforr, & Arrér rendu o 
dans la forme ancienne, par quelque Tribunal ou Cour 
» de Jultice que ce foit, poftérieurement à Pépoque ou le 
SAE 'Décrer a dú parvenir E chaque Tribunal. 


» 2º, Que toute Conr , même en vacation , Tribunal; se 
Muntcipalités & Corps adminifttació , qui n'auront pas 
» inferit fur leurs Regiftres , dans les trois jours.aprês la 
» téception , & fair publier , dans la huitaine, les lóix 
» faites. par les, de la Nation, fanétionnées 
» Ouacceprées , & envoyées par le Ros, feront pouríuivis- 


comme prévaricareurs dans leurs & coupables 
» de forfaitare, | 


+» 3º. Que tes faites contre les 
» qui aptolent refufé d'exécuter les Décrets de 1 Allemblée, 
ferone remifes au Comité des Recherches, avec les piéces 
» jointes auidites dénonciafions , por en étre incellam- 
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de propote de-joifidie dir Décter 
(vivant: qu'il foir norimé- quatté perlonnes “pour 
en Pexpéditión des' différens Décrets de 

FAMemblés Nationalé ; pour S'affurer à Pavenir de leur 
envoi dans les Provifices ; & pour examiner les différentes 
- réponles ou mémoires des Miniftres du Ror, & en ren- 
-* Ms le Comte de. Montmorency a dit que par. ces mots , 
*affurer à Vavenir de leur envoi y cétoir adjoindre des 
de 'Allemblée aux Agens du: pouvoir exécutif, 
la 
On a-demandé la queftion préalable , & il a été décidé 
“quil n'y avoit lieu à délibérer , quant à' préfêne; fur la 
motion de M. de 

“MM. Guillaume , du Quelhoy & Dubois de Crancé 

ont propolé d'autres motións ,.qui ont tóutes été ajournées. 

“M. le Prélident a indiqué Pordre du jour pour demain. 

On soccupera des Finances, &, à une heure , de la 

motion de M. du Quelnoy, qui tend à autórifer le Comité 
des Recherches à connoitre l'auréut des retards pour . 


A 
| 
| 


- 


Yexécution des Décrets de PAlfemblées. 
- * La Séance a été levée à quatre heures & demie, & 
indiquée pour demain heures du martin. 
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que Pona fait au Journal:des Débats 
Sedes Décrets , que Meflicurs les Députés ont adopté pour 
leur Correfpondance , a engagé à prendre les mefires-les 
«préciles pour. que ce Journal:foir régulitrement & 
_ ¿A era déformais, $e invariablement, remis tous les jours , 
4 fix heures du matin, à la pofte; en forte qu'il et pollible 
"qua Paris il foir remis à huir heures dans les domiciles. 
la Province, al les jours; 
Toutes les précautions convenables font prifes pourquiln'y 
at plus de »  lur-tour de déficit. 
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_ de Novembre & de Décembre. 1690 


- On fonfcrit:, tous les jours ; chez Loppri- 
meur de Nationale , rue, Foim St. Jacques, 
| prix: eftide anois, franc de: port, 
> Province; 9 -livees' pour Pais: 90: 


MM.iles:Dépurési&e MM::les- Soufcripteurs ¡du Próces? 
verbal de Afemblés Natiónale “coftinueront ane 
que 6 livres pour deux mois. 


Al paroit dans ce moment : 


1º. Motion fur la vente des Biens de Clergé, par 
M. PEvéque d'Autun. 
Motion de M. Thouret Député de Rouen , (ur 
“la même queftion. 
| 32. Opinion de M. PAbbé Maury á Député de Péronne,. 

la même queftion. 

4º. Difcoúrs prononcé par M. Gouttes , Curé d'Arg e- 

fur la Motion relative aux Biens du Clergé. -. 


5”. Difcours de M. du-Pont , fur Vétar & les reflources : 
de Finances , imprimé par ordre de T'Allemblée Natio- 
nale, in-8º. de 218 pages, avec fix tableaux, | 


6º. Opinion de M. Treilhard, fur la propriéré des pollel- 
fions du Clergé. 


7º. Opinion de M, le Comte de Clêrmont:Tonterre, Gar 
le lujet. 
82, Réflexions fur ce qui a été fair 82 fur ce qui refte 3: 
faire, lues' dans une Société 'd'amis de la paix, 


92. Opinion de M. PEvéque d'Autun lur la nefti . 
des Biens Eccléfiaftiques. 


10%. Motion fur Péchange de Sancerre é 


Difcomes de 


mil da nquyelle divilion  rerritoriale 
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mént Hour 
le Con e; de ' Mura” 


Y + 


E par M 
de 1789. Pri; 4" ¿Cer Ouvrage paroitra tous les 


quinze jours (uccellivement, par livraifon de huit Potrraics. 
A: Paris, «chez Baudoilim; lempririene de YA Hemblée Na- 
tionale, rue du y N% Mallard; 
du. Rei; rue. &.| porte: Jaufter A 
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Du 6 1589 9 heures du ati 


4 


lecture da: verbal de la 
licu a des qué ont déretminé correc-. 
tions, | 


Ta été fair rapport de la des de 
, Roederer, , & il a été admis , en que: de Suppléant , 
a un Député de Metz. 


“ sa enfuire été fair rapport d'une autre affaire , “auf 
“en matiére de pouvoirs, Se qui préfentoit unequeltion neuve. 


Sénéchauffée, en nommant des Suppléans, les | 
avoit chatgés bien expreflêment de luiyre avec esacrieade les 
travayx de | Nationale. 


Le premier des Suppléans s'eft éloigné de PAfemblés 


depuis. lomg-temps, & Suppléane a à 
toutes les Séamces; 


"La ron de Pun des Dé: putés lieu 


par leque des Súppléans il pouvoit ou devoit rem-. 
Allemblée à décidé en faveur du fecond Suppleanta 


- Diputés dun des de. la Ville de Paris (Saint 
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| 
ont demandó à introduits comemtià 

" niquer le travail & dês obfervations de leur Comité fur les 

- Subúftances; Je Décrer du 15. Octobre , qui porte qu'il. 
ne: fera reçu-d'autres deputations de. la Ville de Paris, 
que celles des Reprélentans des Commanes, a déterminé: 


l'Aflemblée à renvoyer cette Deputation au Comité des 


Rapporis. | 
“Le Maitre ¿de la Chambre des Báci ¡mensa à fair paller 
Préfident , des Procés-verbamx: qui que 
la nouvelle Salle, préparée dans le Bátiment du Manege , 
— ef conftruite avec folidité dans toptes fes pafries. M. le. 
Prélident à été chargé d'ócrire une! de Femerciment 


à cer Ofhcier. | 
M. le Préfident a fait part. à. ne M. le 
Garde-des-Sceaux venoit de Pinítruire que le Dérret rendu 
Mardi, au fujer des Parlemens, ar été (antionné par le. 
Roi, & enregiftré par le Parlement de Paris * 


“Le Décret rendu hier pour faire exécurer la nouvelle - 


Loi fúr-la Procedure Criminélle, fur prétentéau Roi, qui 
psomár de lg prendre incellanamént en confidération. 


M. le Comté de Lamerh a offer , de la | part de M. te 
Duc de Bouillon!, un don” patriotique fócdié de diverles 
eréances fur le Roi , montantes à 332,484 liv. | 


éré fair leóture des Adrelles des Chapitres de Else” 

Combourg en Bretagne; de Hhuterive et Agéñois de 
Bonnétable au Maine, de Bélmiónt , diocêle de Vabres du. 
Comité permanent d'Auch, de Valenhe & de Rherel ; 
elles: contiennent toutes adhéfion entiére aux Décrets de 

 J'Aflemblée : celle de Valence contient en ouere des. 
| Pe contre la convocation des Erats du Dauphiné, | 


- Pokdre du jour étoit:de Socçuper des Finances. M. le 
Due dAiguillon, Préfident du Comité. chargé de cette 
partie, a déclare que Comité ne pouvoir faire: aucun 

rapporr à ce fuier,” parce -quil_navoip pa saflembler 
“commolément pour soccuper de ce travail; & que, 
dailicurs , le tranfporr de Pimprimerie Nationale, de 


à Paris av mais p daus 
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dieiseriónes les Etats des Penfións que le Comité SÉtoit 
propofé de commnniquer à PAffemblée, 


M. Gaultier de Biauzat a inftcuir PAMemblée. que, cen 

as au traníport feul de Plmprimerie que doit être o 
É rerard de Pimpreflion des Etats des Penfions y, que ce' 
rétard proyient principalement de ce que Pon a retiré la 
copie fur laquelle Pimpreflion avoit été commencée; «cil 
a dir sérre affuré. du fair à Pimprimerie même , aprês ly 
Séânce d'hier; il a ajouté que cet à M. P Archevéque d'Arles 
que la copie avoit éré remife , pour y ajouter les motifsdes . 
Penfions, qui n'y avoient'pas éré expliqués d'abord. 


- M. Botche, infiftant fur Poblervation de M.de Piauzar, 
a dit que Pon nobtiéndra jamais cer Etat des Penfions:, 
& il a propofé de décréter , dês à prélent, la fuppreffioa 
de toutes les Peníions qui excédent 300 liv. , fauf aux 


“Penhorinaires de plus fortes lommes à fe faire rétablir dans 


PEtar des Penfions légitimement dues, en juftifianr des ' 
Brevets & de leurs motifs , & [ous la réferve d'examiner 
dans la fuite par PAlemblée Nationale , la légitimité des 
Penfions de 300 liv. & au-deílous. 


M. de Foucaud a dit qu'il n'y avoit pas lieu à dálibérer 
fut certe motion. M. Treilhard en ademandé Pajournement; 
M. le Comte de Mirabéau a voré pour qu elle fúr rejetés 
tout de fuite: elle a été. ajournée.. 


“M. de Marnezia a fait parvenir à l'Alfemblée un don 


patriotique de la part d'une Compagnie de | 4rc. 


M. le: Comte de Mirabeau a prononcé un difcours Re 


Yérar áétuel du nuiméraire & du crédit en Francexily a 


mélé pluficúrs obfervations critiques fur les billers de la 
Caifle d'Elcompte, & il a terminé par la motion fuivante. 


1º. Que Sa Majelté fupplice de dépêcher - 


«ment auprês des Etats-Unis, & comme Envoyés extraordi- 


naires , des períonnes de confiánice , & une fulhfante 
capacité , potir réclamer, au nom de la Nation, tous lés ' 
- fecours en Bled ou en Farine qu'ils pourront obtenir , tanto 
en rembourfement des intérêrs arriérés, dont ces Etats 


font redevables, en une partie des 
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détte publique, 


“pour un autre temps. 


particulittement combattue , commé du plus 


22, Que le, Comitédes Finances propofera le. plurór 


yohble a PAflemblee le plan d'une Ca: (le Nationale, quí. 


fera chargée dorénavane du travail des Finances,, relatit à 
d'en faire ou den diriger les paieméns, . 
dé péltévoir les revenus qui feront aíteétes à ces. paie- 


mens? & en général de tour ce qui peut aTurer le forr des 


Créanciers de PEtat, affermir le crédic, diminuer graduel- 
lement la dette, & correlpandre avec les Allemblées Pro- . 


“Sinciales fur toutes les entrepriles favorables à lindul- 


3º, Que les Miniftres de Sa Majefté leront invités à 


“venir prendré dans PAllemblée voix confultative , julqu'a 
“ce que la Conftitution air fixé les régles qui feront fuivies à 


leur égard. | 
“ M. le Baron d'Alarde a ptis la parole pour développer le 


plan de Finance qu'il avoir fair imprim.r il y a quelque 


temps; il a été appellé à Pordre, avec Poblervation qu'il. 
ne pouvoit êrre queltion dans ce moment que de la Mo- 
tion de M. de Mirabeau : POpinant s'eft rétervé la parole 
“M. Blin a attaqué le troifieme article de la Motion 
comme dangéteux, « 1l en a demandé Pajournement ; il 
a ¿ré appuyé par MM. de Mont- Lauzier, & Salé de Choux. 
MM. de Cultine, de 8 ont parlé 
contre les trois articles de la Motion. M. le Vicomte de 


grand danger dans toutes fes partiés. | 

M. Brunet de la Tuque a propofé de prononcer d'abord 
Sc dans cetre Séance fur le dernier arricle, & il a de- 
mand$ que les deux autres fuflent ajournés pour y étre 
délibéré en préfence des Miniftres ; s'il eft décidé qu'ils 


doivent ou peuvent alter à LAMemblée. 


MM. de Montmorenci , Garat jeune, le Duc dela 
Rochefoucault , de Clermont-Tonnerre & le Clapelier 
ont inúáfté pour faire admerre tous les articles de la 
Motion. 

M. Anton a répondu à ce que M, de Mirabeau, avoit 
dit contre la Cale d'Elcompte., 1º. que ce n'eft pas à 
la réquilition des, Aétionnaires de cette Calle quiont: érg 
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rendus les Arrérs de furféânce qui en arrétent les paies 
mens; 2º. que c'eft cette Caifle qui fourient feule PErat 


f 


depuis pres d'un an, ce qui lui-méfite quelques egards 


3º. que les Acdtionnaires ou Adminiftrateúrs de certe 


Caifle foutiennent que s'ils éroient payés de ce qui leur 
elt dú par le Gouvernement, ils feroient honneur à tous 
“leurs engagemens. L'opinant a concla que, pour éviter 


les mauvaifes impreflions des critiques de M. de Mirabeau,, 
il falloit renvoyer au Comité des Finances la motion & 


“Je diícours fur lequel eile a été érablie. 


MM. Duqueínoi $ Reynaud ont dir; au fujer du 


troificme article de la motion concernant les Miniftres, 
que ceux qui étoient Dépurés à P'Aflemblée Nationale 


ont droit d'y délibérer. | | 
M. le Duc d'Aiguillon a combarru les objeltions ops 


_polées à la Motion ; il a érabli la folidité de. la créance 
- far les Etais-Unis, d'aprês la connoillance particuliére qu'il 


en a en qualité de Préfident du Comité des Finances, $€ 
a appuyé les trois articles propofés. E 
M. le Préfident a lu la Motion. 


3 


Plufieurs Membres ont demandé Pajourhement fur les 
_trois propolitions , d'autres fur les deux premiers 


lement. | 
M.. le Chapelier s'eft oppofé à Pajournement., fous prés 


texte qu'ajourner une queítion, qui lui paroit fufhlam- 


ment diícutée, c'eft perdre du temps. ADE] 

M. Garar Painé diftingue entre les Miniftres pris dans 
le (ein de PAflemblée & ceux qui y font étrangers : les 
premiers doivent , felon lui, être admis dans 1'Allem- 
blée avec voix confulrative & même délibérative,  puif- 


po en ont recu le mandar de leurs Provinces; d'ob. 


conclut à Pajournement , comme un moyen de fe 


“procurer de plus grands éclairciflemens fur une queítion | 
qui comprend deux objers dificrens, d'une aulli grande 


M. de Crillon dit querles Miniftres, pris dans PAC 
femblée ,' font remplaces par. leurs. Suppléans , que M. le 


| Garde-des-Sceaux eft le feul qui ne le foir pas; mais que 
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| 6. 

- Lon abltention de paroitre à ef une recon- 
noilfânce formelle. qu'il men a pas le droit; quon ne. 
peut dire que la multiplicivé des affaires Pen empéche: | 
il cité lexeimple des Miniltres d'Angleterre, qui font bien | 
plus occupes que les Miniftres de France. 
s'oppofe à Pajournement parce qu'il ne voir, dans 
J Article HI, quumne melure proviloire , & non un 
Article de Conftirution; il ajoute que , loríque les beícins 
font urgens, il faut des moyens urgens , & que la Déli- 
bération appaftient au moment. 


Plaficuís Membres étoient encore infcrits pour la pa- 
role, mais il a été arréré qu'on ne difcuteroi: plus fur Pa- 
joúrnement. 


- On eft allé aux voix féparémentr lur les trois articles de 
la Motion: les deux premiets ont été ajournés lans terme 
fixe, & le troifiéme , aprês deux épreuves incerráines , Pa 
éré à demain Samedi, | | dra | 
“* Oña lu un Mémoire de M. le Garde-des-Sceaux , dans 
lequel il confulte "Allemblée fur le parti qu'il à à pren- 
dre relativement à des emprurits que la Ville de Belancon , 
“5% quelques autres Villes du Royaume demandent à faire 
pour former des Grehiers de súreré, afin de parer au 
manque de fubliftance. Certe queftion a été remiíe auíh 
.* M. de Bonnay à demandé à ¡ire un Rapport da Comité . 
des Six fur la Subliftance de la Colonie de S. Domingue. 
L'Allemblée a ordonné Pimpreilion du Rapport, pour en 
délibérer en connoillance plus particuliére. 
H a au propofé, de la part du Comité de Commerce 
- € d'Agriculture , Pimpreflion d'un ouvrage fur les moyens 
“doccuper les Ouvriers dans Provinces, 
- Enfin, il a propofé la formation d'un Comité de Révi- 
fion de cent vingi Membres, qui- feroir chargé de juger 
& répondre, au nom de PAfemblée Nationale, dans les 
affaires qui n'intérellent que les particuliers, & qui ne 
font pas de nature à être foumis au Comité des Recherches. 
Allemblée a décidé qu'il n'y avoit lieu de délibérer fur 


L 
ce plan. . 
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La La à Eré tetminte quatre heures par ka 
de Dons patriotiques, pacmi lelquels on en remarque = 
de cinquante mulle livres, fait par MM. de Laborde pere é. 
“fls, pour être miles a la difpolirion du Comité des 
Recherches, & employéés à la des complots 

erfides qui avoir été faits « contre la sireré de 
FErar. 


L'Affemblée a re indiquêe à heures 
préciles. | 


A 
a d 


- Laccueil favorable « que Lon a fait au Journal des Débars 
& des Décrets, que Mellicuss les Députés ont adopté pour 
leur Correfpondance , a engagé à prendre les mefures les 


plus précifes pour que ce Journal 8 
exaCtement fervi. 


Y fera déformais, & via remis tous les jours ; 
- à fix heures dá matin, à la pofte; en forte qu'il eft poflible 
qu 'à Paris il foit remis à huir heures dans les domiciles.. * 


“Pour la Province, il partira également tous les jours y 


“toutes les précautions convenables (ont priles pouz qu ilo'y 
ait plus de recard, & fur-tout de deficir. 


Mellieurs les Souferipreurs font inftamment priés de 


renouveler fur-le-champ leur abonnement pour les mois . 
de Novembre & de 


On fonfcrir , tous les jours , chez indo: à Impri- 
meur de Nationale TUE du Foin St. Jacques 


eft 10 livres, pour deux mois, franc de port, 
pour Province ; 5 9 livres pour Paris. . 

MM. les Députés & MM. les Soufcripteurs du Procês= 
verbal de PAlfemblés Nationale continieront à ne payes 


M paroit dans ce [moment ; 


_1%,* Motion: fur la Biens Cleré 
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«2%, * Morioh de M. Thouret ; Député de Rouen 
la même. queftion.. | 


4º. * Difcours prononcé par M; Gouttes , Curé d'Arge- 
kiers, fur la Motion relauve aux Biens du Clergé. 

5”. Difcours de M, du Pont , fur Vétar & les rellources 
des Finances , imprimé par ordre: de J'Affemblés Natio- 
Co hale, im8?. de 218 pages, avec fix tableaux. 
| 6º. Opinion de M. Treilhard, (ur la propriété des poflel- 
'fions du Clergé. - 

7, Opinion de M. le Comte de Clermont-Tonnerre, fur 

$º, Réflexions fur ce qui a été fait & (ur ce qui refte à 
faire, lués dans une Sociéré d'amis de la paix, de 

-- 9%. Opinion de M. PEvéque d'Aucun fur la queftion 

-. 10º. Morion fur [échange de Sancerre, préfentée à 

lAflembiée Nationale. 

11%, * Dilcours de M. Thouretr, Membre du Comité de 
Conftitution , fur la nouvelle divilion  territoriale du 
“ERA Royaume , imprimé par ordre de 'Aflemblée Nationale. 

12º, * Plan de divifion du Royaume, & Reglement pour 
“Ton organilation, préfenté par M. le Comte de Mira- 
“Beau, imprimé par ordre de PAflembléc Nationale. 

13%, kéflexions fur la divilion nouvelle du Royaume, 
& [ur les priviléges & les Alfemblées des Provinces d'Etars; 
par M. Rabaut de Saint-Etienne, Membre du Comité dé 


MM. les Soufcripreurs au Procês-Verbal de 


- Nationale, font prévenus que tous les articles diftingués paí 


une étoile, font" partie de leur Soufcriprion, & quils 
- pourront fe procurer les autres fans crainte de double 


emploi, 


A Paris, Chez BAUDOUIN Imprimeur de L'ASSEMBLÉE 


NATIONALE, rue du Poin'S, Jacques, Nº. 31. 1789» « 


+ 


3%. Opinion de M. l'Abbé Maury., Député de Péronne. 
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¿Du Samed 7 Novembre 1789 > heures de main: 


”, A 


a ré du Phocis: de ES d 4 


aprés, uoi Pon a fait mention de diveríes: Adrelles; por- 


+ tant adhéfion aux Décrers de l'Afeimblée Nariofiale: plu- 


figurs Communautés Religicules offrent le délaillement de 


leurs Biens à la Nation; les Carmes Dechanflés de Mar- 
qui font de. se nombre, _évalyent: des. leurs un 
“million. 
¿Sur la d'une Par Jaquelle M. 
chitecte des Menus, annónce à M, le Préfident que la 


“nouvelle Salle pourra être entitrement réparée pour 
Lundi prochain, il a été decide que y tiendra 
prochaine Séaúce. 
Mude Prélident a PAlfemblée une 
tre: que lui a écrite M. le em ces 


de faire part à le Préfident, 


De Pacceprarion: donnée par Sa, Majeftó aux 
Articles de Conftitution qui lui ont éré prélentés hier. 


| "+ Qu'Elle- a confenti & fera exéchrer les trois barão 
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fative dans PAMemblés , & il a 


M. Blin a un Difeours lequ gel de 
veloppé les divers inconvéniens 82 les Mmáux ediles 


| | | 


dans fes Archives , des Expéditions, dans:la forme ps 
erite par un des Articles de la Conftitution.. + 


“Les renfeignemens demandés 


Anide de la Motion faite! par 
Mirabeau, dans la Séance d'hier, & qui e e à 


aujourd' hui, a été remis à la difeuffion. 
-M. de Montlaufier, aprês avoir fait: quelquês 


tions fur le danger de délibérer précipitamment- fur les 


Motions les plus intéreflantes, a foutenu que les Repré- 


fentans de la Nation nont pas le droit de donner aux Mi- 


“mifires la voix confultative dans PAffemblée Nationale. 
Lanjuinais a dit que les inftruétions que fes Com- 
mertans Pont chargé de fuivre , lui font: d'opiner 


en. préfence des Miniftrês ; il a cru que Fadmifhion des 


Miniftres dans PAffemblée feror un: à la diftinc- 


tión des Pouvoits exécunf & légillanf. Tl a demandé que 


la difculhon de cette queltion renvoyée au temps oú 


Fon examinera (1 les Mmiftres penvent avoir voix délibé- 


Députés à PA Nationale ne pouttont du 


Pouvoir  exécutif pendant leur Egifláture , & pendant trois 


ans aprés , ni emploi , ni gratification , Y peine de nullité 
& d'étre privés pendanr ans. des droits de Citoyen 


quil voir dans adoption de fidée'& Mo- 
tion de 


appelé à Pappui de fa Motion; P'Opinane : a développé cet 


pár Aflemblée Gir | 
des Décrets ci-devant par Roi Lerone 


inceffâmment fournis. 
La difperfion des Bureaux des 
“de la tranflation de la Cour dans la Capitale ; 
-Qquelque retard à cette opération , 82: Oppofe; uno 


acle 
momentané des Miniftres dú Roi. 


rópofé'de décrérer que tes. 


de Mirabeau; ila tiré fes preuyes de Péxém- 
ple même de YAngléterre , que M, de. Mirabeau avoit 
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da opinion par des 
80 par: les intentions'déja' manifeltées pat 
d'écarter de fes délibérations toure influence miniftériele; 
- Yhonorable: Membre a 'propolé à la (uite de. ces déve- 
Joppemens de décréter qu'aucun Membre. de femblés 
“ne pourra accepter aucuné place dans TAdminiftration 
pendant la de la légillature. | 
Petion a propolé dé décrérer que Minifies 
tont tenus de fe rendre à lorfqu'ils feront 
mandés , & qu'ils auront la liberré de difcurer les a 
tions qui feront propolées en leur M: Malone 3 
a dit que c'étoit de droit. 
Lajournement demandé par M. Lanj uinais, à eE mis aux NS 
voix & rejeté; on a enfuire (ur la motion - 
cipale , tendamte à faire admettre es Miniltres dans 
blée', pour y ayoir voix délibérative cette: y 
a éré rejetée. 
les Membres de l'Affemblée Nationale acceprent dês. 
- dans 'PAdminiftration , a été mile à la difculhon. 


“.M. Targer a demandé la divifion dé cet article 
délibérer des-3-préfent fur la queítion de favoir pos 
Mémbres de PAflemblés féanre, pourront 
ou Ne pourront pas accepter. des emplois: dans TAdminil> 

, & pour ajourner tont le reíte de Particle. .. 

- M. le Gomte de Mirabeau a demandé que Pexclulion * 
par M, Lanjuinais, fue bornée Mo Be. 
Mougins a appuyé, E de fes Cahiers, 
“opinion de M. Lanjuinais. 


Mede Caftellane a répondu* que la majoriré des Cahiers 
ne portoit pas certe difpofition, & il a 
propofé par M. de Mirabeau. 


al 


La divilion: demándée par M. a dee 
aprês quoi PAfemblée a décréré Pexclufion propolée pa 
M. Lanjuinais, & a ajourné tout Je tele de Voici 
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obtenir place - Miniftres a durant les Sefions 


de l'Aflemblée actuelle, 


Enfuite Ma PEvé ¿que “d'Autun a dit que le la 
Nación tenoit à la manitre dont le Décrer du 2 de ce. mois 
fera execute 3 & pour la “confervation des Biens Ecclé- 


“Siaftiques, il a propofé un Projer de Décrer, en atti- 


“cles, qui feront rapportés ci-aprês. | 
+4M. Treilhard appuyant les articles. propofês. par M. 
- PEvêque d' Autun , a demandé Vaddition du fixiême article , 


- concu en ces termes: qu “41 foit furíis à la nomination de 
"Tous Bénéfices , hors ceux à charge d'ame & à réfidence; 


quaucune permutation ni de ces Benéfices ne 


“puifte erre faite ce qu'il en alt été aurrement or- 


donné. 
M. de Cazales a canis qu' on.ne peut faire aucune 
main-miíe fur les Biens du Clergé, avant de connoitre 


beloins de PÉtar , 8c. la valeur précife des Biens Ec- 


clebaltiques. 
Certe opinion à pe appuyée par M. PAbbé Maury. À 
A M. Martineau a propolé dix articles à fubítituer à ceux 
propofés. par MM, l'Evéque d'Autun & Treilhard ; ces ar- | 
ticles portent principalement fur la réduétion des Cano- 
nicats; Pextinétion des Bénéfices fimples au déces des Ti- 
tulaires ; option que feront renus de faire les pollefleurs 


“de plofients Rénéfices pes. trois mille livres. Sup- 


ion des Mailons Raligieufes, excepté les Hópitaux & 


es Colléges; que des Bénéficiers ablens du Royaume 


-foient tenus de rentrer dans deux mois; finon leurs Béne- | 


fices feront vacans. 

M. PAbbé de Montefquiou | prétend que la Motion de 
M. Martineau doit érre ajournée. 

a propolé de mettre fous la prote&ion fpéciale de la 
Nation les 1 Biens & érabliflemens Eccléfiaftiques.. 

Renvoyer devant les Provinces la rédudion des établi(- 


- femens Eccléfiaftiques nécellaires au lervice Divin.. 


Jaiífer à tous les Religieux dont on fupprimera les | 


Poprion d'une autre maifon, ou d'une penfion. 


- Ordonne? au Comité Eccléfiaítique de soccuper in- 


du for des: & de d'une. 


A 


. «> 
- 
y 
y 
> t A 
“A 
. 
de Ps 
A 
y 
+ 
+, 
A 
. 
' 
A 
a 
d 
é 
+ 
F 
4 
y 
q 
A 
gi 
+ 


a éré appuyé en particulier par M. Frétean. 


«ligne: de ambléo & des qu elles 


-nfpirent. 
Rejerer la Motion, de donher à A pluralité 


fices un effet rérroachif, “comme, contraire, áu de 
-M. Barnave a dele M. Moátefaliva! avoit par 
faitement prouvé la nécellicé d' ajourher . la Motion de 
“M. Martineau, mais qu'il n'avoit pas détruit les raifons 
qui rendent nécellaite Tadmifhon de la Motion de M. 


PEvéque d'Autun. - 


Lajoutnement eft demandé e toute la Motion Po M. 
“VEvêque d'Autun; d'autres ne demandent ' 
que lur une partie. 

Les Articles font mis aux voix ; te pre - 


mier étoit ainíi concu : PAMemblée Nationale a décrété 


1º, qu'en conféguence du Décrer du 2 de ce mois, qui 
“déclare que tous les Bénéfices Eccléfiaftiques font é de: 
“difpofition de la Nation , fous la furveillance & d'apres ' 
les inftruétions .des Provinces , pour empécher le diver- 
tiflement des titres & enltvement du mobilier employé 
“aux ulages des Eglifés, Chapitres , Monaftéres 'Sz autres 
Communaurês Eccléfialiques: les Juges Koyaux fe trant- 
“porteront fut-le-champ : dans les liéux, de 'chácun , de 
ces érabliflemens, ainfi que dans le Chef-lieu des béné- 
fices de leur reffort, fe feront repréfenter tous les titres, 
les réuniront en un méme licu , & appoleront , au nom 
“de la Nation , les fcellés de leur juri(didtion lur Jes 
Chartriers & Dépôts qui les contiendront ; en drefleront 
inventaire , & les Titulaires en refteront. gardiens , fans 
autres frais que ceux de-traníport & fejonr. 
M. Lanjuinais a propolé pour amendement. que E ñ 
 Paroilles & les aétuellement 


E confacrées à PEducation de la Jeunefle & au lervice des 


«+. 


Cet amendement a réuni une approbation générale. > 


es 


Pauvres , ne foient pas comprifes dans le Décrer, 


L'ajournement a été demandé, tant fur Particle. que. 
[amendement; Vajournement a été adopté. 
- M. Merlin a Pepe un autre amendement, | 
a faire fublticuer a celle Jugos * 


ê 
- 
é Y» 
a 
“ 
o 
á 
é 
e 
- 
3 
£ 
+. 
4 
por 
» 
. 
Y 
El 
471 
> - 
A 
« 
“ 
Lu 
| | 
d 
- 
POR 
hard 
A 
4 
. 
é 
y 
1 q 
3 
$ 
A 
F 
y 
q 
a 
> 
AN 
tu 
- 
na. 
> 
tê ” pá 


des circonftances & Vexigence des cas. | 


qee 


t 


áfini que tous: les” Juges des lieux , tant Seigheus 
“riqux que Royaux., puiflent procéder chacun dans les li- 


de 
. a | 
- 


e 


- 


'mites de la-Jurifdiétion , 4 -Pexécurion ' des Décrets: Cer 
Les autres atticles-de la Motion de M: PEvéque d'Au- 


” 


tun ont été mis aux voix chacun féparémeñt;, aprês que 


 Fajourmement demandé a été rejeré, & ils ont été décrétés 


"ART, PREMIER. Que les Biens Eccléfiaftiques , les pro- 


-—— duits & récolres, & notamment les bois, font placés fous 


la fanve-garde du Ros, des Tribunaux , Aflemblées ad- 
miniftrarives, Municipalités, Communes & Gardes Natio- 
nales, que  Aflemblée déclare confervateurs de ces objers 
fans préjudicier aux jouiflances, & que tous pillages , 


dégars & vols, particulitrement dans les bois, feront 


- pourfirivis contre les prévénus, & punis fur les. conpables. 
des peines portées par POrdonnance des Eaux &* Boréts , 
& autres Lais du Royaúme. 
“Art. H. Que les perfonnes de route qualité, conpables de 

divertiflement , foir d'effets, foit de titres attachés aux éta- 


bliffemens Eccléfiaftiques, feront punies des peines érablies 


par les Ordonnancés contre lé vol, fuivant la nature | 
| Arr. TIL Que fans préjudice des pourfuires qui feront 
fairés par les Officiers des Maitriles dans les maritres de 
leur compétence, les Juges ordinaires feront tenus de pour- 


fuivre par prévention avec les Maitrifés; les perlonnes 


prévenues de ces délits, & donneront , ainfi que les Pro- 


cureurs du Roi des Maitriles , connoillance à rAlêmblée 


Nationale des dénonciarions qui leúr feronr apportées , & . 
des pourfuites quiils feront a cet êgard. 


“ART. TV. Quil fera parriculitrement veillé par les O o 


| Ciet's des Maitrifes à ce qu'il ne foit fait aucune coupe de 
bois cortraire aux Réglemens, à peine d'érre refponfables 


à la Nation de leur négligênce.. | 


o Pa 


_.On,a mis enfuite aux voix YArticle propolé par M. 


Treilhard, daprês certe nouvelle rédaction qu'il fera; fur» 


bs julgu'a ce-quil en for aurrement ordonné ladif- 
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Cathédrales; en conféquence , que toute collation, 
furion.,' toute-rélignation , permutation;. expeltarive. 

Cour de Rome , légation d' Avignon nomination tous 

Bénéfices y autres: que. ceux ei- «dellus fnomeks deméure- 

Ja: Eté: amendemens.: M.: 

“de Biauzar a fai abferver qu'il ne convenoit pas 
“plus long-tempslés; sélignarions Sc les permitations; qu'il 

aditêtre un commerce de:chofes Membres 

ont obfervé--que la Motion ne tendoir-qu'ã um Décrer 

_proviloire, & qu'il y auroir licude prendre "amendement 

en confidération dans la fuite, comme Moriem principle “UM 

tenantã-a difeipline Eccléfiaftique. Cer. amendement 

Enfuire “la principele: ai 

prochain, avec les autres amendemens; tendant ;: 

excepter les Bénéfices de parronáge laio Aurre:/les 

Abbayes réguliéres des Provinces Belgiques; dermier, les 

Béné ces fimple. collation. Laique. » ani 

“La Séance ayant.dixé. julquia quase. henres &: 

a renveyé à Jundida 

des autres Officieros M. de 

| 


“Da to us Tes' jours BAUDOUIN 


meur de Nariorele. » Tue du, Foin Jacques, 

Le prix ef de: pour deux mois, franc de 
pane a” 9 livres pour, 
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“MM. les Députés & MM. les pres xá 
verbal de Nationale continueront ne 
que 6 livres pour deux mois. 
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“Ja même queftion 
42, * Difconrs prononcé par-M. 'Curé d Arge- 
(ut la Motion relative aux-Biens.du -Clergé. 
Difcours de M. du Pont, fur Pérar & les reflources 
Finances , imprimé par ordre de Aflemblée Naátio- 
nale de 218/pages, avec fix tableanx. 
Opinion de M. Treilhard, fur la propriété des polfer- 
fions du Clergé. 
“7º, Opinion de M. de Clermont Tonnérre, fur 
le même fujet. > 
» 8º. Réflexions fur ce qui a: 656 fair & dar ce qui refte à 
faire , lues dans une Sociéré d'amis de la pais.  * E” 
98: Opinion-de M: PEvêque fur la. quefion 
des Biens Eccléfiaftiques. 
10% Motion. de Sancerre , prélentéo 
Afféemblée Nationale. - 
Conftitution:, fur” Já «nouvelle divilion+ territoriale du 
imprimé par ordre de PAlfemblée Nationale. 
x Plan déidivilion du Royaunte ;-& Reglement pour 
prélenté pac M. le Comte de Mira- 
“beau, impriméparordre del Allemblée Nationale. 
132, Réflexions furda divilioninouvelle du Royaume , 
Ro. = les priviléges & les Aflemblées des Provinces d'Etats; 
par M;, Rabaur de. y: dp de 


“MM. lés “Sonfériprents a au Velbal ¿ PAlfembléo 

Nationale, font prévenus que tous, lesarricles | par 

e éroile parrie de & quils 

Pourront fe procuter les quites fans, de 
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D'aútres ont remarqué qu'il n'exifte pasodesiEtars. Pro- 


» 


> 


“pi 9 heures d 2%, 


M. Je Préfidêneua ionvert laSéahce par la Gommiuhi- 
cation de deux minutes-originalesdes Lois: (anttiennées pai 
le Roi; revémes des mquvelles formes: régites parda 
Conftitution. A ce que 
M. le Garde-des-Sceauxlui: avoit part desdifliculvés 
qu'il avoir de faire parveñir: direótemeno 
tous: les; Teibutiaus, à toutes les Municipalirés: du 


Royaume.: vob ¿5009 st é 


24 


Quelques: Membtes oht, dit que les: 
ciales, actuellement: fubhftantes:, «ponvoient., prés 


(ent, lervir à tranímeftre aux Municipalités les Lois, par 
les Bureaux de Département. ob al 


€ 


vinciaux, ou des Allemblées Provincialess! dams tout::le 

Royaume , & notarâment-dans le 
de Bordeaux. 

7 Sur terte. queltión:, PAfemblée:a décrété: le. 

voi exécurif peut. tranfimettre aux: Municipalités , par 

- des voies qui lui paroitront-des plus Lois 
“Pourvua qu'il ne le ferve pas.de:cellé :«dés Tribunaux fu> 
périguts, pour, ¡paller aux infériouzs. 
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Des doutes Zêle des Parleiñens à cet ont 


donné lieu à certe 'décilion; 


- M. Guillaunie a-demandé que-le- e pouvoir cera 
tifie chaque mois 1'Aflembiée de l'envoi des Lois. M. le. 
Préfident a dit que M. le Garde désSeaux étoit convenu 
de faire part à Aflemblée des lettres od reception , à 
mefure qu'il les recevroit. 


On à employé quelques inftans à des décils helarifs au 
nouvel érabliflement. Tt a été annoncé que MM. les Dé- . 
putés autoient des billets pour le pallage par les Thuile- 
ries; que les Tribunes du-public «qui contiénnent 300 
perlonnes, feroiênt occupées fans billets; que la Tribune 
de MM. les Députés Suppiéans, contenant 100 pérlónnes, 
feronr occupées par Billers ; par MM. les Suppleanss MM. 
de la Commune de Paris, & MM. les Dépurés du Com- 
merce. Une autre. Tribune , contenant 160 perlonnes, fera 
occupée par Billets;, qui (eront diftribués par MM. Ns 
Députés;, fuivant la lite alphabétique. 


- Me lecPréfident a-dit qué Samedi au foir un Courier 
de Vernonilui iavoit porré une: Jertré des Ofhciers Mu- 
nicipaux de cetre Ville , laquelle ils inftruilent 
blée que le. procés a été fair prévôtalement, luivane Pan- 
cienne forme des procédures criminelles , aux particuliers 
en:la períonne; de M. Planter, chargé 
d'approviliomnemens. pour Ville de Paris; qu'il a ré- 
pondu à la Municipalité que le procés devoit“êrre inf- 
truit (uivant les nouúvélies Loix. demandé fi dAllem- 
bléc agréoit cette népanle. Elle: Pa approuvée. 
On: a renvayé: au: Comité-des le Mémbire de 
M. le Chevalier de Villemote;, tendant à ce que PAffem- 
blés preineien coúfidération; les; pertes qu'il fair par 
Voccupation de: Pancien . du Manége; pour 
il 'avoit fourni une: finance. de q... 
vres. . 

—-Mole-Préfident a annoncé qué: la; difeuffion allois dino 

continuée (ur-la: dinifion du enfuire fur. la Mo- 
- tion de M; Treilhard, relativement aux Bénéfices Ecclé- 
Laltiques; & quien fe féparamt, PAfflemblée fe formeroit 


en - pour nommer , les Ofkiciers, 
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des Commiflaires pour différentes matiéres particus 


» M. Pécion de Villeneuve a adopté la divifion en quatré- 


“vingt parties à-peu-prês égales ;.mais il a foutenu qu'on 
ne pouvoit dérerminer, ni le nombre , ni la proportion 
des Alfemblées Communales 8% de Canton. Il a deliré que 
les Dépurés d'une Province entiére fixallent le nombre 
les Chefs-licux des Aflemblées Provinciales; que les Dê- 
purés du Département de chaque Allemblée Provinciale , 
ainfi délignée, fixallent le nombre & les chefs-licux des 


Alffemblées Communales ou de Diftriét, & qu'ils deman- 


daffent des inftruétions à leur Province fur la fixatión des 
Cantons ou Alfemblées primaires. Il demande qu'on con- 
“vienné au moins d'un forme de convocation provifoire. 
+ ll defice que la reprélentation foit réduite à deux de- 
gres, au-lieu de trois, conformément au plan de M. de 
Mirabeau. M. Périon propofe enfuire plulieúrs quel- 
tion , entre autres celle de [avoir À les Aflemblées de 


Communes députeront diregtement à 'Afflemblée Natio- 
nale, ou fi ce lerontles Aflemblées Provinciales ; il prófere 


“certe feconde forme. | | 
- U n'adopte qu'une bafe de divifion , celle dela: popula- 
tion ; il dit que plus on adopte de bafes. inexagtes , plus le 


“rélultar doit étre inexa&. E propofe enfuite un grand nom- 


bre de queftions fur le nombre des Citoyens a&tifs dans 
chaque Allemblée, & fur les éch 


mites de chaque Province. | 


“Aonnement dont la rapidité lui eft propre; il a combattu 


la propofition de M. deBiauzat de diviferle Royaumeenau- - 
tant de parties qu'il y a de cinq à fix cent mille ames; 
il a prouvé les points de reffemblance du plan de M, de Mi- 


rabeau avec celui du Cómité. H a fait voir les avantages 


de ce dernier plan, dans les objers diffemblans.' H a dir 
que la bafe rerriroriale avoit, lur les autres plans, Pavan- 


- fage d'étre invariable. Il a développé les raifons des'divi- 


- hions de trois dégrés , au lieu de deux, au moins pour les 
dérail de Padminiftration ; & a dit des chofes três-éloquentes - 


Lurla néceflicé de fixer promprement le point conftitutionnel 


“de la divifion du 'Royaurhe;, pour rétablir Pordre dans toutes 


anges à faire (ur les'li- 


-— M. Thourer a fourenu le plan du Comité avec un rai- 
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les patrics y par la fxation des différens: degrés d' 


a feront les points de ralliement de tous les Citoyens.:! 


M.-le Prélident a fair d' Allêmblées 
des Comités. 11. a enfuite fait: part d'une Adrelle-du Dif- -.. 


peiét des Feuillans ,-contenaht «des: témoignages de véné- 
sation Sc. de: félicitation- fur ce-qu'il-la pofsedé dans fon 


-Enclos, Li Aflemblée a décidé- que: la: Dépuration du Dif- 


fera recu au Comité des Rapporis, comme: il avoit 
decidé pour le Diftrict de la Cité. 


“Mede Prélident a communiqué à une 
tre de M, .le Garde-des-Sceaux, avec un Arrér du Confeil 


“du Roi, relatifa Arréce que la Chambre des Vacations 
du Parlement -de Rouen a pris, en enrégiftrant le Décrer. 


qui ordonne la continuation des: Vacances des Parlemens. 

L'Allemblée ayant deliré connoirre P'Arréré - de la 
Eh ambre des. Vacations du Parlement de Ronen, M. le 
Prélidene à écrit à: un Billet por 


Je lui demander. 


Quelquês Menibres oné- demandó. gue PA/Memblés 


des-a-prélent de cet objet pour -empêcher Peffer 
“desinfurreétions parlementaires. L'Allemblée, en attendant 
“qu'elle puille cónnoitre l'Arcéré, s'elt occupée de la Motion 
_de.M. Treilhard , qui étor dans Pordre du jour. 


M.: Treilhard , apres avoir développé les railons de fa 


“Motion; a: propolé à PAfiemblés de prendre- le Décret 


(uivânt.: 


Allemblée Nationale: a & décrêri que Rai 
Lera fupolié Lurfecir à toute. nomination de Bénéfices, 


exctpré tontefojs- les Archevéchés, Evéchés -& Cures. 
- fera pareillement furfs toute nomination & 


difpofition, de -quelque  narure.. qu'elle. puifle; de 


tous tirres'à collation ou patronage- eccléhaftiques . qui 
«ne font pas à charge d'ame. - 


JU, Ceux qui feront pourvus d 


Exdchés De pourront jouir des. revenus qui y font aétuel- 


“ement atrachés, que jufqu'a concurrence des fommes 


“qui feront incellamment- déterminées par Alemblée Na- 


tionale-, fans, néanmoins que les: Titulaires d'Arche “échés 
A. “dont des revenus feroient inférieurs 'auxdites 


fommes- ayent-droir de. prérendee: à «um fuppléments 
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-. ¡parce que le nombre des -Evéchés devant être réduit à eelui 


“Ant. 1. L'Assemblée Nationale a décrété que le Roi-sera 
cupolié de surseoir à touté nomination de bénéfices , exceptó | 
toutefois les Archevêchés , Evéchés et Cures. 

Anr. II. 1 sera sursis à toute dispósitioar, y d 
quelque nature qu'elle puisse être; de tous titres à collatiom 
ou patronage ecclésiastiques qui ne sont pas à charge d'ame. 

Ant. Ceux qui seront pourvus à VPayenir d'Archevéchós 


et Evéchés ne pourront jouir des revenus qui y sont actuelle= =* 
ment attachés, que jusqu'a concurrence des sommies qui seront | 


- incessamment détermintes par 1Assemblée Natiónale , sans | 
. néanmoins que les Titulaires d'Archevéchés et Evêchés , dont 
les revenus seroient inférieurs auxdites sommes y aient droit de 
prétendre à un supplément. . 

- Ant. IV. Dans les vingt-quatre heures de la blica du 
présent Décret , le Juge ordinaire du chef-lieu de chaque béné- 
fice, autre que les Cures et Maisons employées actuellemeñtan | 
soulagement des malades ou à P'éducation publique ; apposeta . 
le scellé sur les chartriers , manuscrits et bibliothêques desdits | 
bénéfices: ne seront néanmoins compris sous cette appositiom 
les baux, liéves , cueilloirs , et autres papiers nécessaires pour 
la perception des cens, rentes et reyenus , lesquels seront., par 
le procês-verbal du Siêge , laissés à la charge et garde du Titu= 


laire , ou des Syndics et Procureurs des Maisons. L'A ssemblée | 


“Nationale se réserve de décréter incessamment par qui et dé 

quelle maniére il sera procédé à la levée desdits scellés , et à 

Vinventaire qui devra suivre. 

M. Dupont appuyant la. motion, a quid: 
sursis , méme à la nominatión des Evêchés et Archevéchés , 


des Assemblées Provinciales , il sera plus convenable de trans= 

férer les Evéques , d'un moindre Evêché à un plus grand, que 

de faire des traitemens À ceux dont les digges: seroient 
“A 3 
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M. Treillard a dit, que la motion de M. Dupont ne pou- | 
woit ¿tre adoptée , parce que les Evêchés et Archevéchés ne. 


qe rester vacans sans beaucoup d'inconvéniens. 


“M. le Vicomte de Virieu a demandé , que les Cures aux- | 


uelles on nommeroit á Pavenir, et dont le revenu excéde- 
roit la somme fixée pour la dotation de ces bénéfices, fussent 
os , comme les Evêchés, à un retranchement de revenu. 


« M. PAbbé Grégoire a réclamé , pour la Province de Lor- 


“fame, que des étrangers, non naturalisés, et qui ne seroient 


pas régnicoles depuis dix ans , ne pussent posséder aucun Bé- 


hélice en France. 


L'Assemblée a énoncé son vosu pour aller aux voix, et 
on a fait, en conséquence , lecture du premier article. du 
projet d'arrété proposé par M. Treilhard. M. le Président a 


“mis d'abord aux voix lVamendement qui tendoit à compren- 


dre les Archevéchés et les Évéchés dans le nombre des Béné- 


fices,, à la nomination desquels il seroit sursis. Cet amende+ 


ment a été accepté. 
Postérieurement , à la décision de VAssétbiio , M. PAbbá 


Maury a dit, quil y avoit eu que le projet de décret 


proposé par M. Treilhard qui eút été ajourné ; qu %il nº y 


avoit encore eu aucune discussion sur les amendemens , 


et. notammeént sur celui qui avoit pour objet la suspension de 


la nomination des Archevéchés et des Évéchés ; ; question qui 
méritoit une discussion, à raison de són importance. . 
ll avoit le projet de faire revenir sur l'acceptation de l'amen- 


dement ; mais l'Assemblée y a persisté L'article premier du 
projet de décret proposé par M. Treilhard, a été mis aux 
voix, etil a été adopté de la manitre qui suit: e 
e VAssemblée Nationale 'a décrété et décrête , que le Roi 


-» sera supplié de surseoir à toute nomination de Bénéfices,. 
2 excepté toutefois les Cures. 
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* » 1 sera pareillement sursis à toute nomination ef disposi- 
» tion , de quelque nature qu'elle puisse être , de tous titres 


» à: ou patronage se ne sont pas 


» à charge d'ames. » 
L'Assemblée a renvoyé la délibération sur es autres arti- 


setos à la séance de demain. 
M. le Garde-des-Sceaux , à qui PAssemblée avoit fait des 


mander copie de 1'Arrété pris le 6 de ce mois par la Chama, 


bre des vacations du Paremlent de Rouen, avoit envoyé cette 
copie: un de MM. les Secrétaires en a fait lecture. 
Voici le teneur de cet Arrété. j 


Arrété de la Chambre des y Rouen 
du 6 Novembre 1769. 


“La Chambre considérant qua une ea désastreuse de 
troubles de tous genres, d'insurrectigns réfléchies contre tous 
les principes, d'atteintes portées à Vantorité sacrée du plus 
juste et du meilleur des Rois, la résistance , même la mieux 
fondée , ne feroit, peut-être, qu 'accélerer Pexécution de 
projets sinistres qui semblent menacer encore jusqu'aux ruines 
de la Monarchie. | . 


Que si, d'un côté ye 'est une maxime générale , les Magis- | 


trats ne diva écouter que l'impérieux cri de leur conscience » 


sans composer avec leurs devoirs; de Vautre, cependant , et 


dans des conjonctures si cruelles, que jamais , sans doute , 
les fastes de Histoire n "en fourniront un second exemple. 


1l est de la prudence de ces mémes Magistrats de prévenir rg 
par une sorte de flexibilité, les neuveaux maux x incalculables. 


que plus de fermeté pourroit entrainer. 


En effet, ce n'est pas au moment ou la plupart des Gi- 


toyens semblent volontairement frappés d'un aveuglement 
absolu , qu'il pen opportun de luíre la lumigre. 
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Quiind par-toút , les Lois sont attaquées , calomnitts. er 
“evilies, vouloir opposer leur puissance seroit évidemment " 
livrer à dé nouveaux outrages. |. 


Quand le premier Monarque de l'univers , accablé de ds 


“grins aussi cuisans qu'immérités , daigne faire taire en lui tout 


autre sentiment que celui de son inépuisable tendresse pour see 


- Peuples ; enfin, quand ón a yu ce Prince, digne à jamais du 
respect des Nations", bravant tous les dangers , venir , au mi- 
Meu de sa Capitale , essayer encore, par exemple de ses 


vertus et les témoignages touchans de sa popularité , d'exa- 
miner ses Sujets égarés , de vrais et fidels Magistrats ne 
peuvent que bénir tant de bontés, et gémir en silence sur 
Perreur de leurs Concitoyens. 

Par ces différentes considémtions , la Chamlión des Vacas 
tions a arrété d'enregistrer provisoirement la Déclaration du 
Roi, du trois de ce mois, portant prorogation des vacances . 
du Parlement, des séances de ladite Chambre. 

Déclarant néanmoins que si elle se détermine à procéder A 


cet enregistrement, ce n'est que pour donner au Seigneur Roi 


de nouvelles preuves de son amour inviolable, de son respect 
profond et de sa soumission sans borne, et aussi, dans la 
crainte de contrarier les vues de Sa Majesté , et d'augmenter, 
peut-étre , pw une juste résistance , les troubles affreux qui 
déchirent VEtat ; mais qu'au surplus il ne pourra, en aucun 


cas, être tiré de conséquence dudit enregistrement , attendu 


que ladite Chambre y a procédé sans liberté ni qualité suffisante, 
et uniquement entrainée par la force des circonstances ; qu'em 


conséquence elle ne cessera jsmais de regarder ladite Délibé- 
-. Fation comme lui attribuant induement une compétence for- 


mellement contraire au titre même de son institution 5 commé 
interdisant et dépouillant injurieusement , et par une forme 
mouis des Magistrats dignos de la confiançe de leurs Justi- 


ciables 
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niarquée: la ¡puillanté fouveraine ; réft- 


“dant dans la Nation & dans le Ros; il a. en; conléquenes 
“fair la Motion de faire inftcuire le procés des Membres 


compofant la Chambre des Vacations du Parlément de | 


Rouen, pour crime de forfaiture, & d'attribuer en artene 
dant à-tous les Prélidiayx du Reflort de ce Parlement, le. 
droit de juger fouverainement, & en dernier rellort.  » - 
Mw le-Comte de Clermont-Tonnetre, en appuyant da 
Motion, a dit que l'Arrété de la Chambre des, Vacations 
du Parlement de Rouen. préfentoit une véritable forfai- 
ture; que cette Chambre , en obéiflant d'une manigre dé» * 
riloire, s'érvir lervie d'éxpreflhons infolentes.-11-a vu une . 
nécellité d'autant plus preflante de féprimer cer écárt, que. 

£étoir le premier exemple de la réliftance direóte quwié--- 
prouvoient de la part d'une corporation les Décrets de 
l'Alflemblée Nationale. En ajoutant à la. Motion de M. | 
Barrére de Vieuzac , là demandé que P'Arrété de la Cham- 


bre des Vacations du Parlement de Rouen fut envoyé .. 


au Chareler de Paris, chargé de juger les crimes de Jefe» 
M. Démeunier parlant dans les mémes principes ,a 
dit que pour donner à la pouríuite de. cette ¿grande . 
affaire les foins qu'exige fon importance, il falloir qua | 
Vexemple de Angleterre il fit nommé dans PAlemblés 
des Commillaires chargés de-la (uivre aupres du Tribu- 
nal qui doit en connoitre, .. 
M. Pétion de Villeneuve à propofé que l'Allemblée ; 
par le même Décret qui ordonneroit la pourfuite de cette. 


do 


affair ; chargeár le Préfident de fe retirer parsdevers.. 


de Koi, pour le remercier de l'emprellement qu'il avoit . 

“mis à profcrire PArrêté (éditieux de la Chambre des Va» 
cations du Parlement de Róuen. 

D'auttes Membres ont propolé une députation au Roi 


> 


X 


pour lai porter les remerciemens de. 1 Alffembiée ; & il- 


en eft un qui a combatea vivement la propofition de ha .. 
nomination de Commillaires de PAlembiée , Chargés de 
fuivre la procédure criminelle à laquelie cer Arrété alloir 
M, Moreau a combattu la feconde partie de la Motion | 


ye 


de “Barrero de Vieuzac , pour Páreribution quelle tend 
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to 
à donner aux Préfidiaux qui font dans le reflort du Par- 

- ement de Rouen. Il a dit que cette atrribution ne pou- 
voit qu'êrre la Íuite d'une interdiétion prononcée contre 
la Chambre des Vacations , interdiétion qui ne pouvoit 
“pas étre prononcée par le Corps légiflarif. Ed 

M. Lanjuinais a propolé de fufpendre , dês aujour: 


d'hui, la Chambre des Vacations du Parlement de Rouen 
de toutes fes fonétions, & de nommer des Commillaires 
chargés d'avifer aux moyens de la remplacer fur-le-champ, 
& de pourvoir dans fon reflort à 'Adminiftration de la 
M. Target avoit réuni les différens amendemens pro-. 
pofés à la Motion de M. Barrére de Vieuzac. 1 les avoit 
fondus dans un projet de Décrer qu'il avoit rédigé, & dont 
il a fair leture à PAMemblée. 

in demandoit la diícullion (ur cette rédaction, mais 
Vajournement ayant été demandé fur le tout, il a été mis 
4 aux voix; & la delibération fur la Mátion principale & 
fur tous les amendemens a été renvoyée à demain. 
] | La Séance a éré rerminée à quatre heures & demi, & 
| Er celle de demain fixée à neuf heures & demi précifes pour 

fe réunir en bureaux. afin de nommer un Préfident & des 


L'accueil favorable que Pon a fait au Journal. des Débass 
A des Décrets, que Mellieurs les Députés ont adopté pour 
| leur Correfpondance , a engagé à prendre les mefures les 
plus préciles pour que ce Journal foir régulicrement & 
€xaltement fervi. | 
ll fera déformais, & invariablement, remis tous les jours, 
à fix heutes du matin, à la polte; en forte qu'il et polhble 
qu'a Paris il foi remis à huir heures dans les domiciles. 
- Pour la Province, il partira également tous les jours; 
toutes les précautions convenables font prifes pour qu'il n'y 
ait plus de retard , & lur-tout de déficit... 
Mellieurs les Soufcripteurs font inftamment  priés de 
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renouveler, fur-le- champ les abonnement pour: les mois 
de Novembre & de Décembre. | 

On foulcrit , tous les jours, chez BAUDOUIN , Impri- 
ineúr de P Alfemblée Nationale , rue du Foin St. Jacques, 
é prix-eft de 10 livres pour pe mois, franc de port, 
“pour la Province; 9 livres pour Paris. 

MM. les Députés & MM. les Soufcripteurs de Procêsa 
vérbal de PAflemblée Nationale continueront'à ne 
que 6 livres pour deux mois. 

Il paroit dans ce moment : | 
Bro LA E Motion fur la vente des Biens du Clergé, par 
M. PEvéque d'Autun. > 
añ Motion de M. Thouret , Député de Rouen , fur 

la queftion. 


3º. Opinion de M. PAbbé Maury y Dépuré de Péronne. 

la même queftion, 

4º. * Difcours prononcé par M. Gouttes , Curé, d'Arge- 

liers, fur la Motion relauve aux Biens du Clergé. 

e Liícours de M. du Pont, fur Pétar & les reflources 

des Finances , imprimé par ordre de PAflemblée Natio- 

nale, in-8º. de 218 pages, avec fix tableaux. | 
“6º. Opinion de M. Treilhard, fur la propriéré des | 

fiont du Clergé. 


7º. Opinion de M. le Comte de Clermont-Tonnerre , Lur 
le même Íujer. 


$º, Réflexions fur ce qui a dx fair Se (ur ce qui refte à 
faire > lues dans une Sociéré d'ámis de la paix. 
"9º, Opinion de M. l'Evéque d' Autun far la queftion 
Biens 


10º. Motion fur Péchange de Sancerre, réfentée 


11%,* Dilcours de M. Membre du Comité de 
Conftitution , fur la nouvelle divifion territoriale du 
Royaume , imprimé par órdre de 'Allemblée Nationale. 

1 120, * Plan de divifion du Royaume , & Reglement pour 
fon organifation, préfenté par:M. le Comte «de Mita- 
beau, mprimé par ordre de 'AMemblés Nationale. . . 


13º . Réflexions fur la divií nouvelle du Ros admie : 
& far & les des Provinces d Etars; 
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| | -1 2 
par M. Rabaur de Saint Etienne, Membre du Comité de 


Conftiturion. 


MM.des Soufcripreurs au. Procês-Verbal de. PAllembléo 
Nationale , font prévenus que tous les articles diftingués par 
une. éroile , font, partie de. leur Soulcriprion,, quils 
pouríont le procurer les autres fans. crainte de double 
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Du Mardi 10 Novembre 1759, neuf heures 
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Lote selt réunie en Bureaux pour la nomina- 


tion du Préfident € de trois Secrétaires; .& loríque la 
Séance a éré ouverte, elle à commencé par la lecture du 
Procês-verbal'de la Séance de la veille, de plutieurs gadret- 


fes, & de diferentes demandes de palle-ports. 


L'ordre du jour ramenoit à la difcullion des différens 


beau a demandé la parole pour répondre aux différentes 
objections faites par M. Thouret, dans la Séance de la 
veille, contre le plan qu'il a propofé. 9 


| plans de divifion de la Francé. M. le Comte de Mira- 


“M. Fermont a demandé que s'expliquãr (ur 


la queftion de favoir f1 elle vouloir entendre un Membre 


deux fois lur le même objer, avant que la lifte' de ceux 


qui étoient, infcrits pour avoir la parole, fút épuilée.:- 
- M. le Comte de Mirabeau a oblervé que la parole 
lui avoit été accordée pour la défente de fon plan , qui 
avoit ; la veille , été attaqué par M. Thouret; qu'il récla- 


moit Pexécution des ordres de | Allemblée. H a éré décidé . 


que M. de Mirabéau' feroir: entendu. Pour défeñdre (on 
plan, il eft remonté'au principe qui avoit dérerminé le 
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“du Royaume; il a dit qu 


Comité de Conftitution une nouvelle divifion 
1 


qui préfente un efprit d'intérér particulier , toujours 
nuilible à Vinrérêc général; que c'étoit em partant de ce 


pers , € dans le même efprit, qu'il avoit com-. 


iné lefien: il a analyíé Pun & Paurre, pour prouver que 


fon Plan, d'une exécution plus facile-que .celui du Cowm.- 
té, avoit encore Pavantage d'atténuer bien plus Pelprit de 
Province. Il a enfuite examiné 8% répondu aux diferentes 


objeétions propolées par M. Thouret , tant contre fon 
Plan de Divilion du Royaume , que contre les différences 
qui fe trouvent pour la repréfentation nationale , entre 


le Plan qu'il a donné, & celui donné par le Comité de 


Conftitution. 


M. Thouret a demandé le temps d'examiner les motifs 


développés par M. de Mirabeau , & le temps -de faire cer 


examen avec les autres Membres du Comité de Confti- 
tution , intérellés comme lui à defendre, leur ouvrage. 


des Opinans dérerminé fur la lifte. 


- M.gBifon du Galland a opiné & contre le plan du Comité 
& contre celui propolé par M. de Mirabeau; il a trouvé ; 


Cerre demande lui a été accordée, & on a repris Pordre 


trouveroit beaucoup d'improbateurs. Pallant enfuite à Pana- 


"Iyfk des différentes opérations propolées dans ces deux 
plans pour la reprélentation nationale, il à trouvé de grands | 
inconvéniens dans la complication des reílorts qu'ils pré= 


fentoient Pun & Pautre. Ia yu ,-pour les gens de la Cam- 


pagne, une grande perre. de temps , & des lacrifices que 
fouvent ils ne font pas en état de faire. o LO 


ll s'eft érendu beaucoup fur la nécelliré d'établir une 


balance exaíte de force entre les diffcrens Corps politiques 
qui devoient compofer le Royaume.-Il a obfervé «que 


dans les plans propofcs, «la; Gapitale du Royaume cons 
ferverojr , fur les Provinçes'affoiblies en: petites parties, 
une fapériorité. qui pourroit: produire un jour dés 


“ 


4 


| ne- pouvoit pas être douteux 
“que le Comité avoit voulu détruire Pelprit de Province, 


à raifon des circonftances ou fe trouve le Royaume , de 
grands dangers dans ladoption d'une nouvelle divifon qui 
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féquences funeítes ; il a dit 


» 


. 


que fi Pon avoit à redouter 


Pelprit de Province, il falloit craindre aut: Pefprit de 


Ciré , dans la difproportion qui fe trouverolt entre le 
Département de la Capitale, & ceux des Provinces. | 


. H a donc fini par propofer de décróter que pour pro- 
portionner Pinfluence réciproque qui doit exifter entre le 


Département de Paris & ceux des Provinces , il fúr érabli 
dans tout le Royaume des Departemens à-psu-prês égaux 
à celui de la Capitale ; ce qui, d'aprês fon caicul, porteroir à 
trente-fix le nombre des Déparremens dont feroit com- 
pofée la France. Il a propolé en outre d'autres articles à 
décrérer , relatifs à la reprélentation nationale , 82 ablolu- 


- ment différens des moyens de reprélentation própofés tant 
par le plan du Comité , que par celui propofé par M. le 


Comte de Mirabeau. 
- Me. de Biauzat a demandé que l'Opinion de M. Pon 
du Galland fúr imprimée. L'Aflemblée.Pa ain ordonné, 
& la difcuflion a été continuée à la Séance de demain. | 

- M. le Préfident a annoncé que dans le forutin pout la 
nomination d'un Préfident , les voix avoient été balancées 
entre MM. P'Archevéque d'Aix, Thourer & Emmery , mais 


qu'aucun d'eux n'avoit réuni la majorité:, & que les Se- 


crétaires nommés étoient MM. Rabaut de Saint-Etienne, 
le Vicomte de Mirabeau, & ' Abbé' de Barmont., 


“On eft revenu à Paffaire de la Chambre des Vacations 


du Parlement de Rouen. |" Allemblee'a demandé d'abord 
une nouvelle lecture, tant de Arrêté de cette Chambre, 
que de FArrê du Confeil du' Roi quil'a callé. 


-—M. Garat Painé, en condamnant le procédé de la 
Chambre des Vacations du Parlement dé Normandie, a 
dit qu'elle ne pouvoit être fuípendue juíqu'i ce que le 
Tribunal auquél. elle eft déférée, air prononcé fur Pac- 


“Un Député-de Normandie a reconnu que PArréré 


étoit contraire au refpeét dú aux Loix, mais il a ajouté- 
que c'étoit une faute de quelques individus , dont la peine 
ne devoit pas retomber fur la Province. Il “a cité les 
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eahiers de la Noblefle de Normandie, qui demandene 
la conferyation & Pinamovibilité des Tribunaux de cette 
Province. 11 a incliné 'pour les remerciémens à faire au 
Roi, mais il a demandé que PAflemblée ne s'occupãr pas 
du furplus de la Motion.” | 


“*M. de Clermont-Tonnerre , pour appuyer fon avis 
donné hier,a lu le Décrer de PAllemblée , qui ordonne 
“que tous les Tribunaux $ Corps adminiftraufs qui dif- 
féreront de tranícrice fur leurs Regiftres les Décrers de 
TAfMemblés Aanétionnés par le Roi, & envoyés en fon 
nom, feront pourfuivis comme prevaricateurs dans leurs 
fonérions , & coupables de forfaituie. | 


Ma dit que PArrété de la Chambre des Vacations 
de Normandie avoit tous les. caraétéres de forfaiture ; 
“que le Cháteler devoit connoitre de ce crime. que fon 
importance -elt (ufilante par la confiance dont PAfiem- 
blée la revétu ; que tous les homines érant égaux, il ny 
a pas de contradiction à ce que le Cháteler juge la Cham- 
bre des Vagations d'un Parlement. 

Que ceftla premitre accufation dont ATemblée Natio- 
nale ax à faire trembler les ennemis de la révolution; que 
le délir eft conftant, quant à elle; en conféquence a 
appuyé la Motion de M. Barrtre de Vieuzac.: 


Parmi les D:fenfeurs de la Chambre des Vacations 
du Parlément de Rouen, de feul qui ait intérellé par la 
tournure qu'ila donnée à Paffaite & par Pintérér parriculier 
quil ya pus, eft M. de Frondeville , Préfident du Par- 
lement de Rouen & de la Ghambre des. Vacations , Se 
Député a PAllemblés Nationale, 


Ce Magiltrat Wa -pas cherché à juftificr pleinement DP Ar- 
rété de la Chambre dont il elt le chef. Il a dir que 
Vefprir de corps devoit (ans doure céder à Vefprit nario- 
nal, mais que cette métamorphofe fubite n'eft pas facile. 
« Je mai point participé, a-til dit, à cer Arréré. Je ne 
» Pai connu que lorfqu'il a été envoyé à M. le Garde-des- 
$ceaux., Je luis lomm de croire quil n'y ait dans cet 
wm Arrété aucune faute ; mais il ye peut y avoir.de con 
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| 
damnation que fur un délit légalement conftaté , d'apres 


Vacations a obéi; (on Arrêré ne fait point partie in- 
tégrante. Elle n'en a point ordonné Paffiche, Pimpref- - 
» fion ,-ni Penvoi aux Tribunaux. Elle n'a voúlu que 


> infttuétion devant les Juges naturels. La Chambre des 


» prendre des ménagemens quelle croyoir devoir au 
» Parlement, & témoigner fon affection fans borne pour 


“« Les Corps rendent, a-til ajouté, à leur confervation. - 


» Il feroit cruel de punir celui qui étant presde fuccomber 
» fe permettroit quelque plainte ou quelque réfiftance. » 
ll a mélé a un difcours três- touchant , des larmes qui 
Pont interrompu , & a fupplié " Affemblée de ne pas porter 


la défolation dans les familles des huit Confeillers qui 


formoient. feuls la Chambre qui a ptis PArrêté.. 


— L'Affemblée a applaudi à la fenfibilité de Topinant pour 
fes Confrêres; mais M. de Lamerh & M. Barnave, en 


| 
louant ee fentiment, ont penfé que l'Alffemblée devoit fe 


décider d'aprês les faits, & non-d'aprês des mouvemens 
de facilité qui pourróient perdre le Royaume , sil n'y éroit 


“Enfin PAflemblée a décidé aprés uñe courte réplique 


de M. de Frondeville, que la difcuffion étoit fermée. 


_Onalu la Motion de M. de Vieuzac. Quelques Membres 
ont demandé la divifion pour opiner féparément; tur les 
cinq articles de cette Motion. 


M. le Chapelier a propofé un article à fubftituer aux 
trois derniers. La divilion été arrétée; & Y AfMemblee 
ayant opiné féparément fur les différents articles , il en 


elt rélulté le décrer fuivant:.. 


« L'Alfemblée Nationale, confidérant que PArrêré pris 
» le. 6 de ce mois par la Chambre des Vacations du 
» Parlement de Normandie , & qui lui a été: commu- 


» niqué: par les ordres -du Koi, eft un attentar à la 


» puillance louveraine de la Nation, a décréré & décrite, 
» 1º Que M. le Prélident fe retirera devers le-Roi, 
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» pour lé remercier , au nom de la Nation, de la promp- 
-» titude laquelle il a profcrit cet Arrêté, 
» mé les écarts de ladite Chambre. - | > 


5» 24. Quê cette piece fera cnvoyée au Tribunal auquel 


ss elle a atrribué provifoirement la connoiflance des 


» crimes de lefe-Nation , pour le pe êrre  inftruit 
» contre les auteurs de PArrété , ainfi qu'il appartiendra. 


“ » 30. Que le Roi fera Grpplié de nommer une autre 
4 Chambre des Vacations, prife parmi les autres Mem- 
» bres du Parlement de Rouen, avec les mémes pou- 
» voirs & les mémes fonátions que -la: précédente , la- 


» quelle enregiftrera purement & fimplement » Décrer 


a à quatre PAfembiée a 
té invitée à fe -divifer en Bureaux. deman avant la 
Séance pour procéder au Ícrutin à la nomination d'un Pré- 
- fident, & elle a été remife à demain neuf heures du matin. 


3 
. 
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-"Paccueil favorable que Poría fait au Journal des Débats 


8z des Décrets, que Melfieurs les Députés ont adopté pour 


leur Correfpondance , 2 engagé à prendre les mefures les 
plus préciles pour que ce Journal foit 
exadtement [ervi. | 


Y [era déformais, & invariablement, remis tous les jours , 
à fix heures du marin, à la pofte; en forte qu'il eft pollible 
qu'a Paris il foir rêmis à huir heures dans les domiciles. 


Pour la Province, il partira également tous les jours * 


“toutes les précautions convenables font priles pour qu Eu n'y 
ait plus de retard , & lur-tour de déficit. 


-Mellieurs les Soufcripreurs font inftamment priés de 
fur-le-champ leur abonnement les, mois. 
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“On. (oufeci ; tous joiirs 5 4 Impréi 
mtur de Nationale , rue du Foin 5 
Le prix eft de. 10.livres pour des é mois, Fane de port; 
pour la Province; 9 livres pour Paris. 


MM. les Députés 8 MM, les Soufcripteurs Procês= 
verbal de Nationale continuerónt à ne payer” 
que 6 livres pour deux mois. .  - 


Il paroit dans ce moment : 


19,* Motion fur la vente des Biens du Clergé , par 
M. PEyéque d'Autun. 


2%, * Motion de M. Thouret , Député de Rouen (ue 
la même queftion. 


3º. Opinion de M. PAbbé » Député de 
(ar la même queftion. 


4º. * Dilcours prononcé par M. Gouttes , Curé d'Arge= 
“liers, fur la Motion relauve aux Biens du Clergé. 


5”. Difcours de M. du Pont, fur Pétar & les reflources 
des Finances , imprimé par ordre de 'Aflemblée Natio- 
nale, ¿n-8?, de 218 pages, avec fix rableaux. ' 


6º. Opinion de M. Treilhard, (ur la propriété des poffef- 


lions du 'Clergé. 


- «77. Opinion de M. le Comte de Clermont-Tonnerre, (ur 
le même Íujet. 


8%. Réflexions fur ce qui a été fait & (ur ce qui refte à 
faire , lues dans une Sociéré d'amis de la paix. 
9 


des Biens Eccléfiaítiques. 


10%. Motion fur Péchange de Sancerre Ê prélentés à 
T'Aflemblée Nationale. 


Difcours de M. Thourer, Membre du Comité de 
, fur la nouvelle divifion territoriale da 
Royaume, imprimé par ordre de P Alemblée Nationale. ñ 


127, * Plan de divifion du Royaume , & Rêglemeênr pour 


lon organifation , prélenté par M. le: Comte de. 8, 


bean, | par ordre qe Allemblée Nationale... 
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92. Opinion de M, PEvêque d'Autun fur la queftion E: 
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8. Réflexions fur la on nouvelle du Roy yaume ; 
& (de les priviléges & les' Aflemblées des Provinces Y Etats; 
par M. Rabaur de Saint: Etienne, Membre du Corales de 
Conftitution. 


 Décretr de PAemblée Nationale , portant 
pe fur la Police de la Ville de Paris. | 


MM. les au Procês-Verbal de PAemblée 

Nationale , font prévenus que tous les articles diftingués par 
une éroile , font partie de leur Soufcription, & qu'ils 
, pourront fe procurer les aurres fans crainte de double 


| | 


A Paris, , Imprimeur de L'ASSEMBLÉR 
AENA rue du Foin S. Jacques, Nº. 31. 1989 
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Du Mercredi $4 Novembre 1789 y neuf heures é demie - 


du matin. 


ES leture du Procêssverbal de la EE y hier a été - 


fuivie de celle de plufieurs Adrefles portant adhéfion aux. 
Décrets de P'Aflemblée Nationale; sen elt cependant 
trouvé une qui exprime Yopinion de quelques individus , 
Chanoines d'Autun , contre la motion faite par M. leur 
Evéque , au (ujet des Biens Eccléfiaftiques , Sc une autre 
d'un Couvent de Religieufes , qui votent pour la conferva- 
tion de leur Communauté; un plus grand nombre de 
Communautés de Religieux, & un Chapitre Carhédral, 


ont manifelté, par des Adrefles qui ont é e communiquées a 


en même temps , des vceux contraires à ceux de ces Cha- 


noines & de ces Religienfes , & une adhéfion abfolue: aux 


Déctets de Allemblée. 


Il a éré fair mention d'un Mémoire adreffé par. 


M. Desbois de Rochefort , Curé de Saint-André-des-Arcs , 


par -lequel il propofe . de lupprimer toute eíptce de 
caluel eccléfiaftique; d'interdire Vinhumarion “dans les. 
Egliles & dans *Pincéricar de la ville de Paris, de dif-. 
Prats les Paroifles dans certe Capitale, de manitre que, 

ulation de chacune n'excide pas 20,000 ames ,. 
- d'affeéter au logement des Curés & des Vicaires les Ma 
des Communaurés religientes » & de prendre , dur les 
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| 2» 
Fconcmats de l'Abbaye Saint-Germain , le fupplément 
néceffaire pour la dotation des Curés. | 


Ta ville de Narbonne à dénoncé une délibération prife 


par les individus de la ville de-Touloule, qui fe font 
qualifiés Ordre de la Noblefle. Re 


Un Dépuré d'Alface a fair lire par un des Secrétaires, 


une note contenanr demande de apio re de párler , pour 
dénoncer une procédure des le Prévôt de la Maréchauflee 
continue, contre la difpofition des Décrets de l' Aflemblee , 


“qui ne reconnoiflént pas cette elptce de Tribunal. 


Ouelques honorables Membres ont demandé que cette 
affaire fúr renvoyée au Comité des Rapports. > 


-M. Gaultier de Biauzat a fait oblerver qual sagit de 
“procédures tenues par un Juge qui croit pouvoir pronorr- 


cer en dernier reflort , & qu'il ne convient pas de renvoyer 


au Rapport du Comité , une réclamation que le retard , 82 


une exécurion irrémédiable pourroient rendre inurile ; 


Y AfMfemblés a décidé que M. le Préfident écrira a M. le | 
Garde-des-Scezux , pour quil forr ordenné au Prévót de 


A 


furfecir à routes ponríuites, . | 
M. Vartel, Député de Lijle-en-Flandres, a demandé 
la retraite, declaran: que le fieur Contra, fon Suppléanr, 


ef pret a le remplacer, & que fes Pouvoirs font en régle. 


M. Merlin a réclamé contre cette derniere déclaration , 


ajeurant que le ficur Contra avoir éré élu par acclamiticn, 


quíl y avoit leu d'examinerfes Pouvoirs. la éré décidé 
que M. Vartel atrendroit, pour fe rerirer, que fon Sup- 
pleant dit dre admi, 


“M. Target a prononcé un difcours tendant à écarrer les 
- objeétions faites par ML le Comte de Mirabeau, & quel-. 


ques autres opinans, au q propofé par le Comiré de 
Conftiturion, pour la divilión du Rovaume. 


_Ma dit quil convenor que les Municipalivés falfent 


confidérées comme éran: 4 part de V Adminiftrarion; que 
les Provinces pourroient fe reunir, fi la ville de Paris abu- 


(or de fes forces ou de fon infnence; qu'au futplus Fon 


pourroit diminuer , fans inconvénient , le nombre de degrés 
de ropofé par le Comité, 


MRamel de Nogaret a fourena qu'il plus 
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 Quil my avoir pas Jieu 


mable de conferver les habitudes & Jes limites 'eóruelles des 


Provinces; qu'il fufhrox au bien des Adminitrations de | 
mulriplier les Diftids ou fe feroient les éleétions pour les 
Aflemblées provinciales & nationale, & quil eft indilpen- 
fable de conferver les Corps de' Muniéipalirés dans chaque - 


ville,. bourg $, parcile, cu d'y.en érablir. fl a appuyé 
fon fentiment par des exemples pris dans 1 Adraimiftrarion 
aétuelie du Languedoc, póur ce-qui concerne les Diftriãs 
diocélains & : les a propofé deux 
cueftigns ; Divi/era-i-on, le Royaume fuivant la diftribu- 


tion actuelle des Provinces, fañis y faire, dans chacune, 


des Ícus+divilions en Dift.ióts fuivant les convenances 
locales Chaque ville, bourg & paroille (ufhilamment con- 
. fidérable, aura-r-elle une Municipalité ou formera-1-cn 
des arrondiflemens municipavX. 
- M. Thouze: a répondo an difconrs prononcée , hier, 
par M, de Mirabeau, aptes quoi plubewes: Membres 


áyant demandé daller aux voix, M. le Prétident a pofé la . 


Queftion , savoir À Ton iroir aux volxs ou Von dilcu- 
teroir plus longtemps. M, le Preident a co appetcevolr 
que la majoriré étuit pour aller. aux volx, sf 
- lly-a eu quelques réclamarions , 
ce qui a dérerminé a répérer | épreuve, & la majoriné seit 
bien fenfiblement montrée pour le précédent prononeés 
ll a enfuite éré queltion de favoir f-Vomiroir aux vol, 
Sur le fonds, par ais & levé, ou par appelnomiial; dl 
decidé qu on iroit avx voix par levé, o 


+ M. le Préfiden: a pofé la queftion principale, faveits 


« sil fera procéde à la divilion du Royaume pour Vadmi- 


Prieur a fair remarquer qu'il ne pauyoit êxro quef- 
tion, quant a-préfent , de la Repréfenration , le Cominé 
avant anupncé, que ve forcivlcbjer d'un autre diféufion, 
de Clerment-Tonnerre parlant à deflein de fuire 


pofer la quefjon avec de précifion, a oblerver 
y exprimes la condition du con- 
Jentement ou de linftruttion des Provinces, parce que 


les Dépurés repréfement les Provinces. >. 
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-» niftrarion & la reprélentation, & en confulrant les Pra- * 
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a 
--Dobjet de la difcuMion & à décider a été prélenté 
«<d'abord en ces termes : Fera-ton une nouvelle divifion 


> sda Royatme , ou non? L'Aflemblée a décidé pour laf- 


+ “Une partie de | Affemblée demande qu on aille aux voix 
«Sur la queftion de favoir fi la'divifion des diftérentes parties 
adminifiratives du Royaume fera faite en 80, ou environ. 
| --M. Latreux, Député du Boulonnois, demande une 
- — exception pour les Provihces frontitres, & la convocation 
de leurs Alflemblées provinciales telles qu elles en ont joui: 
mais cet amendement n eft point appuyé. 
=>M. Saliceri, Député de Corte , a oblervé qu'il ne falloit 

“pas borner le de des Départemens à 80 
«artendu qu'il pouvoit y en avoir davanitage. L'Isle de Corte, 

qui doit être gouvernée & adminiftrée de la même maniêre 
-que'toutes les autres Provinces du Royaume, en feroit 

 "privée, sil n y avoit.que 80 IDépartemens. - 
M,. Démeunier, & quelques autres Députés , réclament 
contre la maniére dont la queftion a été pofée ; ils difent 

que le mor environ ef trop vague, & demandent qu'on 
merte aux voix fi la France fera divifée en 75 ou 84 parties. 
-M:Dupont, Dépuré de Nemours, dit que la divifion en 

- “forxanteparries épargneroit un quart des frais d'adminiftra- 
tion , 8 demande que la queftion foit pofée fur le nombre 

de foixante divifions. 

M. Butrafoco ; Député de 'Tíle de Corfe ,demande que 


a quell que foit la divifion qui fera adoptée , VIfle de Corfe 


oit comprife en entier pour former un département. - - 

- Un autre Député demande que la divifion foit faite 
lans préjudice des charges communes des Provinces. 

—Enfin, Aflemblée décide $ arréte que les Départe- 

“mens feront au nombre de foixante-quinze à quatre-vingt- 

M. le Préfident annonce à 1 Afferfiblée que de deuxiême 

— erwin n'a point produit la majorité en faveuf d'aucun 

“des Membres de 'Affemblée ; que M. l'Archevéque d' Aix 

- Sí M. Thouret ont réuni le plus grand nombre des fuÉ 

frages, & il invite VAflemblée à fe féparer en Bureaux, 
apres la Séânce, pour procéder au troifitme- ferutin. 
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- «Enfuite il a amoncé une Députation de la Communs 
—M. le Maire; à la tête d'une Députarion , elt entrês 


- 


& a demandé à VAflemblée qu'elle veuille bien ftaruer 


fur la jurifdiétion relative aux impôts direóts de la ville 
de Paris, dent la réparrition étoit ci-devant attribués 5 


par commiflion du Confeil, à M. le Prévot de Paris, - 


- 23M. le Lieutenant de Police & autres. ¿rod 
- L'Affemblée a répondu , par Vorgane de M. le Préfidenr, 
que 1'Aflemblée prendroit incellansment cet objet en con- 
Un autre objer de la députation éroir Tafliftance quê 


la Commune de Paris venoit demander > vg le Comité 


provifoire de Troyes à:] Afemblée Nationale , relativement 
"à des vexations dont le Comité fe plaint. > 
Une perfonne a pris la parole , de la tribune, pour 


parler de laftaire de Troyes; maisellea été interrompu 
M. le Préfident., & obligé de feretirer par fes ordres. 


na fçu enfuite que céroir un Dépuré Suppléant de 
Troyes. L'Aflemblée lui auroit vraifemblablement accordé 
la parole , sil eúr commencé par exprimer fa qualiré , 


| Aflemblée ayant toujours marqué beaucoup d'égards pour . 


MM. les Suppléans.. -.. 
.M. le Préfident a enfuite fait connoitre à 1 Aflemblée. 
Pacceptation que le Roi a donnée, dans la forme indiquée 


par la Conftitution, aux Arrétés relarifs à lacnomination 


des Suppléans,.Sz à la prohibition aux Membres dé 
Y Aflemblée d'accepter aucune Place dans le Miniftêre pen- 

dant le cours de la préfente Sellion> cs 

M. le Préfidentala auf un petit billet de M. le Garde- 
- des-Sceáux, portant envoi d'un fecond Arréré de la Cham- 
bre des Vacations de Rouen, & d'une lertre de M. Gref= 
lent ; Subltitut du Procureur Général du Roi, du 16 No- 
vembre 1789, à midi un quart ; par -laquelle il écrit à 


M. de Saint-Prieft, Miniftre du Département de-la Nor- - 


mandie » quíil a. recu, à 8 heures 82 demie du matin, 
Arrér du Confeil de Sa Majefté , qui cafle 1'Arréré de la 
Chámbre des Vacations de Rouen, & qu'il Ta- préfenté 


fur-le-champ à cette Chambre. 11 annonce que cer Arcêré 
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E 
ma recu queune publicité, & il croit s -d'aprês celas que 
Vexécurion de VArrêt ne doit point étre (uivie , le premier 
Arrété fayant été envoyé qua-M; le Garde-des-Sceaux, 
« Voiei la teneur du fecond À 


Vacations. 


. 


rrêté de la Chambre des 


Arrété de la Chambre des Vacations, du 10 Novembre 


» La Chambre a accordé adte au Procureur Général 
de la préfentauon quíil a faire, dun Arrêr du Confeil en 
date da o Novembre 1789, qui calle l'Arréré pris par 
ladire Chambre , du 6 du méme mois , 8% arréte , pour la 


décharge dudit Procureur Général , que ladite préfentation 


lui vaudra fienificition au Greffe de la Cour. | 

» AÁrtéte en outre que M. de Guichenville, Doyen, 
écrira à M. le Garde-des-Sceaux, pour le prier d'allurer le 
Seigneur Roi que la Chambre, en prenant un Arrêré conte- 
nant Vexpreflion de fa douleur profonde (ur les malheurs de 
PÉtat, ainfi que de fon amour inviolable pour la perfonne 
de Sa Majefté ( Arrêré uniquement deltiné à paífer fons 
fes yeux, fans pouvoir recévoir aucune publicité ), ne peut 
ni ne duit être foupçonné d'avoir cherché à exciter aucune 


fermentation , à égarer Vefprir des fideles Sujers, & encore 


moins à élever des doutes, ni lur les principes dudit Seigneur 
Roi, ni lur fon union intime avec | Aflemblée Nationale, » 


Garde-des-Sceaúx ; conçu en ces termes : q 

«ML le: Garde-des-Sceaux s'emprelle d'envoyer à M. le 
-» 1% Les arricles de la Conftiturion préfentés au Roi 


“Te y de ce mois , & acceprés par Sa Majelié, 


» 2%, Une expédirion des Lertres-Parentes fur le Décret 


de l'Aflemblée Nationale, du 5 Novembre, concernant 


Décrer portant qu'aueun Membre de Affemblée 


M. le Préfident a lu un autre biller de M. le 


ne pourra Qbrenir des Places dans le Miniftêre durant les : 
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feflions de VAflemblée actuelle , & qui a été accepté par 


Sa Majefté. »» 
+ Jl prie Mole Préfident de vouloir bien lui en accufer la 
réception : Signé, VArchevéque de Bordeaux. 
_L'Aflemblée s'eft féparée à trois heures & demie, & 
é elt divilée en Bureaux pour la nomination de fon Prés 
dent. . | | é 
La Séance remife à demain , heure ordinaire. 


o .”* 
- 


On fouferit, tous les jours, chez BAUDOUIN , ¿mprimeur E 
de 1' Assemblée Nationale, rue du Foin S. Jacques, nº. 31. “A 
“Le prix elt de dix livres pour deux mois, franc de port, | 
pour la Province; q livres pour Paris. 

MM. les Députés & MM. les Soufcripteurs du Procés-verbal E 
de 1'Aflemblée Nationale continueront à ne payer que 6 livres. A 
pour deux mois. 


paroit dans ce moment : 
1º. * Motión fur la vente des Biens du Clergé , par M. PEyéque 


4 


2º. * Motion de M. Thouret , Député de Rouen, fur la. même 0 
- 3º. Opinion de M. PAbbé Maury , Député de Péronne , fur y 
la méme queftion. 
“4º. * Difcours prononcé par M. Gouttes, Curé d'Argeliers, : 
fur la Motion relative aux Biens du Clergé. pd Ê 
1º. Diícours de M. du Pont, fur Pétat & les reflources des "aaa 
Finances , imprimé par ordre de l1'Allemblée Nationale, in-8º. E 
de 218 pages, avec fix tableaux. o $ 
6º. Opinion de M. Treilhard , fur la propriété des po/feffions 4 
7º. Opinion de M. le Comte de Clermont - Tonnerre, fur e 
8º. Réflexions fur ce qui a été fait & fur ce qui reíte à faire, . PM 
lues dans une Société d'amis de la paix. 
9º. Opinion. de M. PEvéque d'Autun fur la queítion des Biens -y 


10º, Motion fur Péclinge de Sancerte , préfentés H 
Nationale. | | 


11º, * Difcours de M. Thouret:, Membre du Comité de Conf 
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titutión , fur la anomia divifion territoriale du Royaume, 1 im- 
primé par ordr; de. Alem” ce Nationale. + 


3 
Piano de jon da Royaume , G Rézlement. pour. fon' 


> 


| organifat on, par M. le Comte de Mirabeau , 
par ordr- ce VA Nationale. *. . 
13% ur la divifion nouvelle du Royaume , & fur 

| les. privi; es les Aflemblées des Provinces ; par 


Rabaut de Membre du Comité de Conf 
E titutic n. | 


MM. les Souf crivteurs au Procés-verbal de PAMemblés Na- 
tionale , font prévenus que tous les articles diftingués par une 
A étoile, font partie de leur Soufeription, & qu'ils pourront le 
o procurer les autres [ams crainte de double emploi. 


PARIS » Chez de PASSEMBLÉE 


NATIONALE , rue Mailou conventuelle des 
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“Du Jeudi 12 Novembre dis heures 


“ 


“M le a annoncé à qu 
E M. le Garde-des-Sceaux le de PAfemblée , pour le: 

prer de: faire fuípendre, dans toute l'érendue du Royan- 
me, Vexécution des Jugemens: Prévóraux , & . 


de “ceux qui ont été'ou pourroient érre rendus dans la. 


Ville de Hagueneau en Alíace, & que M. le, Garde-des-- 


Soeaux- lui avoit réponda: qu il alloit incelfamment sea 


a'annoncé que dani le troifi ¿me poué 


la nominatica d'un Préfident, M.- Thoutet-avoit réuni 342 


voix Lur 6293 ce qui lui avcit donné la majorité. ILa 
proclamé Prélident, avec des. applaudiflemens jultemen: 


-—mérités. Ha remercié P'Allemblée ; E | 


| pour Baccélération de fes optrations, en.difant 
deroir comme -dés bien fais” perfonnels ,. tous 


Gamis a remercié l'Afemblés qui de parta 


- des temercieniens poe la amanitte avec Jaquelte, > 
exercé la Préfidene 


5 
-conftirurionnels que” 'Affemblée. Ini feroir 
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Laftiloie 


déja par Je Comité la div 
Royaume; il a dit que déja il avoir divifé prefque toutes 


Jes Provitices de 1; intérieur ; & 
invité les diffsrens Deputés 
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Décrer fur la contrilution patriotique du quart , qu'a celuj 
qui a mis tes Biens Eccléhiaftiques à la dy ofition dela. 
¿Nation 


—Ayant à Vordte dis jour, M. Bouche a 
de décrétet * que la pouvelle divifion, du Royaume en 
- Départemens , décidée dans la: Séance d'hier , feroir - 
daprês les renfeignemens qui feroiene demandés 


& relpeftivement fournis par les diferentes Ptovinces. 
“M. Rewbell-a propolé- de déclarer que la divilion en 
n'était adoptée qué proviloirement , & lauf 
des changemens. ou. corrections qui:parojrrojent convenas 
- bles à la légiflarure fuivante , d'2pres les inftructions qui 
dui ferojent natal par les différentés Provinces. — 
-'M, Mougins de Royuefort a, combattu ces deux moyens 
“de revenitr far le Décrer qui ordonne la nouvelle divifion. 
“Sans entrer dans aucun detail particulier , il a dit quil 
le Décret fit rendu, pour que les propõoh- . 
tions quí tendent à le contrarier fuflent rejerées; qu'il. 
£toit perfluadé. que tous les Francois.s'y. foumerticiept aves 
emp reffément. La queition préalable a été demandée , & 


été; decide, qui ny avgit leu. à. dur Pane; 


“Mí Rabaur de Sr-Etienne a. rendía. compre. de guelques 
10On: du. 


les Provihices Frontigres ; quil ; avoir déterminé Jes limites: 
de 40 Départemens ; quil ne xeltoie. plus. quía: divifer 


des 


Provinces non-diviltes, 


à fe. 
donnet des £clajrciflemens. fur 


que Comité. allost. s'ocguper de donner: 


à es Départemens , é une carte, ueno $ 
dé claque Dé partément 
le Prefidenr , qui étoix, déjx Secrétaire, A annoncé 


2% Secrétaires proclamés d 
M., “de. 


s la denniétes nomi= > 
la, éroir, qui axoir plús 
sa, 


qur-accélerer ce travail 


e au Comité, à, des heures convenues, pour, 


les convenances: locales. 
'devóient guider ces nouvelles. opérations. Au Lurplusy< 
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dans le Secrérariar; (apropolirión a 20 


ceptée. Tl a mis enfuite fos les yeux de l'Allemblée quele 


ques pallé- ports & des démiflions óffectes par des Der. 
putés. L'Affemblée a refufé une de cos 
“qua la vérificarioh des pouvoirs du 
ef revenu des queltions polees pour pars 
venir à Porganifarion des Allemblée$ pólitigues du Royaume; 
Les deux premitres avoient été dêcidces la veille : op 2 
pofé la troifiéme, qui fe réduic: à dérerminer: la chagué - 
grand Département feta divile en neuf, ou Alfons, 
“+ M.-Malober a propolé de ne pas employer la dénom 
natioñ de Comment, & de n'employer que cellê de Dite 
1 a demandé enfuite que le Déparrentent fut divifé 


en'Diftriats, & les Diftridts en aurant de. Municipalurés 


qu'il y a de Villes, Bourgs & Villages qui, jouillênt daas 


dévéloppé les avantages de cer ancien régime Municipal, 
ancien en France , & le meilleur de tous ceux qui peuvent 
former tin bon Gouvernement. 
Ramel de Nógaret, enappuyant lesdblérvarions de 


s 


Malone, a arraqué da divifion des Dépaitemens en nenf 


- Difriéts , parce qu'elle éroit imprati cable dans plubeurs 


Provinces. Il propofé de réduire les Diftriéts au nombre - 


de 3 ou 


Barnave a penfé, comme le préopiliant , e da 
hon en meuf Dittriãts érort trop confidérable arailom 


des “fráis d'adminiftratión quélle occahonneror , - 


railón du trop grand nombre de perfonnes qui feroient - 


+ 


pofé“de décrérer ftimplemtnt 
que Pexigtroient converiances locales. 
- M. le Comte de Cro à própolê de fixer 1 


4“ 


| nombre | 


puiflent fe préter au trois Bales proportionnelles quavoit 


choifies le Comité à penfé. qu'il falo régler: pour 


“claque Déparrement dé ces trois nombres de trois, fix, 


dm 


ou neuf. d'aprês les comvenances locales indiquiees partes 


y 
e 


A 


A 


que les Departémens feroient' divifés énaúrant de Diltnês  . 


imifes en ádtiviré dins ce fyitême . 


h 
, 
' . y. 4 


des" Diftrids à trois, fix ou Bicuf, les (culs mombres qui. 
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Comte de Cultine:a. penfé que le premier «pas 
A faire étoit de prendre les “opinions “de 'Aflemblée tur 
Vadoption va la' rejegrión des trois balées proporrionnelles 
dê population, dimpolition & d'etendue territoriales pro- - 
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“potées par le Comité : d'ailleurs, ¡la parlé contre les Mu- 
hicipalités Formées d'une reunion de différentes Com- 


- 


qui dé la nominacion des Députes 


“Tembléc Nationale par P'Alflemblée . de Département ; 
_imoyen qui éloigneróir beaucoup trop le Reprélentant du 
Repréfente; au forplus, en fivorilant le plan du Comité, 
. 14 3 defiré que lé-mot de Diftridt. fat employé au -'lieu 
de celgi de Commiines & fut.- que Pon .confervár 


Combren de. Comunes ou Difiriãs , -chaque .Départc+ 
- ment fera divifé. il falloii prononcer fur la queltion de 
Wa far teiharquer que les Diltridts étant deftinés. à 
“correipondre avec. les Municipalicós , fi les Villes S:Bourgs 


1MICIPaux. As 


- 


ven eft érabli dans les Paroifles ou. Communautés fufi- 


Pétablir un plus nombre de. Ditriêts qu'il 
faudroit sil étoie formé, des Cantons Municipaux 


toutes les Commúnaúres, Paroilles., Bonrgs & Villes plagés 
dans Parrondiffement de quatre heues. 


queftion de favoir À Von confetver, ou di Pon lop 


| 


a invoqué contre Uérablifement des 
| 


munaútés; il les 'a préfentées comme devant nécellaire- 


erablir une ariftocraie ch faveur du chet-lieu 
feroit ttablie cetre AlTemblée 
Remud seit étendu beauconp fur les inconvéniens 


nom de Municipálitó aux. Allemblées primaires des 
Gaulerer de Biauzar a dit quavant de décider 


favoir fites Municipalités feront fupptimées, comme le. 


qui "réuñiroient dans une feule municipale 


propole le Comité de Conltiturion,-ou fi les Diltrióts 


conferyent le droir “So leur état: de Municipalité, Sesi 


famment peupltes comme 1l le croit y aura 


a fait la motion de 


palité dans toutes les Villes, Bourgs, Paroiles qu 
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blées Municipales formées d'une: rénnion de différentes ' 


les grandes lecens de lexpériénce; tale + 
“valoir un. mandar qui le charge 'de 'demander, pour pla»' 


feurs Bovrgs Villages Ja dwvilion. de leurs Múnicipal= 


tés réunies dans ur centre commun; & afluré - 
avoir fouvent vu «que. cette réunior de Communantés 
dans-une même Allemblée Municipale, étolt-entre elles. 
une perpéruelle de jalonfte 8: de haime; Ha 
parlé, queM. Mougins: de Roquefort: ¿quelques » | 
autres Metabres:, en faveur des: Allemblées fecondaites ¿ 


qu'il. a. prélentées «comme les.. relforts les plus 


les plus utiles d'une Adminiftration de Province 
- VExéque.de Rhodez a: penfé différemment ; 


regardé les AMemblées fecondaires comme inutiles 


íibles , pareesquelles ne font quiembarraller Vadminiftras 
tion, & en augmentent confidérablement les fmisyit 
a de plus regardées comnie dahgereules, à raifon des in- 

têrêts particuliers , des volontés particuliéres qu'elles créspe? | 
dans. un tour qui «ne devroit avoir. qu'un même jhté=- 
rêr une: même. volonté.: 


Me le Comte de Montmorency a-récapirolé les divenes 


“propohitions faites: par les: Opinans , & il. a demandégue' 
LAfemblée-fit confultée fur celles auxquelies elle accor»: 
deroit-la priorité-dans la délibérarion: 
“Me de Prélident,+pourfaite juger ceme priorité dife: 


tingué les: propofitions accefloirés de la propofition prin-:. 


-cipele, celie fur laquelle la difcullion avoir été engagée 

- annoncé qu'il mettre aux voix PAdemblés ag 
corderoir la priorité dans la délibération à la propolition': * 
principale, ¿ou aux propolitions acçefloires produites par-la 

-¿M. Démeétnier cru devoir avant qu'on prit les  * 
opinions, développer les principes quedé Comiré de Conf - 
titution avoit adoptés: relativement: aux Municipálités, 
a dit; quede: Comiré n'entendoirdonner Municipajirós 
aucuns aurotrité dans l'ordre de |" Adminiltration générale 


4 


maistimplementles établir commefamilles ayant le feul droir 
particuliêres. TI a tépónda aux différen- 


Condaires, quanta l'Snormité des Frais: il adiegueméme dans 


tes objections Affemblées fem" 
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“toup que les Admuniftrations des Provinces, faflent 
Bilpendieules , qu'elles létoient fous le régime opprefleur 
“des Intendans & des fubdéléguês que Pon alloir infaillible- 
fhient fupprimer: Quant au trop grand nombre d' Admtinil- 
“tfateútis, il a répondu que lé vrai moyen de faire nairre. 


E, rat éroir d'attacher un grand nombre d'individus à 
Adminiftcacion. H a fini par demander qu'on ' écarear les 
hipo préliminaires produites par ka difcuflion, & que 
paísit fur le «charts la delibénacion $ la queftion 
principal 

opinions , & demandé que les Villages “Se 
ayeñt des non des labor 
M. de Virien a demandé qu'on  cormmençãe décider 
les Municipalités. 

Me. le Préfident réftimant différens avis, a qu'il: 
“Ávoit deux points préalables premier, de favoir 


Lfemblée, avant de soccuper du fond de Y Article propofé 
at le Comité , décrétera, conformément à la: 
Gaultier de Biauzar, sil y aura Municipaliré dans ¿has 

Ville, Bourg, Paroife ou Communauté de Campagne; 


le lecond de (avoir fi Alfemblés s'oceupera des bafes de 


réfentation proportionnelle, avant de traiter des | 
Articles, du Comité. Ces. queltions miles aux voix, la 
prentidte a été décidée pour y Se la feconde 


“pour la 


dus voix, il en elt rélukté les Arrérés ci: aprês. - ao. 


-L' Affemblée Nationale a déciéré les articles 


«1% ]l y aura Municipalité dans chaque Y ille, Bourg; 


Paroille ou Communáuté de. Campague. 
à 2º, Chaque Département fera divifé Difrias: | 


nécellairenjent tetiaare. 
4. Le nombre des Difttids ne pas nécefairemene 
w» le même pour tous les Départemens.:: 


-Pelpric public, de former des Ciroyens., de maintenirla Conf- 
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» avoir entenda. les urés de chaque Province , Tuivang 
Ll convenante le beloin de chaque Département 


-M. le Préfidene a lu à 'Afemblée . une lettre da Dai: 
avec un billes de M. le Garde: IA, dont la teneuê | 


fait; 


-Letere de Mo de arde Scezux. 


“Paris, le 12. Novembre; bin 


Roi a: à M. le Garde des Scedux 
voyer à M. le Préfidént de l'Affemblee Nationale la letere 


que Sa Majefté écrit à PAMemblée. 


En exécution de ces -ordres ; M. le Garde des Sanz, 


adrelle à M. le Préfident- la. lertre, de, Sa Majefté , pour 
veuyille bien en donner connoillance 3.1 Allemblée. 


Du Ron 


Paris le 12 Novembee 
ai.recu. avec (enGibilicé yos remerciemens; fai 
mes ordres pour former une nouvelle Chambre des Ya. 
catons du Parlement de Rerien. 
Vous favez que les Letrres-Parentes qui prorogevient ME cão 
Chambre des Vacations de ce-Párlemenr, ont éré ente- 
“Biftrées purement, & fimplement , & vous avez vu par 
Jeté que cette Chambre a pris le, 10 de ce mieis p ue 
celui da 6 métoit pas deftiné à devenit public. 
Ces motifs me “font regarder comme convenable que 
laflaire n'ait pas d'autres Íuites: je pente que la modéra=. 
& Pindulgence font les plus súrs moyens dê 
les aux mêmes principes, & je héfice ss ê 
dire” que. de: 


a applaudi aux o: de 


_Signé, LOUIS. | 


mente de se Majette ; mais des devoirs de 
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FAffemblée pour: tour ce qui agréablo à Sa Majelté, 

Differentes: motions ont été propolees. Les uns autoient 
€ — detiré que P'Aflemblée n'hébrar pas à fe rendre aux mou- 
| veméns dé clémence du Roi; difoient quê le 
filme de VEta pourfoit être compromis par une trop 
“ facile abolition du crime dont la Chambre des Vacations 

gétoit rendue coupable. .. qu 
“A La difcuflion a été trés-animée; & des los diver(es 
= - epinions, on voyoitdes Membres également connus pas leur. 
& leur dévouement pour lé Roi, montrer. 
a 


- 
. 
E.” 


un zêle q bonne- foi. feule. pouvoit diéter. Enfn, 
de Décrer à a té rendu en la forme qui fur: 


pe 


Aprês entendu la de la du Roi, - 
392 à la Chambre des Vacations du Parlement 
Rouen, PAMemblée Nationale emprellée de donner à 
Sa Majefté un nouyeau témoignage de dévouement , 
108 décrété que le vou qui lui étoit annoncé par Sa 
Maj efté, devenoit telui de PAMemblée Nationale 


na 


A" 


EM) 


E 
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o w que le Préfident fe retirera par-devers le Na, pour 
préfenter le préfent Décret ». 
La Séance levée à 4 heures de indique 


Pk Fo 


TIA du Nº, 


palfer lifez; MM. les Oficiers de la Chambre des 


“NAM ONALE, me du S. Nº. 1239». 4 


Bátimens ont feio palha 
| “Ligne 13, « Q cet. of cier > lifez; aux O ciers de cette 
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ASSEMBLEE NATIONALE. 


O 
| 


e. 


Du VendredrT3 Novembre 1789, dix heures du matins 


Ed 


Y 


La Séance a été ouverte par la leture du Procês-verbal 

de la Séance de la veille , & par celle des Adreíles. L” 

- femblée a admis le Suppléant d'un Député du Bailliage de | 
Langres, dont elle avoit accepté la démillion. ES 
“Me. le Préfident a propofé à 'Affemblée d'admettre un 
Deputation du Diftriét des Jacobins, chargée de venir 
oftrir. à 'Aflemblée un Don patriotique , & de recevoir la 
Députation des Commis aux Barriéres que PAllemblés 

_ avoit arréré de recevoir dans la Séance de la veille, & 
qui n'ayoit pu étre reçué à railon des objets importans dont 
'Allemblée étoit occupée. 
Ces deux Députations ont été reçues, Celle du Diltriêk ' 
des Jasobins a remis (ur le Bureau la Caifle qui conte- 

 hoit leur offrande patriorique: Celle des Commis ems 

ployés aux Barriéres, a donné lecture à PAMemblés, d'un 


Meémoire--dans lequel elle le plaint du refus fair par la 
Ferme-Générale , de faire connoitre le montant- des fonds 
retenus fur les appointemens , pour former des penfions 
aux Commis'qui ne peúvent plus fervir. ls ont fair paz 
apperçu Pévaluarion de ces fonds; & en fuppliant PAÍ- 
lemblée d'ordonner à la Ferme-Générale fouenit 
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- Vérat, & d'en faire Pemploi, ils ont offert, comme Don 
Patriotique , le tiers de la fomme à laquelle fe trouveront | 
monter les fonds qui, pour remplir cet objer,.doivent 
étre en caille à la Ferme-Genérale. L'Allemblée a décerné 
a ces deux Députations Vhonneur d'afhiter à fa Séance. 

Un autre Don Patriotique , d'une fomme de plus de 
5000 liv, a été prefenté par M. de Canteleu , chargé de 
Pofírir à PAflemblée par les Commis des Comptoirs de. 
Commerce de la Ville de Rouen. 

L'ordre du jour fixé dans la dernisre Séance , affedé 
aux finançes, a ramené PAflemblée au projer de Décret 
propolé par M. Treilhard, à la fuite du Décrer qui a 
mis les Bicas du Clergé à la difpofirion de la Nation. 

L'article à examiner étoit celui qui porte qué lés Titu- 
hires des Bénéfices pourvus à Pavenir ne pourrotent , fur 
les Biens affectés aux Bénéfices qui leur feroient conférés, 
jouir que de la portion des revenus de ces mémes Biens, 

az E tia au traitement qui feroit déterminé par le Corps 
Legiflatif, pour la nature du Bénéfice. e 
“M. le Marquis de Marnelía a lé premier demandé la 
parole. 1l a réclamé la confervation des Bénéfices à pa- 
tronage laíque, comme un droit dont on ne pouvoit, 
“fans injuítice , dépouiller les héritiers des Fondateurs. On 
lui a oblervé que cette queftion nouvelle n'avoir aucun 
_tapport avec les dilpolirions de Particle du projer d'Arréré 
foumis à la Délibérarion, & il a confenti que fa Motion | 
- renvoyée au Comité Eccléfiaftique. 
- Made Laparent a parlé [ur Particle propofé : ila fou- 
tenu qu'il étoit peut-êrre dangereux de le décréter, parce 
“qu'en ne prononçant que [ur le fort des Titulaires qui fe- 
 foient nommés à Pavenir , ce leroient annoncer qu'on re - 
smonce à faire des réduétions (ur les revenus des titulaires 


aCtuels. | de 

Me. le Comte de Mirabeau a oblervé qu'en effer, arrendu 
da fulpenfion provifoire de la nomination aux Archevé- 
chés 87 Evéchês, il ne pouvoit pas être prefl¿ de décrérer 
cer article, & qu'il étoir bien plus preflé d'entendre 
Jes Membres qui avoient à propofer des plans généraux fur 


la difpofition des Biens du Clergé. . 


- M. Treilhard a Appuyé cette opiñion; mais il 'a en 
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même temps obfervé qu'il cróyoit de la derniére impor- 
ênce, avant d'examiner les plans généraux , de decrérer 


PArr. INI de fon Projet de Décrer, celui qui portoit une 
appolitión de fcellés fur tous les Chartrriers , Fitres, 
“Bibliothêques & Mobiliers des Etablillemens Eccléltaltiques. 
“Cette propofition a été approuvée par l'Allembiée. On a 
“en conféquence. fait leóture de FAÁrr. HI du Projet de 
Décrer , propolé par M. Treilhard. 
M. PEvéque de Clermont,a demandé qUe Pexception | 
“prononcée par cet Article en faveur des Cures, fút éten- E 
due %ux Archevéchés 82 aux Evêchés; il'a donné les E 
railons qui devoient raflurer fur des (poliarions dans les 
propriérés des Bénéfices, & il a dir que cetre appohtion 
“des Ícellés , moyen violent, pouvoit nuire aux Evéques 
dans Vefprir des Peuples. 
“ Wa réclamé la même exception en faveur des Chapi- 
tres des Eglifes Cathédrales. TI s'eft érenda beaucoup tur 
les idées de rerreur & de détefpoir que cerre opérátion : 
“tépandroir dans les Maifons Religieules de femmes; Pour 
- les Maifons Religienfes d'hommmes , il a propofé' de faire 
examiner quels éroient ceux qui feroient dans. le cas 
d'êrre détruirs ; il a demandé enfin que Pappolition des 
Ícellés ne fit faite que fur ccs derniers étabhflémens, | 
fur tous qui, par un examen réfléchr, feront 
M. deVernier a prétendu que cet article, comme tous ceux hr 
du Projet d'Arrété, propofé pat-M. Treilhard devor faite | 
partie d'un plan général d'opérations lur les Biens du Clergé. 
lla trairé d'avance la grande queftion de lavoir ion peut ré- 
“duire lesrevenus des titulaires aCtuels; ils'eft expliqué forte- 
pour la négative , Sc il a fini par demander que la 
queftion diícutée- fit ajournée julqu'a ce qu'on eúr un 
“plan général (ur la difpofition des Biens Eccléfiaftiques. 
M. Legrand a parlé en favéur de Particle : il s'eft appuya 
fur des faits particuliers de dilápidarion deja arrivés dans des 
Chapitres & des Maifons Religieufes de la faits 
“dont on lui a donné connoilfânce, a infité fur-tout fur - 
les précautions qu'avoit à prendre l'Afemblée , pour em- 
- pécher la dévaftation des Bois du Clergé , qui font la (lente 
'reffource du Royaume pour ce genre de produítion. a. 
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propoíé, pout antendement à' Particle; qu 7 fúr Luríis pro- 


Viloirement à toute coupe neuve des Bois-Taillis, pcia 
nans au Clergé. 

M. Barnave a prélenté la précaution propolte par Par. > 
ticle;; comme la feule capabie d'empécher que le Décrer 
Aur les: Biens du Clergé devint illufoire. Il a combaru Ja 
“Motion:de Pajournemeênt , & il a opiné pour que cet ace 
confervaroire fút incelfantent décréré. 

M. PAbbé de Montrelquiou a examiné la queftion 


“deux capports, Eft-il julted' ordonner | appolition des (cellés> 


«Efbil utile de prendre cette précaution ? dir, en exa- 
«minant la premitre propofition , quon ne peut, fans in- 
jullice, priver les Titulaires adtuels, des titres qui fent 
néceflaires pour aílurer leur jouiflánce ; & il a propolé , 
comme une précaution bien plus lage, de faire desinven- 
aires de gré à gré, S de lailler aux Titulaires les titres 
«dont-ils chargés. En examinant “la (econde 


¡propolition ; celle de Patiliré ,'il a dir que la fimple annonce 


appofition des fcellés éroit capable d'occalionner bezu- 
coup. de divertiflemens, qu'il fera impoilible de prévenir. 
-Enfiñn , al selt plaint de ce -quon encore prélenté, 


- Eélativement au Clergé, que des projets de deftruótion , 


-& qu'on ne fe fút pas encore occupé d'aflurer Je forr 
. des Individus Eccléfiaítiques. 1 a donc propofé de rejeter 
Particle, & de décréter, que le Comiré Eccléfialtique n'eñr 


prélentor aucun' objer, de- délibérarion , jufguia ce qu'il 
- gut sédigé ua plan pour fixer le fort individuel des Memes 


u- Olergé.. 
Me du; Pont a propolá “de décrêtes le- champ. 


Pacto de toutes les: Mailons religieules, (auf à pro- 


noncer¡enfuite fur la cohferyation de celles. quí feront 


jugées nécellaires. Il a penfé qu'il falloir exceprer de Pap- | 


polition des fcellés les Archevéchés , les Evéchés & les 


Eglifes Carhédrales. ll a propofé de lire un projer de Dé- 
-eret , qui ««éuniffoie les vues des différens Merabres qui 
- avoient opiné; on lui a oblervé qu'un projet de Décret 


qui portoit la fuppreflion des. Maifons religieufes , 1 étois 
dans Pordre du jour; il-seft réfervé da le propoler 
Aoríque certe queftion feroir agitée,. * 


Lena de Mirabeau a aux diferenses 3 
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| 
contre Vappofition des fcellés:; Scilaob=- 
(ervé que cerre précaution évoit aulli nécellaires pour des 
intéréers: du Tituláire, que:pour ceux de la Nation, 
- M. Renaud a propofe d'interdire à tous pollelicars de 
«Biens Eccléfiaftiques toute tranfadtion ou:jugement dex- | 
pédient dans les procés qui intéreflent les Biens de leurs 
qu'il fúr en contéquence défendu à tous otalres 
de paíler de paréilles «eraníactions , & à tous. Juges de 
“prononcer de pareils jugemens.: | 
- M. PAbbé d Abbecourr a peníé que PAtlemblée arri- 
«veroit bierrrplus facilement: au bur qu'clle fe propote ; par 
“un moyen moins violent $ moins délagréable:anx Eeclé- 
fialtiques que le-fera Pappolition des fcellés. Il a propofé 
d'obliger tous les Tirulaices des Bénéfices , tous les Chefs 
“des Mailons Religicules , de faire, dans un bref délai , 
une déclaration de tous les Biéns mobiliers & immobiliers 
des Búnéfices & des Mailons. U eh a fair la Motion, qual 
“a appuyée par le dévelopement de plulieurs morits , Sc 
-potamnient de Pinrérér qu'auroient tous ceux aqui on 
demandexroir ces déclarations., de les faire avec exadtirude. 
M. le Chapelier adir, poursécarrer Pajouznement, quíil 
a éré inftruit que pluficurs Communautés de fa Provinee 
-déja leur mobilier,-Il a ajouté que les titres des . 
Mailóns Eccléfialtiques n'éronent pas nécellaires a-la per- 
ception habituelle de leurs revenus, . - 


M. Démeunier a propolé pour amendement, quan cas 
-que la. fupprethon des Maiflons Religieufes foi déctétés , 
il foir confervé des Maifons de lun & Pautre (exe, pour 
les períonnes qui préférerontúde reíter dans' la vie mo- 
M. Treilhard a lu fa Motion: Il eftinutile de la tranf- 
erire parce quelle n'a point éré adoptée , & quielle 
“eft capportée dans les précédentes feuilles. 
de Prefident.a lire la fuite des différens amen- 
- Celub qui acobrenu la plus grande faveur dans PATem- 
'blée , avoir rédigé par M. de Coulmier, Abbé d'Ab- 
becourt. La principale différence de la rédaction avec celle 
de M. Treilhard éroit que, fhivant le projer de» M. 
_Treilhard y il étoit queltion d'appofition de fcellés ; & que, 
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“elle de M. PAbbé de Coulimier, il: wétoic 
queda que d'exiger une déclaration des Titulaires des 


Bénéfices, & de les conftituer gardiens. des Titres 8 
des Mobiliers. 


des Ordres Monaftiques dés- à préfent. +. 

- Ta priorité a été demandée pour la rédaétion de M. 
PAbbé d'Abbecourr. Il set élevé quelques difculhons (ur 
cette demande; & 1'Alflemblée a décrété qu'elle délibérera 

-fur la déclaration à exiger des Titulaires de Bénéfices, & 


-des Supérieurs de Commungurés, & non ur Yappolition 
des [cellés, 


“Différens amendemens- ont. été | cetre Mo- 
tion. D'abord que les Titmlaires qui feront de faulles dé- 
“clararions, privés de-leurs Bénéfices. Enfuite que 
les Polfeliturs des Biens-des Ordres de Saint-Lazare , de 
Malthe, & autres lemblables , leroient compris dans de 
Décrer, 

M: de a sócltima contre les peines 
de fauíles déclarations. Tl a dit qu'une erreur n'étoit pas- un 
crime. Cetre obfervation a fait. changer le mot  faulje en 
“celui de frauduleufe.- | 
“> Enfin, aprês quelques autres amendemens, qui ont été 
fondas dans la Motion, a le 
Décret qui fuit : 


Alfembiés Nationale décrire que tous. de 

mm Bénéfices , de quelque nature: qu'ils foient; & tous 
» Supérieurs de Mailons &. Erabliffemens Eccléfi; aftiques , 
“» fans aucune exception, feront tenus de faire fur papier 
-» libre & fans frais, dans deux mois pour tout délas, à 
'-compter de la publication du prélent Décret , par- 
» devant les Juges Royaux & les Ofhciers Municipaux , une 

» déclararion détaillée de tous les Biens mobiliers & im- 
mobiliers , dépendans Bénéfices, Mailoms & 
“-» Etablillemens, ainhi que de leurs revenus , & dé fournir, 
-» dans le mélie délai, un état détaillé des charges dont 

Jefdirs Biens peuvent grévés , lelquels déclaration & 
- Grat leront par eux' affirmés véritablés devant les Juges 
» ou Officiers Municipaux , , & publiés & afhichés 
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“MM. du Pont & Barnave ont demandé la fupprell ón 
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la porte principale des É alifes chaque Paroilfe 


leídico 1 Biens font fitués, envoyés a 1'Allemblée Na= 


tionale par leídits Júges & Ofhciers. Décréte pareille- 
ment que lefdirs Titulaires & Supérieurs defdits Eta- 


bliflemens Eccléfiaftiques , feront tenus d'afhrmer quiils" . 


nont aucune connorllance quil air eté fair direde- 
ment. ou indireétement quelques fouftraétions: des Ti- 
tres, Papiers, € Mobiliers deldits Erablillemens, comme 


ceux qui auroient fair des déclarations Frauduleu- 
fes, feront pouríuivis devant les Tribunaux, & décia- 
“ts dechus de tous droits à tous Bénéfices de Penfions 


Eccletiaftiques. Pourra néanmoins le délai de deux mois 
erre prorogé, sil y a heu, pour les Ecclcháftiques 
Membres de Y Alfemblée leulement, & fur leur réqui- 
ftion , fans que de ces déclararions qui feront faites, il 


puille réfulter aucune action de la part des Agens du 
fic» > 


L'Aflemblée s'eft féparée à quatre & e la 


| Séance a été renvoyée à deman , heure ordinaire , apres 
“que M. le Prélident a annoncé que cette Séance feroit 
occupée par un rapport fur la Gabelle , relativement à 
VAnjou, & enfuite par le rapport général: dú Comité 
“des Finances , fur un nouveau plan d'extinction des deties 
exigibles & de reftaurarion des | Finances. 


Ce rapport contiendra trois grands objets. Reslnncian 


& moyen prómpr d'extunction des dertes urgentes. 


Création d'une Caille Nationale chargée de Pacquit des 


derres de la Nation, & de la perception des revenus ter- 
ritoriaux. 


Trélor Royal chargé des dépentes des Départemens 8 


de la récerte des autres Impõts. 


Enfin nivellement de la recerte avec la dépente (ans 
aucune augmentation d'Impúts. 


> On foufcrit., tous les jours , chez BAUDOUIN , 


meur de léz Nationale , rue du Foin St. Jacques 


nº 31. 
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OR Le prix eft de to livtes pour deux mois, franc de pot, E 
| - la Province; a-livres pour Paris... .- 
MM, les Dépurés & MM. les Soufcripteurs du Procês- 
verbal de PAlemblég Nationale continueront à ne payer 
que 6 livres pour deux mois. 
4 - Patol dans ce moment : 
e * Motion fur la vente. des Biens, du. Cleigé , pár 
M. ue. d'Autun. 
de Mi Thoutet, ¿Dépuré de Rouen , 
la même quéftion; 
3º. Opinion de Mi1 Abbé Maury , Député de Péronne 
já même queftion: | 

4”. * Difcours prononcé par M, Curé d' Arge- 
liers , (ur la Motion relauve aux Biens du Glergé. 

5”. Dilcours de M; du Ponr, fur Pétar & les teffources 
des Finances , imprimé par ordre de PAMemblée Natio- 
nale, in-8”, de 218' pages, avec lix tableaux. 

Opinion deM. Treilhard, (ur la propriére des pollel- 
fions du Clergé. - 
9º . Opinion de M. le Comte de Clermont-Tonnerre, Car 
même fujer. 
- $, Réflexions fur ce qui a été fair & fur ce qui relte à 
faire Jues. dans une Société d'4mis de la 

5º, Opinion de M. PEvéque dAutun lur la queftion 

des Biens Eccléliaítiques. 
“+ 46º, Motion fur Péchange-de Sancerre ; prélentée à 
YAfemblée Nationale. 
11%, * Difcours de M. Mémbre du Comité de - 
Conftitution, fur la nouvelle divifion territoriale du 
 Royaume, imprimé par ordre de PAfemblée Nationale. 
+ 129. * Plan de divifion du Royaume,  Reglement pour 
fon organifation , préfenté par Mi; le Comte de Mira- 
 imprigué par ordre de |! Allemblée Nationale, 
, Réflexions fur la divifion nouvelle du Royaume, 

les priviléges & les Allemblées des Provinces d'Etars; 

par M. Rabaut de Saint Etienne, Membre du Comité de 

-Conftitution. | 
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A. Parts, chez - PASSEMBLÉE 
NATIORADO, rue Foin S.-Jacques Nº gr 
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DES DÉCRETS. 


Du Samedi 14 Novembre 1789 , 10 heures du matin. | 


le&ure du a lieu des obferva- 


tions [ur la néceflité d'ajouter au Décret rendu hier; pour: 


la confervation des biens eccléfiaftiques - mobiliers , une 
difpofition proper à empécher le divertiflement des livres, 
& principalement des manufcrirs. M. Camus en a fait la 


“motion. 

- La difcuflion [ur cette motion a été retardée par des 
“plaintes que des honorables Membres, dépurés da Ro- 
“chelois , ont porté contre le Commiflaire dépari dans leur 
Province; ils ont voté pour que le Roi fic fupplié den; 


- 


a éré renvoyée au Comité des Rapports. SEA 


voyer un autre Délégué , à la place de llntendant. L'affaire 


La motion de M. Camus ayant été remife à la dif- 


cullion, M. Target a dir quil fufhioir de comprendre 
les" livres & les manufcries dans le Décrer dhier, fans 
autre, difpofition. 


M. Bouche a propofé de décréter quil feroit “dépolé 


un double de l'inventaire des livres & manuícrits dans 


les Archives des' communautés d'habitans, $ un autre 
aux -Secrétariars des Aflemblées Provinciales. 
Cet amendement mis aux voix , il seft levé fi peu de 


_Membres ni pour ni contre , que M. le Préfident a cru : 


devoir revenir à l'épreuve. 
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| 1. | 
“Abrs M. Goffin a propofé la queftion préalable , $ 
il a éré décidé: quil ny avoir pas lieu à délibérer; 
M. Bouche ne s'eft même pas levé pour foutenir fon 
La queftion préalabe a au été propofée contre la mo- 
tion de M. Camus, mais il a été décidé quil y ayoit lien - 
à délibérer ; & Y Afflemblée érant allé enfúite aux voix fur 4 
le fond de la motion, elle a été adoprée: En conféquence 
chaque Supérieur de Corps ou Communauté eccléfraftiques 
fera tenu de joindre à linventaire, óordonhé par le Décret: 
“d'hier, un catalogue de tous les livres $, manuferits qui fe . 
trouvent dans leurs bibliothêques. 
L'ordre du jour a ramené à la difcuflion de la propofi- 
tion faite par la Province d' Anjou; d y convertir en argent 
l'impór de la Gabelle. | 
Celui des Merabres du Comité des Finances , qui a fait 

“Je rapport de cette affaire , a dit que la Province d Anjou 
ayoit précédemment 1,800,000 livres en import de Ga- 

: belle y que les Habitans de cette Province ofirent de 
compter en net au Irésor Royal i6o livres, en argent, 
pour chaque minot de Sel, daprês les anciens états de 
confommation , € qu'il le foumertent de faire valoir cet * 
Impót julqu'a 1,600,000 livres. 
Te Comité avoit été davis: 1º. datnitorifer le Pouvoir 

- exécutif à accepter Pabonnement de - 60 livres , argent ; 
par minor, fans obliger de prendre le Sel; 2º. dimpofer 
aux Habitans de l' Anjou la condition qu'ils feronr valoir 
cette contribution juígua 1,600,000 livres; 3º. Que la | 
réparrition de cer Ímpot feroit faite par les Communautés 
d Habirans, en proportion des ohtrés; 4 . que les 
“conteftations qui pourrolent fubvenir , ferotent portées par- 
devant les Juges qui connoiflent des Impóts; sº. que le 

payement de cerre contribution feroit fait en douze por- 
tions égales , mois par mois; 6º. que les Colleóteurs en 

“feroient la levée gratis; & que les Receveurs en feront 
la recette auíli fans émolument; 7º. que ce qui eft aétuelle- 
ment en caille entre les mains des Agens de la Ferme , 
provenant foit d'arrérages de Pancien Impót,.foit des 

payemens faits fur la nouvelle contribution , Leront verlés 


dans le Tréfor Royal. 
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| - | 
-M. Cigogne a obfervé que Saumur & fes environs avojent 
le même intérêr que des ita qui! avoit propofé , dans les 


mémes vues, 11 y a plufieurs mois, la fuppreflion abfolue 


de la Gabelle, & il a paru étonné que les Députés de 


Anjou aient porté certe affaire à examen & à la difeut- 


fion, fans l'en avoir prévenu. 5 
M. Brun a -obfervé que limpôt de la Gabelle coúroit 
précédemment à "Anjou, 2,171,000 liv, chaque année; 82 
il a répondu à M. Cigogne que sil na pas été appelé à 
- Yexamen de cette affaire , c eft que Saumur ayoit refulé de 
“foufcrire au projet de | 
remplacement , par la Province d Anjou, a 51 livres par 
“minot au lieu de 60 livres, & d'admertre aulli les Pro- 


vinces voilines au remplacement, à la charge de payer. 


45 livres par minot de leurs anciens approvifionnemens , 
- fans cependant contraindre á lachar du EL 

M, de Fermont a parlé contre arricle relauf aux Juges ; 
¡id a cru plus convenable de renvoyer aux Municipalités 
qu'aux Elections, les conteftarions qui pourroient furvenir 
AR la répartition ou la levée de cette contribution. 


M. Jouye des Roches s'eft élevé contre la demande des | 


habitans d Anjou , par la railon que fi [Anjou ércit 
rédimé de la Gabelle , & fuivant fes propolitions., Je 
Maine, limitrophe de cetre Province , le trouveroit ex- 
polé ou à fouftrir le cordon des gardes des fermes , ou 
a 'payer fur le pied de 6o livres , le fel qui lui eft ac- 
: cordé aétuellement au prix de 30 livres, pa 
M. le Duc de la 
, Décret qui a réduit le minor de fel à Péquivalent de 30 liv. 
- a été dérerminé par les circonftances ; il a appuyé la pro- 
pofirion de M. Du Pont. 
La difcuflion fe'trouvoit en cer étar, & elle a éré in- 
“terrompue loríque M. le premier Miniftre des Finances a 
- €ré introduit dans Aflemblée. 
. Le Minifire a prononcé un difcques fur Vétar adtuel 


- des Finances, & fur la firuation de la Caifte d Elcompte 


relativement aux Finances & à | Erat. | as 
D'apres les explications de M. Necker, il faut croire 


PS 


ont a Pops de fixer l'impot à payer en - 


efoucauld a fair remarquer que le 
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que le Tiéfor-Royal auroit befoin de 90 millions pour 
acquitter ce qui relte des charges de lannée préfente SE 
qu'indépendamment de tout ce qui peut être confidéré 
comine reflource pour Pannée 1790, il faudra un fupplé- 
ment de 80 millions pour payer les charges de cette année - 
prochaime. . | 
— Ta Caiffe d'Efcomprte a été reprélentée par ce Miniftre, 
“comme un établiflement utile & lié aux intérêts de PErat; 

- & aprês avoir prouvé que le retard des payemens des 
billers de cetre caifle provient du défaut de numéraire , dont. 
Se rellent toute la France, & plus encore , de l'impoflibilité 

“ou fe trouve le Roi de rembourler les 70 millions que la ) 
Caifle lui a prêtée, M, Necker a propofé de convertir cet 

“établiflement en Banque nationale , & il a développé les 
moyens d'y parvenir, & d établir ainfi un papier-monnoie , 
| alone be à des termes rtculés, le tout de maniére à 
ne comprometire. ni la Nation, ni les Altionnaires , & 
avec laflurance de rétablir le crédit , même juíques dans 
le commerce des Province?. | | 
. Ces moyens ont été prétentés en huzt articles de dévelop- 
pe£mons. | 
Le premier concerne le fonds capital de la Caifle; ce fonds 
feroit de 150 millions : favoir, 30 millions actuellement en 
caifle en deniers ou en effers elcomptés; 70 millions exi 
“font dus par le Roi, ou, pour mieux dire, par VErac; 
& so millions que produiroient 12,500 nouvciles altions 
“qui feroient de 4,000 liv. chacune. 

Le fecond article eft relatif à Pemploi des: fonds : la Caifle 

en fourniroit pour 240 millions au Roi, y compris les. 7a 
-qui font déja dus par VEtar; c'eft-A-dire qu'elle fourniroit 
pour 150 millions de billers fur fon propre crédir. 

11 a été oblervé , dans Varricle UL, que le crédit feroit 
afluré , & par la garantie de la Nation, pour ces 240 mil- 
lions, dont elle feroir débitrice, & par les 30 millions 
qui font en dépór dans la Caifle, & par les 150 millions, 
montant des 12, ps relcriptions , ce qui formeroit une 

* fúreré de 420 millions , quoiqu'il n'y eúr que 180 mil- 
— Larucle IV réduit à 4, au lieu de q pour cent, l'intérér 
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des zo millions prêrés au Roi en 1787, & il fixe à 3 pour 
100, feulement; VPintérét des 170 millions qui formeront 
le nouveau prér. | 

L article V explique comment le Commerce retireroit 
de grands avantages de cet établillement. | 

Ti elt parlé, dans Varticle VI, des afignations ou ref- 
criptions qui feroient délivrées à la Banque nationale en 


Echange de les avances. 


M. Necker a repréfenté , à cette occafion , la nécellité 
-d'établir un Receveur particulier de tous les fonds à prove- 
nir de la contribution patriotique , & de la vente des biens | 
du Domaine & de ceux du Clergé. Il a parlé du terme à 
fixer pour le paiement de ces relcriprions ; de forte qu'il 
ne pút en être exigé au-delá de ro millions par mois. 
Le profit des actions a été calculé dans le fepritme ar- 
| ticle, Sc il a paru clairement établi qu'il poutroit monter 
:habituellement à 7 pour 100. 
Enfin; le huitiême & dernier article expofoit les moyens 
d engager à lever les actions nouvelles , & de furveiller la 
conduite des Adminiftrateurs , & la marche de tout V'éta- 
bliflement. Entre autres moyens , les aétions feroient divi- 
fibles en quatre parties, & la banque feroir fous Finfpec- 
tion de Cómmiflaires à choifir par 1'Aflemblée Natio- 
Le difcours a été terminé par une pérorailon três-tou- 
chante, dans laquelle le Miniftre en rappelant le motif 
de confiance que l'Aflemblée Nationale exprime, à fon 
fujer, dans le dernier Décrer fur Pemprunt; il a demandé 
de néte confidéré que comme fimple Propofant, & il 
dnvité & Impplié | Aflemblée de prendre par elle-méme 
toutes les inftructions & tous les renfeignemens néceilaires 
pour fonder une dérermination motivée [ur Vutlité de la 
chofe & (ur la fituation actuelle de PErat. e 
-M. le Préfident a répondu à M. Necker, que PAffem- 
* blée prendroit inceflamment en grande confidérarion Pex- 
| ne qui venoit de lui être fair fur les Finances, & M. . 
s:elk retiré , au bruit des applaudiflemens répctés 
de toute l'Aflemblée. | 
MM. les Dépures dAnjou ont enfuite rappelé leur 
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-:22%* Motion de M. Thouret , Député de Rouen, fur la même 


| 
motion: mais il a été décidé que Ion prendroit Jordre 
indiqué pour deux heures , & elle a été ajournée à lundi 
deux heures. À | 
Un Membre a fait alors la” motion de tenir deux 


Séances ', chaque jour ; un autre a demandé quil fr 


tenu trois Séances du foir , par femajne , fenlement. | 
“MM. Freteau , Démeunier , Maury , Barnave , de 
Foucaud & plufieurs autres , le font expliqués pour ou 


“contre cette propolition. 


Aprês une longue difcuflion , M. le Préfidene -a mis 


“aux voix par aílis & Jevé. Le réfulrar a paru doutenx à 


M. le Préfident & à MM. les Secrétaires. La difcuflion seft | 


“alors rouverte. L'épreuve a entuite éré recommencé , mais 


infruétueulementr ; le réfultar fe rrouvant incertain , comme 


à la premitre fois : ou a donc paflé à Vappel nominal ; 


& par le recenfement des voix , à la pluralité de rrois. 
cent trente-fix voix , coútre trois cent vingrt-cinq 
femblée Narionale a décréré qu elle tiendroit trois Séances 
du foir par femaine. 


M.-le Préfident.a levé la Séance à pres de cing heures, 
& Va remife à Lundi, neuf heures du matin. 


On foufcrit, tous les jours, chez Baupovik, Zmprimeur 
de 1" Assemblée Nationale, rue du Foin S. Jacques , nº. ar. 

Le prix et de dix livres pour deux mois, Ib de port, 
pour la Province; q livres pour Paris. | 
“MM. les Députés S MM. les Soufcripteurs du Procés-verbal 
de Y'Aflemblée Nationale continueront à ne payer que 6 livres. 
pour deux mois.” 

Il paroit dans ce moment : 


“1 14º.* Motion fur la vente des Biens du Clergé , par M. VEvéque E 


queftion. à: 

o = 4 r 
3"- Opinion de M. PAbbé Maury , Député de Péronne , fur 

la méme queftion. | 
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4º. * Difcours prononcé par M. Gouttes, Curé d'Argeliers,  * 
fur la Motion relative aux Biens du Clergé. A 
e, Difcours de M. du Pont, fur Vétat & les reffources des Ea 
Finances, imprimé par ordre de l'Allemblée Nationale, 7n-8º. 
de 218 pages, avec fix tableaux. | 


6º. Opinion de M. Treilhard , fur la propriété des poffefions 
7%, Opinion de M. le Comte de Clermont - Tonnerre, fur 
Je méme fujet. Ma | | 
- 8º, Réflexions fur ce qui a été fait & fur ce qui reíte à faire, 
lues dans une Société d'amis de la paix. | 
9º. Opimon. de M. PEyéque d'Autun fur la queftion des Biens 


Eccléfiaftiques. 
10%. Motion fur Péchange de Sancerre , préfentee à 1 Allemblée 
Nationale. 


11º. * Difcours de M. Thouret , Membre du Comité de Conf- 
titution , fur la nouvelle divifion territoriale du Royaume, im- 
primé par ordre de VAffemblée Nationale. | 
12º. * Plan de divifion du Royaume , & Réglement pour fon 
organifation , préfenté par M. le Comte de Mirabeau , imprimé 
par ordre de l'Aflemblée Nationale. ER 
13%. Reflexions fur la.divifion nouvelle du 'Royaume, & fur 
les priviléges les Aftemblées des Provinces d'Etats ; par | 
-M. Rabaut de Saint-Etienne, Membre du Comité de Conf. - 


titution. 


MM. les Soufcripteurs au Proces-verbal de Affemblés Na- 
; tionale , font prévenus que tous les articles diftingués par une 
étoile , font partie de leur Soufcription, & qu'ils pourront fe 
- procurer les autres fans crainte de double emploi. | 


- 
| | 
| 


- A PARIS, Chez Baupovix, Imprimeur de r'ASSEMBLÉE 
NATIONALE, rue du Foia S. Jacques, Nº 31. | 
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- Du Lundi 16 Novembre 1780 , 10 heures du martin. 


Séance a été ouverte par la leóture des Adressess 
e contiennent totites une adhésion absolue aux Décrers 

e 'Affemblée Nationale. On en a particulitrement dií= 
tingué deux; Pune, par laquelle fix ou lepr Religieux Bé- 
nédiétins de Saimt-Maur, abandonnent les biens de leur 
Congrégation,. à la charge d'une penfion de 1800 livres 
pour chacun''d'eux ; Faurre contient une réclamation bien: 
exprelle. dela patt de la ville de Dieppe contre 1 Arréré de 


la Chambre des Vacarions du Parlement de Rouen , du 6: 


“de cermois 


M. Miller de Belisle a demandé un congé pour jours y 


8c:M. Quirial un autre pour “quatre jours, ce qui a té 
“Da été fair lecture du Procês-verbal de la Séance du 14; 
aprês quoi “Mk Fréteau a proposé de décider à quels jours 
de la femaine fe 


aura a. pfêndre pour indiquer lVordre de ces Séances , Y 
“heure elles commenceront, $7 à quelle heure -elles 
a été rendwtrois Décrers à ce fujer; le: premier fixe 
les Séaneés: du foit aux Mardió Jeudi & Vendredi; le fes 
dónd porte", quiil ne pourra y ¿rre traité que des affaire 
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Cantons font appelés D: 


particulitres de Provinces , Municipalités & individus , € 


qui nintérefleront pas le Royaume en générol: il eft 


arréré, par le troifiéme , qu'il ne pourra être porté à ces 
Séances aucune affaire: qui n'air été comprifle dans lordre 
du jour, qui fera annoncé le matin pour le foir. 

H reftoit un quatrritme objer à décider pour épuifer la 
motion de M. Freteau ; favoir , la fixation-desheures pour 
le commencement & la fin de la Séance? Le commentement 
a été fixé à fix heures; & la queftion fur * ; durée de la 
Séance ayant paru Íujerte à des difhienltés;, M. ¡La Poule 
a propolé la queftion préalable, & 11 a été décidé quil 
n'y avoit lieu à délibérer. 

M. le Préfident a inftruit PAfemblée quil eut Phon= 
neur de parler au Roi hier au fujer des dermiers Décrers à 
préfenter à Sa Majefté ; que Sa Majefté failant toujours 
avec emprellement tout ce qui peut être avantageux à la 


Nation, a réiuni dans' de! nouvelles Lettres-Patentes tous 


les Décrets acceptés ou fanétionnés;, & qu'elle en a ordonné. 
un nouvel envoi-à tous: les Tribunaux du Royaume. 
-M. de Saint-Fargeau a propolé d'inviter le Gomité des, 
Finances à faire lecture à | Aflemblée , dans cette Séance , 
ou dans celle de demain, du Projet. ou Plan [ur les Fi- 
nances , qui a été annoncé depuis quelques jours; afin que: 
Ton puifle délibérer à da fois fur ce Plan & fur celui propofé. 
par M, Necker dans la dernitre Séance, 

M. Biauzar, M. de Cuftine, & plufieurs autres, ont. 
fair remarquer; qu'il étoir plus-converiable de faite impri- 
mer le Projet du Comiré «que «d'en faire la legtureM. de, 
Cuítine a développé le motif de cette plus grande Conves, 


JLordre du-jour étoir de dilcurer: Particle'/3 projet 
du Comité de Conftitutipn qui-eft conçu en. ces, termes +, 
« chaque Commune fera. parragée “em - meuf, divilions 
appelées CantTONS; de quatre licues: quartées; celt-a-, 
dire, de deux tur, deux, » la e Jo 

Le Décret rendu Jeudi dernier, au fujer des Muniz 
cipalités , avoit fair évanovir Vidée de dellination, que le 


“Comité avoit donnée aux; Cantons par les.'articles 403 


41. & 42 de la de fon rapport-s. ces; 
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-M. 'Targer, Membre du Comité, a déclaré en com. 
féquence que le Comité ne, confidéroit plus les Cantons 
que comme des lieux ou les Citoyens actifs d'un certain. 
arrondiflement fe- rendroient pour procéder conjointement 
aux éleétions des Membres des Diftriãs, de ceux de 


_département , & des Députés à VAflemblée Nationale. 


M. Laporte , Lanjuinais , Pifon du Galand de 
Villas, Du Pont , Gaultier de Biauzar , Mougins, & de 
Pufy , ont parlé contre ce projet; les trois premiers ont 
propofé chacun une rédaétion en plufieurs articles ; celle 
de M. Pifon du Gáland , qui a été la plus approuvée , 
tendoit à faire députer , par chaque Municipalité , aux 
Diftriêts direétement. 
M. Fermont vouloit que Pon prit pour báfe le nombre 
des Citoyens aétifs; M. Du Pont croyoit plus convenable 


de fe décider par le nombre de feux, & d'accorder um 


Electeur à Venfemble de 150 feux. | 
“MM. Démeunier , Martineau , de Tracy, Target , 
Prieur , Dubois de Grancé , & le Duc de la Roche- 
foucaud , ont foutenu le projet du Comité. ARA 
- M. de Villas 'a fair remarquer que les éledtions qui 
feroient faites par des Paroifles réunies , dirigeroient le 
thoix en faveur des habitans des plus fortes Paroifles. | 
M. de “Tracy a prétendu qu'au contraire les Seigneuts 
& les Curés réufliroient toujours à fe faire élire dans 
la Municipalité , & que s'ils m'obrenoient pas les fuf- 
frages , ce feroit parce que le brouillon de la Paroiffe 
Temporteroit.. | 
M. "Targer a repréfenté Vérablifement des Cantons - 
comme indifpeníable; fur quoiil a oblervé qu'il ne feroit 
-pas poflible de faire, réunir actuellement une Paroifle à 
une autre pour former une Aflemblée primaire fufifante , 
comme plufieurs Préopinans Vavoient propofé dans cette 
Séance & dans les précédentes; il a ajouté que cette 
réunion ne pourroit être indiquée que par VAflemblés 
Provinciale , dont Vorganifarion doit être précédée par 
lorganilation des Affemblées Primaires, 
Gaultier de Biauzat afoutenu , qu'au contraire , la 
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“pour tracer les linéamens d'un Canton de quatre Ji 


divifion des Diftridts en Cantons feroit inutile , dangereule 


impraticable. | 


- Inutile, en ce que, par le moyen de la divifion du 
Département en fix Diftridts ; chaque Diftridt n'auroit pas 


“plus de cinquante-huit à foixante-hwit mille ames; que 


cette population qui eft répandue en majeure partie dans 


les Villes , former nne Aflemblée de Diftridt, 


laquelle ne feroit pas trop confidérable, en fuppolant que 
chaque Municipalité de fix à fept mille ames, ne pút y 
avoir quun Député, & ainf en propcrtion pour les plus . 


peuplées. 


Dangereule , en ce que les perlonnes qui auroient de 


TYafcendant fur une Aflemblée Municipale , pourroient 


fuivre les Citoyens aétifs de cette Municipaliré , a Y Aflem- 
bléc de Canton, & s'y trouver en force par l'influence 
qu'ils auroiént fur les Citoyens aétifs des Municipalités 


“voifines , au lieu que le Député d'une Municipalité , eút- 


il été féduit dans 'Afemblé Municipale, pourroit fe 


gedrefler dans VAflemblée de Diltridt, ne sy trouvant pas 


lous Vempire des perlonnes , dont lintrigue auroR déter- 

Impraticable, en ce quil n exífteroit pas plus de moyen 
QUES » 
que pour opérer la réunion de deux Paroifles; pour for- 


mer ces réunions de Paroifles, id fuffiroir d'ordonner par 


un Décrer général, que la Paroille qui m'auroir pas la 
population convenwe , le réuniroit à la plus petite des Pa- 
roilles limitrcphes; au lieu que fans un Décret particu- 
ker go chaque Paroifle, aucun ne fauroit à quel efpric 
elle devroir fe porter pour contribuer à la formarion dun 


arrondillement. 
aprés avolr quelques modifications , quant 4 da té» 
il des doures fur la la pre- 
micre épreuve, par aflis & levé; mais une leconde épreuve 
a donné une majorité évidente en favewr de Varticle, Se A 
il a été décrétés en ces termes : «chaque Dil4tridt fera partagé 


4 


» en Divificns appelées Canrows , d'environ quatre lien:s 


- 


» quarrées, lieues communes de France. » | 
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de Novembre préfent mois , fignées LOUTS, plus bass . 
Par 1 Ror, La Tour vu Pix, & Ícellées du grand 


de cire jaune, portant lanGtion Yun Décrer de PAR 


» Ou Régnier, Doyen des Subítituts du Procureur- 
Général du Roi, qui en a requis | enregiftrement en la má= 
“miere accoutumée. | 
— » La Cour, pénétrée des fentimens de fidélité qu'elle 
doit au Roi & à la Nation , incertainé fur la maniêre de 
remplir , dans les circonftances aútuelles , les engagemens 
qu'elle a contradtés par fon ferment, & croyant ne pas re- 
cormoitre dans le Décret de Y Aflemblée Nationale-da 3 du 
courant, & dans la Sanétion qui y eft jointe, le caractêre de: 
iberté néceffaire pour rendre les Lois obligaroires, a pro-. 
tefté & protefte contre ledir Décrer , ainfi que contre ladite 
San&tion : mais pour prévenir de plus maux, & jul- 
qua ce que Vopinion du Peuple François foit fixée fur cet 
“objer, ordonne provifoirement que ledir Décrer & ladite | 
Sanétion feronr enregiftrés , our & ce requérant le Procu- . 
reurl(sénéral du Roi, pour êrre exécurés lelon leur forme 
"Sí teneur ; que copies collationnées en feront inceflamment 
“envoyées dans tous les Préfidiaux , Bailliages & autres 
Sieges reflorriflans nuement en la Cour, pour y être pareil- 
| lement exécutés. Enjoint aux Subítitus du Procureur-Gé- 
néral du Roi fur les lieux , de tenir la main à leur exécu- 
tion, & den certifier la Cour au mois. Fair à Metz, en 
Parlement , toutes les Chambres affemblées, le 12 Nox 
vembre 1789. Signé, CoLrranon. Collationné, Signé; 


GiMEL, 


Arrét du Confeil d'Eta: du Rosi. 
Sur le compte. rendu au Roi ,-en fon Confeil, de 
TArrét rendu par le Parlement de Metz ,.en enregiftrant 
les Lertres-Patentes du 3 de ce mois, portant. proro- 
¡gation de la Chambre des Vacations; Sa Majelté auroir 
| feconnu quau lieu d'enregiftrer leídites Lettres purement 
& - lumplement , & de les exécuter , ledit Parlement fe 
feroit permis de fuppofer que le Décret de 'Affemblée | 
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Nationale, du 3 de ce mois, & la Sanétior de Sa Ma- 
jelté , font dépourvus du caractêre de liberté néceffaire pour 
“gendre les Loix obligatoires, & mauroit pas craint de 
_protelter tant contre ledir Décret , que contre ladite Sane- 
“Ton; qu enfin ledit Parlement prélente , pour motif unique 
de fon obéillance, le. defir de prevenir de plus grands 
maux , en atrendant que Popinion du Peuple François foit 
fixée fur cet objet. 

Le Roi doit au maintien de fon autorité & de celle 
- de PAffemblée Nationale , de réprimer de 
pareils écarts. Tl doit à fes peuples fideles , de les pré- 
munir contre des fuppolitions & des proteftations aufli 
têméraires. 
- À quoi voulant pourvoir , oui Je rapport , le Roi 
étant en fon Confeil, a caflé & annullé , calle & annulle 
VArrét rendu par le Parlement de Merz , le 12 de ce 
mois , en tout ce qui excêdelenregiftrement pur & fimple 
des Lettres Patentes du 3 du prélent mois : Fair Sa Ma- 
jefté , tres-exprefles inhibitions & défenfes aux Ofhciers 
de fon Parlement de Metz , den rendre à Favenir de. 
femblables. Fait au Confeil d'Etar du Roi, Sa Majelté 
y étamt, tenu à Paris le, &c. qee 


La Séance a été remife à demain , heure ordinaire. 
j 


ERRATA 


Page 4, ligne 35, les 150 millions; Z/ez , les 50 mil» 
Lions. | 
— Ídem. ligne 37, 420 millions ; lifez , 320 millions. 
»: Méme ligne, 180 millions Veffectifs ; lifez, 120 millions 
Veflectifs en numéraire oú en effets efcomptés, 
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On fouferit , tous. les jours, Imprimeue 
de P-Assemblee Nationale, rue du Foin S. Jacques, nº. 31. 
Le prix elt de dix livres pour deux mois, franc de port y 
pour la Province; q livres pour Paris. | 
MM. les Députés & MM. les Soufcripteurs du Procês-verbal 
de " Affemblée Nationale continueront à ne payer que 6 hyres 
ur deux mois. | 
Jl paroit dans ce moment : 
19, Motion [ur la yente des Biens du Clergé , par M. 'Evéqué 
| x 
2º. * Motion de M. Thouret , Depa de Rouen y fur la méme 
queftion. 


3º. Opinion de M. P'Abbé Maury , Député de Péronne , fue 


la même queítion. 
242, * Difcours prononcé ar M. Gouttes Curé: d'Argeliers, | 
fur la Motion relative aux Biens du Clergé.. ( 
52. Diícours de M, du Pont, fur Vétat & les roflinaicos des 
Finances + imprimé par ordre de 1 Allemblée Nationale, ¿n-8% 
de 218 pages, avec fix tábleaux. A | 
6. Opimion de M. Treilhard , fur la propriété des poíleffions 
% Clergé. | 


7º. Opinion de M. le” Comte de Clermont - 'Tonnerre, fur 
le même fujet. 


— 8º, Réflexions fur equi 1a été fait & fur ce qui refte a faire y ] 


lues dans une Société d'amis de la paix. 


de M. Evéque d'Autun fur la queltion des Biens 
Eccléfia tiques. 


10”. Motion fur "'échange de Sancerre , préfentée à Y Allemblés 
Nationale. 


119. * Difcours de M. Phioudei Membre du Comité de Conf 
titution, fur la nóuvelle divifi ton tetritoriale du Ro 
Prime par ordre de PAffemblée Nationale. 

12º. * Plan de divifion du Royaume , & Réglement pour fon | 


organifation ,. pretenté. par M. le. Conrte de Mirabeau imprime 
par ordre de 1 PAfemblée Nationale. 


4.13%. Reflexions fur la divifión notivelte “da Ro & far 
les & les”: des 'Provinces 5 par 
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| 11. 
M. Rabaut de Saint-Etienne, Membre du Comité de Con”. 
titution. 

MM. les Soufcripteurs au Proces-verbal de "Affemblée Nas 
tionale , font prévenus que tous les articles diftingués par une 
étoile , font partie de leur Soufcription, & qu'ils pourront 
procurer les autres fans crainte de double emploi, 
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& PARIS, Chez Baupopix, Imprimeur de 1'ASSEMBLÉS 
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DES 


Du Mardi 17 Novembre 1789» 9 heures da matih, 


de la Séance a éré faite par la lehuré 


- Procis-verbal de la Séance de la veille. 


M. Treilhard a dénoncé à Y Afflemblée une Délibéra= 


“ton des Exats du Cambrelis , dont on lui avoit domué 


connoiflance. 11 s'en eft trouvé , l'Aflemblée, un exem- 


plaire: on en a fair lecture. Certe Ielibérarion incen- 
diaire porte des proteitations indécentes contre les Arrétés 
de | Aflemblés Nationale , & notamment contre.celui qui 


met les Esa du Clergé a difpoliion de la Nation; | 


elle porte également des proteftations contre l'abandon des 
privi éges de la Province; elle délavoue les Dépurés , rela- 
tivement à cet abandon , & elle déclare leurs pouvoirs nuls, * 


julqu'a ce que la día ait fair connoitre [es intentions 


ultérieures. L'examen de cette Deélibération, & celui de 


| Arrêré du de Merz , ont ajournés 23 


Séance du Loir. 


L"Allembléea paflé ca à Vordre du jour, qui rap-. 


peloir à la difcuffion de la t le bale de reprélentarion 
par le Comité de Conl 
de ce Comité a fait leóbure de Particle Luivamt. 

» Le nombre des Dépurés à | Affemblée Nationale, pour 
Departementr , fera déterminé felon la proportion 


directo, » | 


itution. Un des Memites 


“oie du tersitore & de la contribucion 
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-M. Petion de Villeneuve , aprês avoir pofé en principe 

"- quela y eft un droit individuel , qui ne peut, 
ni ne doit jamais dépendre de bales variables , aprês 


avoir prélenté les baíes du trerritoire & de la Contribution , . 


comme devant nécellairement être tres-inégales , & comme 
devant conduire à des rélultats inexadts , & à une repré- 
fentation fautive-, a cpiné pour que la feule bate de la 


peon fút admife. Tl seft appuyé de lexemple des 


a propolé de ne changer cette bale que tous les dix ans, 
d'apres un nouveau recenfement. qui feroir fait de la po- 
M. de Caftellane a admis les trois bafes combinées , 
ropofées par le Comité. 11 a penfé que la repréfentation 
ia plus juíte , parce que certe triple combinailon con- 


duifoir à donner une plus forte repréfentation à ceux 


qui, ayant plus dafíaires, & conféquemment plus d'in- 
térêt à la chole publique, devoient néceflairement avoir 
un plus grand nombre de Reprélentans. po 

M. Renaud a combattu le syftéme de trois bases. Il a 


réduir la représentation à la seule base de la population. 


M. de Puy-Vallée a lu à Y Aflemblée un Mémoire trés- 
intérellant fur cette queftion. Il a mis dans un nouveau 


jour les moyens deja propofés contre la triple base; il en 


a donné de nouveaux , & toujours en partant du principe 
qui , faifant du droit de Réprélentant un droit naturel , un 


droit immuable pour chaque Citoyen , rejette toute base | 


variable par fon effence. Il'a dit , que lorfqu'il étoit quef- 
tion de defendre-la Parrie , tout Citoyen devoit ême Soldar , 


- Sí qu'il devoir en être de méme dans la reprélentation, à | 
laquelle tout «Citoyen devoit concourir , abltraction faite | 
de route confidération. Il a ajouté que ce plan de Repré- | 
fesitatior!, combiné fur trois bales , avoit pris 
chez les Egyptiens ; quil avoit été prélenté aux Améri- 
“cains qui l'avoient refufé , parce qu'ils n'avoient pas cru 
quil fit poflible de compofer, dans une Conftitution y 


avec un des Droits de Homme. Il a fini: par 
opiner pour que la fe 


tats-Unis de "Amérique, qui nen ont pas admis dautre | 
dans le mode de reprélentation E ls ont adopté , & il 


ule population fút confultée dans la * 
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y Fhumanité & celui de la juítice. 


reptéfentarion, parce que cétóir vraiment le” vou de 


- On a-demandé à aller aux voix. Les trois' bases de 
reprélentarion combinées par la population y le. territoire 
& Ja conrriburion ont été admifes, $ Varricle a 6:16 dés 


crété tel qu'il a été propofé par le Comité de Conftiru- | 


On a paífé à un fecond article, qui porte que les Elec 


“teurs nommés dans les Aflemblées primaires, fe réumiront 


dans le chef-lieu du département, . pour .y nommer les 
Députés à VAflemblée Nationale. 
. M. de Richier a développé quelques idées fur les icon- 


véniens pui réfulreroient de Télection des Députés à VAL» 


femblée Narionále dans le chef-lieu du département: il a 


- eraint Vinfluence d'une Ville qui réuniroit de grands moyens 
des géner la liberté des Electeurs; il a ga que 


amomination des Députés à 1 Aflemblée 
faire dans chaque chef-lieu de Diftriét.. 
M. Target a obfervé que-la nomination des Députés 


ationale: fit 


à P'Alfemblée Nationale, dans chaque chef-licu de: Dif- 


— tri, devenoit impoflible, ou au moins três-difficile, par 


. la variation que produiroit, dans le nombre “des Dépu- 


tés donnés à chaque Diftridt, la triple bafe de repréfen- 


tation qui avoit éré adoprés . par | Aflemblée. Ti a des 
mandé l'ajournement fur la déciion de cet article, juf- 


* Diftridts dont chaque département feroit compofé, 


 M. Fermont s'eft oppolé à Pajournement :. il a dit quíil 
ny avoit aucune dificuké, méme en parfant de la triple 
bafe, de réunir des Diftrits pour procéder à la nominaricH 


des Dépurés a Pl Aflemblée Nationale, -pourvu que cette 
+ réunion fúr faite dans la proportion du nombre du ternaire. 


4 


M. Alexandre de Lameth a propofé pour amendement Y 


«cette derniére propofition, que la nomination fúr faite alzer- 


«+ MM. Bamave & le Comte de Cuftine ont appuyé, & 


nativement-dans chacun des chefs-lisux des Diftrid$ qui fe 


la propofition'deiM. Fermond, & Vamendement de NM. de 


Lameth. MM. de Trafly & Rewbe! ont fouteña que le 


/ 


qu au moment ou VAflemblés auroit fixé le nombre de | 
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ques » dans les Diftricts. 


4 


moyen indiqué par Je Corpité de Conftitution étoit le plus 
laifloirle plus de liberté aux Electeuss , de 


“en général celui qui préfentoi le moins d inconvéniens. 


M. le Duc de la Rachefoucauld , en combarrant | ajour- 
mement propofé par M. Target , a renouvele la propofition 
qu'il avoir précédemment faite de ne metrre qu un inter» 
valle de trois ou quatre jours entre la nominasion des Elec» 
teurs 82 celle des , afin de déconcerter les intrigues 
Gu'cr ne manquercir pas de pratiquer. 

M. Mougins de Roquefort, en appuyant Popinion qui 
fixoit la normination des Dépurés narionaux dans les chefs- 
heux de Diftridt, & non dans le chef-lieu de Département, 
a propofé qu'il fix décréré que , même dans le cas ot la ville 
de Département auroir un Diftri , la nomination des 
Rr en PAflemblée Nationale ne pút jamais y êrre 

Ke. | 

M. Démeúnier a paru frappé des railons données pour | 
empécher que le cheí-licu de Département fúr l'endrorr de 
réunion des Eleéteurs; $2, pour parer aux inconvéniens qui 
pourroient en réfulter, il a demandé qu'en décrétant l'ar- 
ticle propolé par le Comité, on y ajourát, par amendes . 
ment , que la réunion des Electeurs ne fit jamais faire dans 
le chef-licu de Lépartement , mais alternativement dans 
chaque chef-lieu de | 


La pricriré a été demandée pour la motion de M, Fer- 
mont, par préférence a larricle du Comité de Confliru- 


on, Se elle a été accordée. 


M. Lachtle, apres avoir lu, comme Secrétaire, la 
móticn de M, Fermont, a pris la parole contre, préten= 
ant que le Décret qui admetrtroit certe. motion feroir im- 


| pisa , à raifon des proporrions Roça er pour régler 


nombre des Députés de chaque Département; il selt 
fondé lur ce que les différences de population ou d'impo- 
Írtion entre les Diftridts , pourroient occafionner des frac- 
tions. la éré appuyé par MM. de Crillon & Lois. 
-M. de Baumetz a objeóté à la motion la difficulté qu'il 
y auroir à élire les Juges & les autres perlonnes publi- 
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..M. Rédon a propolé la divifion de la motion; cette 
propofition na pas éréluvie. 

M. Devillas a obfervé qu'il y auroit des Départemens, . 
tel que celui dans lequel il comptoir le trouver , qui ne 
pourroient avoir que trois Diftrióts , Se quil conviendroir 

ue dans ces Déparremens chaque Diftridt eút une AL 
femblée d électeurs. . 
-— M.le Préfident avoit rappelé la motion principale & les 
amendemens , pour les mettre aux voix, loríque ML. le 
Chapelier a pris la parole pour foutenir le plan da Co- 
mité dont 1l eft Membre; Í a rélumé ce qui avoir été due 
contre la motion de M. Fermont. É Rs 

M. Fermont prenant la parole aprês M. le Chapelier , 
fon collégue, comme Député de la même Province, a re- 
tiré fa motion pour fe rendíe à Vavis de M. le Chapelier. > 

M. Barnave, qui avoit parlé à lappui de la motion de 
M. Fermont, a repris la parole pour parler contre cette 
motion. 

M. Gaultier de Bjauzat a oblervé qu il n'étoir pas conve- 
nable d'accorder la parole à un Membre pour combattre 
la propre motion , fur-tour immédiatement aptês le déve- 
loppement de deux autres opinions contre certe même mo- 
_ M. de Richier , qui avoit déja propofé le parti difcuré 
“Ífous le nom de motion de M. Fermont,'a réclamé cette 
motion , & la appuyée en développant les moyens de 
rendre facilement praticable , dans tous les cas , le Décrer 
Mo. le Préfident a rappelé la motion & les amende- 
mens , pour les metrre fuccelfivement aux voix , en come. 
mençant par les amendemens. 
- Le premier amendement tendoir à ce que dans les 
départemens qui feroient compolés de fix Diftrids, il 
ny eút que deux Aflemblées d'Eleéteurs. 11 a éré rejeté. 

Le fecond étoit pour la formation de trois Afemblées 


d Electeurs dans les 1épartemens compolés de fix Diftiéts. 


Jl a été admis. 
avoit éré propofé, par troifiéme amendement , que 


dins les cas od les Difirids le séuniront pour élite, 
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Y Affemblés fe tiendra alternativement dans chaque Dif 
cer amendement a été adopté. 
- « Enfin la motion principale a été mile aux voix aprês 
avoir été rappelée & réduite à ces termes : « dans chaque 
» Département il fera: formé trois Aflemblées d Electeurs , 
“si »pour nommer les Députés à 'Aflemblée Nationale. » 
- Y ayant eu du doute fur la majorité , on eft allé aux 
++ voixpar APPEL; &, par le recenfement des voix, [ur 
967, la motion a été rejerée à la pluralité de 457 voix 
contre 307; au'moyen de, quoi, til eft décidé quil ny 
aura qu'une Aflemblée d'Eleíteurs par chaque Départe- 


“Mike Préfident a levé la Séance à trois: Mei & demie, 


Ka indiqué celle du foir à fix heures & demie. . 


A 
ho: 
“ 


afpect fe porter. 


On fouferit,'tous les jours, chez Baunoviw, Imprimeur 
| def Affemólée Nationale , rue du Foin S. Jacques, nº. 31. 
| - Le prix eft de dix livres pour deux mois, franc de port, 
pour la Province; neuf livres pour Paris. Ma 
MM.les & MM. les Souferipteurs du Procês-verbal 
os de TAffemblée Nationale continueront à ne payer que 6 livres 
pour deux mois. | 


| MW paroit dans ce moment les ouvrages fuivans fur la divifion 
| “+ du Royaume & Porganifation des Municipalités : is 
1%. * Difcours de M. Thoiret, Membre du Comité de Conítis 
tution , fur la nouvelle divifio:1 territoriale du Royaume , iniprimé 

¿par ordre de A'Temblés Nationale. 
Second -& troifiéme- Dilcours de M. Thouret. 
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! 39. * Plan de divifion du Royaume , & Rêglement pour fon 
orzanifation, prefenté par M. le Comte de Mirabeau , imprimé 
par ortire de FAflemblée Nationale. 


4º. Réflexions fur la divifion nouvelle du Royaume, & fur 


les priviléges & les Aflemblées des Provinces d'Etats ; par 
M. Rabaut de Saint - Etienne, Membre du Comité de Confti- 
tut'on. | | | | 
¿9 * Opinion de M. de Bengy de Puyvallée, Député du Berry, 
fur le Rapport du Comité de Conftitution , qui a pour objet 
TérabliTement des bafes de la Repréfentation perfonnelle, 8 
Yorganifation des Aflemblées adminiltratives & des nouvelles 
Municipalités. 


6%. * Mémoire de M. Necker la à FAflemblée Nationale le 


14 Novembre 1789, fur Pétabliflement d'une Caiffe nationale. 


MM. les Souferipteurs au Procés-verbal de "AMemblée Na- 
tionale, font prévenus que tous les articles diftingués par une 


étoile, font partie de leur Soufcription, $ qu'ils pourront fe 
procurer les autres fans crainte de double emploi. 


A PARIS, Chez Baunourn, 
NATIONALE, rue du Foin- 


- 


aint-Jacques , Nº. 31. 
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Imprimens de rr'ASSEMBLÉE | 
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Siancas pu MARDI SOIR 17 , ET MERCREDI MATIN 18.: 


Du Mardi 17 Novembre 1789 , fix heures di foir. 


Un de MM. les Secrétaires a fait leture de 
réunir en Comité particulier, afin de le concerter fur la 
nouvelle divifion du Royaume. 
T'Allemblée a une Députation des Repréfentans - 
de la Commune de Paris, qui a donné communication d'un 
Arrêré qu'ils ont pris pour annuller une Délibération du 
Diftri& des Cordeliers, qui exige un ferment vraiment re- 
préhenfible , puifqu'il tend à faire méconnoitre Pautorité. 
des Reprélentans de la Commune, & à jeter entré les 
Diftricts & le centre de l'adminiftration de la Villé de Paris, . 
les femences d'une “divifion qui pourroit avoir les effers 
les plas funeítes. M. le Préfident a répondu à certé Dépu- : 
, que Aflemblée s'occuperoit inceflamment de cetro 
“VArrêré du Parlement de Metz. éfbit Pobjer annoncé 
pour cCerte premitre Séance du foir. On en a fait ledure, 
ainh que de PArrêr du Confeil qui Pa café, 
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DES 


a Fail pluficurs 
“avertiflemens donnés aux Députés des Provinces, pour fe | 
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| e 
- Ta difcuffion ayant été ouverte ; M. le Vicomte de 
- Mirabeau a parlé le premier. Il a vu une faute dans la 
conduite du Parlement de Metz; maisil y a vu une faute 
“exculable , & il a opiné pour que, fans donner aucune 
fuite à cette affaire, le Roi fúr remercié de fon empref- 
fement à faire connoitre le concert qui régnoit entre lui 
& P'Allembléie Nationale, & la prompritude qu'il avoit 
mile à caller PArrété du Parlement de Merz, & qu'il 
fúr fupplic d'ordonner à ce Parlement un nouvel enregif- 
“Pour appuyer fon opinion, M. le Vicomte de Mirabeau 
avoir employé des moyens &-des exprellions qui ont été 
improuvés : on a demandé qu'il fút mis à Pordre; on a 
inhfté quelque temps fur cette Motion qui a eníuite été 
retirée,-pour continuer lá difcullion principale. 
-—M. Barnave a rapproché la conduite du Parlement de 
Metz , de celle du Parlement de Rouen. Il a conclu 
de ce rapprochement , quiil exiftoit entre les Cours de 
- Magiftrature une coalition fomentée par: les ennemis du 
bien public, pour contrarier les opérations de 'Alflemblés 
Nationale. lla trouvé de nouvelles preuves du projet 
formé de fuíciter de nouveaux troubles , dans les bala 
qui fé répandent dans. la a , Qui cependant paroit 
jóuir , depuis quélque temps , de la plus grande tran- 
quillité. Préfentant enfuite , fous ce rapport , Vaffaire du 
Parlement de Metz, il a demandé que PAflemblée dé- 
ployát contre. Padte fédiricux de cette Cour , la plus | 
grande févériré. Il a donc demandé qu'en fuppliant le Roi 
de former une Cour des. Vacations parmi les Membres 
- de cé Parlement , qui nont pas concouru à P'Arréré , 
o. qui ont protefté contre, les autres Ofhiciers de cette 
- Cóu£ fullent mandés , à un jour indiqué, & que leur 
“procêsileur fúr fait , dans le cas de defobéillançe, par 
e Tribunal chargé de. juger les crimes de léfe-Nation. 
“M. Barrére de Vieuzac n'x vu, dans la propofition de 
M. Barnave, qu'un palliarif, un reméde foible. Il a pro- 
pófé de fupprimer le Parlementde Metz, de 
ctéer, pour le remplacer , un Tribunal compolé des Ofi- 
ciers des Bailliages de fon reflort, & de faire pourluivre, 
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par le Tribunal chargé de juger les crimes de léle-Nation > 
les Ofhciers du Parlement de Metz , qui ont participé 
F'Arrété incendiaire dénoncé par le Roi. 
_ M. Roédérer , en annoncant quil étoit Membre du 
Parlement de Metz , a déclaré qu'il ne prenoir pas la 
parole pour excufer la conduite de certe Cour, mais bien 
pour remplir le devoir facré que lui impoloit fa qualité 
de Reprélentant de la Nation. En effer, en analyfant les 
principes qui ont didté P'Arrérté du Parlement de Metz, 
aucun des Cpinans n'avoit êncore développé avec autant 
de force les motifs qui devoient provoquer la [évérité 
“de PAfemblée. IL a trouvé .cependant , dans des eir- 
conítances particuliêres dont il a rendu compte , de grandes 
- railons pour que P'Affemblée prit un parti modéré , qui 
fatisfir la Júítice. Il a donc propofé de mander à lá barre 
fix des principaux Membres du Parlemenr de Mera , 8 
de charger M. le Préfident de témoigner aux autres le 
mécontentemenr qu'ont de leur conduite les Reprefentans 
de la Nation: Le Difcoúrs de: M. Roéderer a obtenu dans 

_YAflemblée les plus juítes applaudiffemens, 8: PAflem= 
blée les a témoignés d'une manitre bien flatreute pour 
fon auteur, puilqu'elle a demandé par acclamíatión l'im- 

- M. le Baron de Menow, avec fon énergie ordimire , a 
dit que le Parlement de Metz venoit de donner le fignal de 
la guerre civile; queles Reprélentans de la Nation éroient 
fans doute décidés à s'enfevelir lous les débris de leut falle, 
plutór que de (oufftir que la fage Conftitution: qu'ils pré- 
pareut la Monarchie 'F te-fúr renveríée: Tl: a cepen- 
dant penfé qu'il étoit de leur: fagelfe de prévenir-lesdéfors 
dres que veulent encore fufciter les ennemis du bieh pus 
blic, par une punition exemplaire qui feroir;"dáns ol 
font les cholés; un acte véritable d'hamanité.: U “a done 
adopté , dans tout fon contenu, la Motion faite par Mo Bars 
rére de Vieuzac. M, Jouye des Roches a énoncé la même 


opinion. * 
M. le Comte de Crillon', qui avoit été uh des p'uszélés 
partifans du Décrer de clémence- rendu (ur Paffaire de la 
Chambre des Vacations du Parlement de Rouen, a déclaré 
qu'il regardoit aujourd'hui comme 
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contre les infurreétions parlementaires ; la plus grande 
“M. Emmery a penfé que la fupprellion du Parlement 
“de Metz pourroit étre regardée comme. un de ven» 
eánce ; qu'il n'étoit pas de la dignité d'une Aflemblée 
Jégiflative , dont la conduite ne devpit même pas pr aux 
foupçons les plus injuítes, de prendre un pareil parti. À 
s'en eft donc réferé à la propofition faite par M, Barnave, 
en ajoutant, par amendement , qu'il fár ordonné au Grefher 
du Parlement de Metz de porter à P'Aflemblée les regiftres 
Les différentes motions & les amendemens ont été mis 
aux voix, & le Décrer fuivant a été remdu: Co 


« L'Allembée Nationale ordonne que les Membres du 
Parlement de Metz qui ont ¿ifté à la Délibérarion du 
12 de ce mois, paroitront à la barre de l'Afflemblée Na- 
rionale , dans le délai de huitaine, à compter de la notifi- 
cation qui leur fera faite du préfent Décret , pour y ren- 
- dre compte de leur conduite , & que le Grefher fera tenu 

d'apporter les Regiftres. 
- '» Arréte que le Roi fera (upplié de former une Chambre 
des Vacations priie parmi les Membres de ce Parlement 
qui n'ont point concouru audit Arrêté , laquelle enregif- 
trera purement & fimplement le Décret de PAflemblée 
| a , du 3 du prélent mois, & exécutera fes dilpo-» 

- o» Arréte que fon Prélident fe retirera devers le Roi, - 
pour le remercier de la promptitude avec laquelle il a 
réprimé les écares du Parlement de Metz; lui annoncer 
que l'Aflemblée Nationale eft déterminée à prévenir , par 
une juíte [évérité , des artentars d'un fi dangereux exemple ; 
le prier de donner fa fanétion au préfent Décrer, & les 
_ordres nécellaires pour fon exécution ». 


" La Séance a été levée à 10 heures & demie , 83 remife 
au lendemain , heure ordinaire. 
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Du Mercredi 18 Novembre 1789 , 10 heures du matin. 

IL a été fair legture des Procés-verbaux des deux Séances 
d'hier , aprês quoi il a été fair mention de diverfes Adrefles *. 
d'adhéfion aux Décrers de Aflemblée Nationale. 

Le ficur Bouder de la Bombardiére a fair préfenter par 
fon neveu un dón patriorique de 12,310 livres; PAlflem= 
blée a permis au névéu de ce bon Patriote d'afifter à la, 
Séance. | 
- L'ordre du jour a ramené au dernier des articles propolés 
hier par le Comité de Conftitution 3 il éroit conçu en ces 

« Les Aflemblées d'Eleéteurs, pour la nomination des 
Députés à l'Allemblée Nationale, fe tiendront alternati- 
vement dans les chefs-lieux des différens Diltridts de chaque 
D épartement ».. | 

M. Lanjuinais a propofé d'ajouter, autant que les cir» 
conftançes locales pourront le permettre. 

Cert amendement n'ayant pas été appuyé, il n'a pas été 
pris en confidération; & perlonne n'ayant demandé à 
parler contre Particle, ila été mis aux voix & décrété. 

Le Comité de Conftitution a prélenté quatre autres ar. 
ticles, rédigés dans les termes fuivans: REGE 

» 1º, Les Aflemblées primaires choiliront les Ele&teurs 
parmi tous les Citoyens actifs de leur canton. . ' 

» 2º, Les Eleéteurs choifis par les Allemblées primaires 
de chaque Diftriét pourront choifir les Membres de l'admi- 
niftration du Diftrit parmi tous les éligibles des cantons 
de ce Diftriót. 
-.» 3º, Les Eleéteurs pourront choilir les Membres de 
Padminiltration du Département parmi les éligibles de tous 
les Diltrióts de chaque Département. 

» 4º, Les Electeurs des Allemblées primaires de chaque: 
Département , réunis en Département, pourront choifir les. 
Dépurés à PAflemblée Narionale, parmi les éligibles de 
tous les Départemens du Royaume ». BE 

Le premier article a éré adopté (ans auctine modificas 
tion, même fans diícuflion; le lecond a auli été décréré 
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& fans autre modification que le changement de cette 
exprellion , pourront choifir, en celle-ci, choifiront. 


Mié... . a propolé par amendement au troilieme ar- 
ticle, d'y ajouter cette condition, de maniére néanmoins 
qu'il y ait un Membre de chaque Diftrict. 


-M. La Chêfe a pris la parole contre cet amendement 
qu'il a cru trouver en contradiction avec le pritcipe de 
liberté nécellaire dans les Elections. zen | 


-M. Barnave a aufli parlé contre Pamendement; il a 
fait valoir les comfidérations générales fur la géne qui 
-pourroit en réfulter contre la liberté. M. Mougins a fou- 
tenu lamendement, en faifant obferver que toutes les 
Elections pourroient étre dirigées par ou vers un feul 
Diftrict. | 

Un Membre a inhfté fur les motifs employés par 
MM. La Chéle & Barnave. 
M. Gaultier de Biauzat a dit que PAflemblée entend | 
“fupprimer les Intendans & Subdélégués , ainfi que les 
Allemblées Provinciales aétuelles & leurs Diftnês, mais 
quelle fentira la nécefité de (ubftituer à ces vicieufes 
organifations un plan de corre(pondançe falutaire pour 
chaque Diftrit; qu'il fera néceflaire pour cela qu'il fe 
trouve, dans l'Allemblée de Département, des Habitans de 
chaque Diftriét; que, fans cette précaution , les vérifica- 
tions des travaux des chemins, & les foins à prendre pour 
toutes autres opérations locales, exigeroient des traníports 
génans pour les particuliers, & coúteux pour l'adminil- 
tration; il a voté, en conféquence, pour que Vélection des 
Membres de Padminiftration du Départément fút faite de 
maniére qu'il y eút des Habitans de chaque Diftri&. 

M. Dufraifle du Chey a propofé de faire imprimer les 
articles en difcuflion, pour que chaque Membre de PAÍ- 
femblée púr les méditer avant de déclarer fon opinion ; 
cette motion n'ayant pas été appuyée, n'a pas eu de 
Auite. 
- L'amendement a été mis aux voix, & il a été décréré 
qui y auroit des habitans de chaque Diftridt dans PAÉ- 

emblés de Département. | 
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- Pluñieurs Membres de l'Affemblée m'ayant pas entendu 
que Pamendement, tel qu'il avoit été mis aux voix, 
mobligeoit à prendre qu'un feul Eligible de chaque Dif- 
trit , ont demandé qu'il en fúr pris plulieurs; M. de 
Biauzat, & d'autres Membres, ont demandé qu'il fút dit 
deux au moins. A 

L'amendement a été remis aux voix pour cet objet, 


& il a été décrété qu'il y auroit deux Membres au moins- 


de chaque Diltridt dans 'Alflemblée de Département ; 
aprês quoi Particle III ayant été mis aux voix, il a été 
décrété. 
“Le quarriéme article a eMuvé une beaucoup plus grande 


difcullion ; M. le Comte d'Ambly a fait oblerver que li. 


-chaque Département pouvoit choilir fes Députés dans les 


différentes parties du Royaume , il pourroit arriver qu'ils 


Ps, & dans les clalles 
'alcendant de Pautorité ou la puillance de la richelle. 


MM. Rewbel, le Duc de la Rochefoucaud , Démeu- 


feroient choiliss en grand se dans un même Dé- 


nier, le Chapelier, & le Comte de Mirabeau , ont fou- 


tenu Particle du Comité. ' 
“MM. Lois, de Crillon , Malefle , Hébrard , Devillas 
- é Barnave, ont appuyé Pamendement. de 

Ceux qui votoient pour Particle du Comité, fe fondóient 
(ur le principe  fouvent & fi utilement rappellé dans 
l'AMemblée ; favoir, que les Députés envoyés par les 
Provinces deviennent Dépurés de la Nation, dês quils 
ont été vérihés; ils faifoient valoir aulh les induétions à 


tirer de cet autre principe, que le droit de reprélentation 


ne peut être donné que du plein gré des Eleéteurs, & 


par motif de confiance : fur quoi ils difoient que ce fetoir 


géner la liberté fur ce point eflentiel, que de forcer les 


Electeurs à choifir les Députés dans un arrondiflement 


limité. 


Ceux qui votojent contre Particle du Comité, faifoient 


valoir avec bien plus d'avantage les dangers des intrigues 


& des brigues, dont ds ont dit qu'on avoit vu des exem- 
ples dans toutes les Allemblées de Bailliages , qui ont pré- 
cédé la tenue de PAemblée Nationale. | 
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es Ciroyens qui aurojent 
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M: Malles a rappelé, à ce fujet, la dénomination de 
Coureurs de Bailliage, qu'on avoit donnée à des períonnes 
ui parcouroient les Provinces pour obtenir dans Pune les | 
qui leur avoient été réfulés dans.Pautre, 
On a fait remarquer que délormais les lumiéres 
le réuniront à la probité dans les Provinces, & que ce: 
fera même un moyen efficace de vivifier les Campagnes, 
& de rappeller les macurs dans tout le Royaume, que de 
réfenter ain aux grands propriétaires qui delireroient 
'honneur de la députation , un motif & un intérér de fe 
retirer dans leurs terres. de, 
Ces confidérations ont fait accorder d'abord la priorité | 
à la motion de M. d'Ambly, par préférence à Parricle du | 
Comité. 
M. Emmery a demandé que l'Aflemblée s'occupãr d'un 
- amendement que M. Target avoit propolé pendant la dif- 
«  caiion, & qui tendoit à faire décréter que 1'Alflemblée 
d'Eleóteurs choifiroit, dans fon Département , les deux 
tiers au moins de les Députés! à l'Allemblée Nationale, 
& qu'ils pourroient choilir io tiers indifféremment dans 
tous les autres Départemens du Royaume. 3 
La queftion préalable a été propofée contre cet amende- 
ment, & il a été décidé qu'il n'y avoit pas lieu à délibérer, 
La motion de M. d'Ambly a enfin été mile aux voix, 
. & décrétéé en ces termes: « Les Députés de chaque Dé- 
» partement à PAflemblée Nationale ferout pris parmi les 
» éligibles du Département électeur ». e 
/- Le Comité de Conftitution a enfuite prélenté le Projet 
de Décrer fuivant : 
« Le nombre des Electeurs que les Aflemblées primaires 
de chaque Canton auront à nommer, fera déterminé à 
raifon d'un fur cent Citoyens aétifs prélens ou non préfens 
al Affemblée ; en forte que fur cent cinquante Citoyens 
aétifs & au-dellous , il (era nommé un Electeur : il en fera 
nommé deux, depuis cent cinquante-un Citoyens aétifs 
juíqu'à deux cent cinquante, & ainfi de fuite ». | 
M. de Robefpierre a dit que le but des Allemblées eft 
. moins d'expédier les affaires que de les bien faire; que, 
fous le point de vue d'utilité, & pour maintenit la force $e 
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faudroir les compolér d'environ mille perfonnes , & les 
'Allemblées de Département, de 300 votans. 
M. Targer a oblervé que le terme commun des Allem- 


blées de Départenient feroir de quatre cent quatre-vingt- 
fix períonnes , en décrétant Particle propolé , parce que 


chaque Canton eft avoir fix cents Citoyens ac- 
nfs, 8 chaque Allemblée de Déparrement eft compofée 
de quatre-vingt-un Cantons. | | 


L'Allemblée a trouvé Particle affez clair & allez en- 
pour être mis aux voix ; & 


tendu de tous fes Membres 
il a été décréré à la preíque unanimité. 
+ Un autre article a été propofé en" ces rermes': « Le 
nombre des Electeurs de chaque Canton, pour la forma- 


tion des Allemblées de Département &. de Diftridt, fera 


compolée d'un par cinquante-un ». L'Allemblée en 


“ajourné la difcullion à demain. 2... 
Mena été de méme d'un: autre article ain conçu: « Le 
nombre des Membres de l' Adminiftration de Diftridt féra 
“ségal au nombre des cantons , multipliés par 2»... 
M. de Crillon avoit oblervé , au fujet de cet article, que 
le nombre des Adminiltrateurs feroit trop nombreux; que 
les Aflemblées fecondaires, pour être utiles, devoientêrre 
"fubordonnées à Aldemblée de Dé 
polé de réduire le nombre des Adminiftrateurs de chaque 
Diftrit à fix ou huit au plus. 
- Le refte de la Séance a été occupé à entendre un Plan 


général des Finances, lu par M. le Marquis de Monte(quiou: 


au nom du Comité des Finances. | A 


Le Mémoire divile les trois objets de dépenfes. de la 
Nation. Il affigne à chacun des recettes différentes & une 


mens de deftination. 

- On établiroit deux Caifles : Plune Nationale. Pautre 
Adminiftration. La Caifle Nationale payeroit les detres 
“de P'Etat , connues fous les noms de rentes viagêres & 
Perpécuelles , gages des charges de Magiftrature , intérêts 
“deffers publics, indemnités, empruht national de 1789, 


dépenfes de la Mailon du Roi, & diftérentes autres dé- 


parrement. Il avoit pro- 


manutention qui évite toute confuíton des fonds & change- 
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penfes ci-devant à la charge des Provinces, même les frais 
dela Jultice gratuite dans tout Je Royaume. La totalité 
des chárges de la Caifle nationale leroirde 253,193,492 liv. 
Cette Caille percevroit les recertes générales des Pays 
dEle&ion & Pays conquis, les recetres des Pays d'Erars., la 
nouvelle contribution des Privilégiés , une impofition-de 
60 millions fur les Provinces d'Aides , grandes & petites 
- Gabelles, failant le remplacement de 109 millions, mon- 
“tant des Aides, Gabelles & droits réfervés, qui feroient 
“Aupprimés , avec foulagement , pour ces Provinces , de 
“49 millions, & exemption des frais de-perceprio» & des 
“vexations de Vançien régime. La totalité de la recette de 
«cette Gaiíle feroir de 286,609,000: livres. Ce-qui fait un 
excédent de recerte de 33,415,508 livres; à employer en 
srembouríleméns, & qui, avec 20 millions d'impóts à-éta- 
lir fur le luxe., feroir 53 millions, qui : feroient-cefler 
MM chaque année des derres à gros intérêr, & fourniroient à 
vechaque Légiflaturé les moyens de diminuer fuccellivement 
“8 La Caille d'adiminiftration feroit chargée d'acquitrer les 
 Mdépenles de Départemens , les penfions; des frais de mailon 
É. des Princes, gages du Confeil, & frais de Régie 8 au- 
| tres dépenfes, le tout montant à 159,140,000 liv. > 
Ml | - Tous les autres revenus de I'Etat, non deftinés:à la 
|  Caiffe narionale:; qui font Vappoint des dépeníes de 
en formeroient la recette. 
| | - Les detres urgentes & arriérées, payables à jour; mbn- 
 aent-4 $78. millions. Pour les acquirrer, le Comité des 
q Pour 400 millions des Biens:du Clergé, notámment 
18 eeux qui font aux économats, Se particulitrement les Biens 
É +: q productifs & les emplacemens dans 'les grandes 


Les Dons patriotiques du"quart du revenu ,. dont 
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Fapperçu eft au moins. de 275 millions. ss, 
+ 3º. Enfin, 170 millions dans une. opération de Finances , 
relative à la Caiíle d'Elcomprte, cere fomme ayant été 


offerte à un prix três-modéré. 
- Ce Mémoire a fair Ja plus agréable fenfation dans PAL 
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femblée , principalement en ce que les calculs y font fuf- 
ceptibles de beaucoup de bonifications, & font appuyés 
de. Piéces Juftificatives, examinées par le Comité des 
Finances avec la plus fcrupuleufe attention. | 
L'Allemblée a ordonné limpreflion du Mémoire E 
des Tableaux. | 
- La Séance a éré remile à demain, 9 heures & demie da 
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A Paris, chez BauDouIN , Imprimeur de L' ASSEMBLÉE 
NATIONALE , rue du Foin S.-Jacquesz NO, 31. 
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DES 


ET DES DÉCRETS. 


Du Jeudi 7. Vovembre 1789, , 10 heures du matin. $ 


E. Séance a été ouverte par la lecture du Procês-verbal 
de la veille , & par celle de quelques Adrefles. " 
Plufieurs Députés ont annoncé qu'ils n'avoieht pas pa . 
s accorder avec les: Députés des Provinces voifines pour 
fixer les lignes de démarcation des Dépártemens; ils one . 
en. conféquence réclamé le jugement du Comité de Conf. 
titution fur les difficultés qui les divifoient. L' Aflemblée , 
par une décifion générale ,.a renvoyé toutes les- difficulrés | 
de te genre au Comité de Conftitution , qui feroit.tenu de / 
sadjoindre  quátre nouveaux Commiffâires peis dans 
M. le Préfident a die qu'en de 
| Aflemblée, il s'étoit rendu chez le Roi pour lui porter - 
"les remerciemens votés par l' Aflemblée, à raifon de 
du Confeil qui a caflé V Arrêré du Parlement Metz, Sen 
“même temps pour lui demander fa Sanétion fur le Décrer - 
rendu par | Aflemblée , relativement à cet Arrêté. Ila an- 


N noncé que le Roi lui avoit répondu qu'il prendrois incel- 
famment cet -objer. en confi dération. > 
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Pour reprendre Pordre du jour, un Membre du Comité 
de Conftitution a fair lefture à LP Aflemblée , d'une nou- 


“velle férie d'articles relatifs a la formation des Affemblées 
politiques. 


Le premier & le fecond de ces articles ont été mis aux 


voix, & décrétés : ils font conçus en ces termes : 


« Chaque adminiftration , foir.de Département , Coit de 
Diftri , fera permanente , & les Membres en feront re- 
nouvelés , par moitié , tous les deux ans ; la premitre foís , 


“au forr, aprês les deux premitres années ESTO , & en- 


fuite à tour d ancienneté: 
» Les Membres des Aflemblées adminiftratives leront 
en fonétions pendant quarre ans , à Vexception de ceux qui 


“fortiront par le premier renouvellement au 1 forr à aprês les 


deux premiéres années. ». 
Le troifiéme article a été pareillement mis aux voix. 


eft ainfi congu : E 


«e Aprês avoir choif les Députés à E Afemblée N a- 


| tionale, les mémes Eleéteurs de chaque Département choi- 


firont enfuite les Membres à élire pour | adminiftration du 


Département. » 


MM. Ramel Nogarer & de Pad ont EA que les 


Députés à Aflemblée de Département devoient étre nom- 


més dans chaque Diftridt féparément, & non par la totalité 
“des Ele&teurs du Département réunis, & qu'ils fulfent 
nommés dans chaque Diftrid*, fuivant le nombre que don- 
- neroient les trois bafes , de population, de contribution & 
“de territoire qui ont été admifes par pit dans tout 
“ordre de repréfenrarion. 


M. Targer a oblervé que ce (eroie contrevenir au Décret 
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3. 
qui interdit les deus degrés de reprélencation: | entre” les 
Affemblées primaires & les Affemblées tant ationale que 


de Département. 


de Montlaufier a de la criple 
bafe à la nomination des Membres qui devoient êrre pris 
dans chaque Diftridt , pour former les Affemblées de Dé- 
partement. Il a penfé que c'étoit fur-tout pour les: Aflem- 
blées adminiftratives que Ja bale territoriale pouvoit de- 
yenir infiniment uule, 


de. Asfemblée a décrété tel qu il a propofé 
par le Comité de Conftitutión. . 


-On a fait leóture du article dans ces 
termes. 


» Les du revenus au Chef du 


Diftrit , choifiront les Membres à élire admminiftra» 
- tion de leur Diftrid.. » | E 


“Da mis aux voix, & décréré aucún 
ment. | 


Ona fait leCture du cinquiême article. | 
Cet article à éprouvé une allez longue difcufion: | 
MM. Devillas & Lacheze ont propolé de réduire à. 


24 Je nombre des Mémbres qui compoferoient [Affemblée 
adminiftrative du Département. 


“MM. de Robe(pierre- & Fermont ont propofé le 
premier, « de porter Je nombre | à 80; le lecond , dg a 
MM. de Virieu & PAbbé Maury ont opiné pour. le 
nombre de 36 propofé par le Comité. La queítion préala- 
ble a été demandée (ur toutes ¡les propofitions - faites de 
nombre inféricur ou à 36. LiAflemblée a 
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4 
décidó qu'il n'y avoit pas lieu à délibérer. L tartide a té 


mis aux voix; &c'il a été adopté én ces termes: « Y Affem- 
blée de Département [era compofée de 36 Membres. » 

“Le Comité de Conftitution a propofé enfuite un arti- 
cle fur le nombre des aux de 
Diltrit. . 


deux Sections : Pune, fous le nom de Confeil de Dita; 
Yaurre, fous celui de Direétoire de Diftri&, compofé de 
quatre Membres. Tout ce qui eft prefcrit par les articles 
précédens pour léleétion, la régénération , le: droit de 
féance & de voix délibérative des Membres. du Dire&toire 
de Département, aura lieu de méme pour ceux des Direc» 
toires de Diftri&, | 


« Les adminiftrations de Diftria: feront ées de 12 
Membres. 
- M. de Montlofier a dir qu ds ne faut pas une trop 
grande maíle de force aux Diftridts , pour qu'ils ne contra- 
rient pas les opérations de Vadminiftration. . 

M. de Virieu a demandé que les Affemblés fuffent be 
duites à fepr Membres toujours adtifs, | 
- MM, Brunet de la Tuque & Malouét ont EPE 
que le nombre fút porté à peuf » un pour chaque Dit- 
Mole de Noailles a la même 
M. Blin a foutenu que les Allemblées devolent être plus 

mombreufes. 

Mo de Monitrhdrenci a propolé Membres, & 
VAffembléca décrété quel adminiftrarion des 
«compolée de douze Membres. 
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Enfuite on a traité la queftion de la durée des Alfém- 


“blées de Département & de leur dire&oire ou Affem- 


-  blée intermédiaire. L *Aífemblée, aprês deux amendemens, 
“dont I'un confiftoit à ce que les comptes du Direétoire 


fuflent rendus publics par la voie de Vimpreflion , a rendu 


le Décrer fuivant. 


» Chaque adminiftration de département fera divités en 
deux Sections : Pune , fous le titre de Confeil de Départe- 
ment, tiendra annuellement une Sellion' pendant un mois 
ou plus ;fi la néceflité des affaires exige, pour fixer les 


“rêgles de chaque partie d'adminiftration, & ordonner les 


travaux & les dépenfes générales du Département; l'autre, 


fous le titre de Direétoire de Département , fera toujours | 
en activité pour l'expédition. des affaires , & rendre - 


* defa geltion au Confeil de Département. 


M. Lanjuinais a propofé des articles relarifs à Ja nomi- 


“nation des Suppléans dans les différentes Affemblées , & 
la prohibition des proches parens de fe trouver réunis dans 
la même Aflemblée; ces propofitions ont été ajournées. | 


On a enfuite propolé cer article: Les Membres de 


chaque adminiftration de Département éliront, à la fin 


de leur premitre Seflion, huit dentre eux pour compo- j 


ler le Direétoire. lls le renouvelleront tous les deux ans 
par moitié. Les vingr-huit Autres fotimeront le Confeil de 
| 


“Cet article a décréré ayant paru univerfelement 


bon. 


Enfuite lé Comité de Conftitution a propofé les deux | 
articles fui uivans , relariés aux circonftances. aétuelles > quí 3 


ont paru ne pouvoir erre. difftrés. 
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- » Les Repréfentans nommés par les Cantons pour 
Yadminiftration du Diftridt , ne pourront jamais êrre re- 
- gardés que comme les Repréfentans de la totalité du 
- Diftrid, & non d'aucun Canton en particulier. Les Re- 
prélentans à Vadminifttation de Département ne pourront 
jamais être regardés que comme les Repréfentans de la 
- totalité du Département. Les Repréfentans nommés dans 
les Départemens à 1 Aflemblée Nationale , ne pourront ja- 
mais être regardés que comme les Repréfentans de la 


roralité des Départemens, ceft-á-dire, de la em ation 
entiére.» 


» En conlieençs les Membres des Adminiftrations de 
Diltri ou de Département » non plus que les Membres 
de] Affemblée Nationale, ne pourront jamais être révo- 
- Qqués , & leur deltitution ne pourra être qu la fuite d'une 
forfaicure jugée. » | | 
 L'Aflemblée les a décrétés , & a ordonné quils RA 


préfentés dans le jour, par M. Préfidenr, à | 
tion du Roi. 


La Séince a été terminée par la leture f un Rapport | 
du Comité Militaire fur la conftitution de Parmée. 


L Aflemblée en a ordonné Vimprefion ; & , fur Pobfer- 
varion de quelques Membres de ce Comité , que ce Rap- 
port n'étoit pas de leur avis il a été ordonné que le Rap- 


- port que M. de Crancé (e dic de faire feroit aulli 
imprimé. | 


A la réquifition des Députés de la Ville de Lyon, dis 
Cañón de Rapports & des Recherches , & de celle: de 
le premier Miniftre des Finanços PAMemblée a 
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s'occuper d'un rápport fur les 
Subliftances de la Ville de Lyon; mais artendu Pheure, la 


propolition a été ajournée à la Séance du foir, qui a été - 


indiquée pour 11x heures par M. le Préfident. 


AVIS. 


On foufcrit, tous les jours, chez BAUDOUIN , - [mprimeur 


de P Afjemblée Nationale , rue du Foin S. Jacques , nº. gr. 
Le prix elt de dix horas pour deux. mois, franc de port, 
pour la Province; neuf livres pour Paris. 


MM. les Députés & MM. les Soufcripteurs du Procês-verbal 


de l Allemblée Nationale continueront á ne qe que 6 livres 
pour deux mois. 


. 


La Lifte des Penfions elt fous prefle : elle elt divifte en fept 
Clafles. La premiére , qui elt des Penfions de 20,000 livres & 
au-deffus , paroitra inceflamment. 

On Pimprime in-4º. & in-8º.: Pin-4º. à colonnes & à filets 
formant tableau, fera de 4 fous la feuille, & Vin-8º, de 3 fous. 


ho 


— 


A PARIS), Chez Bavpovin, Imprimeur de 1'ASSEMBLÉE 
NATIÓN ALE, rue du F cia-dalat-Jacques y No. 31. 
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Jeádi 19. a ix heures du 


2 
- 


de la Ville de POrient; elle contient des réflexións criti- 
ques fur Fachat que la: Compagnie des Indes a Fai de. 


deux vaifleaux en Anglererre, 


 Plsficurs Membres ont ada” 
Mxico au Comité de Commercé; d'autres au Comité de li 


Marine. M. le Chevalier de Lanieth à propofé-de la ren- 
voyér au potivoir exécutif; ce qui a éré adopte. 

Laffaire relative. a0x Subliftances pour la-Ville de Lyon 

au (ujer delquelles il a été convoqué und> e 


Municipalicés à à Dijon pout le +3 de ce mois, a été tap 


pelée comine éránt dans Pordre du jour. 
ll a été fair leGture d'une circaláire fu 

cet objer par la: Mumnicipalicé de la Ville de 

M. Atnould à demnandé l'ajournentent de: cette 

jufqu'aprés convoquéé": Dijon pour le as. 

“M. de Monitlofier a propofé 'de' pi 


empéchce la tenue de cerce: Adi 
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» leur renonciation à tous priyiléges pécuniajres, Mont. pu. 


Ao 

à a été: PIO cependant fans fixation 
pour le temps oú p ¡Maire fera” prélentée de nouveau. | 
La déliberation des Particuliers fe difant former les 


Etais de Cambrelis été mile la, - En. voici 


de Cambra. da Cambesês afemblés en 
» Bureau renfoscé , fentiblement afteétés des juítes alarmes 
» quinlvirent à tous les Habicans de la divers 
» Arrétes de Allemblée Nationale : A 

» Contidérant qu'un cri genéral sélevant à ce (ujer de 
» toutes lés contíces des Provinges Bulgiqueés:, particu- 
» lirement de Cambreús, ils tráhiroiént les intérêis de 
» leurs Commettans & mérireroient le blâme des géné- 
» rations futures , s1ls ne s'emprefloient de faire connoitre 

» le vos de leurs Concitoyens , juíqua cê que ceux-ci 


»allemblés &. réunis par des mêmes vues de bien public 


» & dintéréts communs, aient pris les mefures les plus 
» eficaces pour fauver leur Pays de la ruine entiére dont 


“» il ef menacé: 


» Confidérant que ces Arrêtés déttuilent également les 
» droits & franchifes de cette Province , & anéantiflent le. 


lacré de finviolabilité, de toutes: propriétés :. À 


» Que Jes Dépurés du Cambrefis, en potranr 
blés: le du. Clergé de la. Noblefle fur 


» comprendre dans cet de parrioritme, Le, (acrifice des 


» propriétés; mi droits comuns à toutes 
» les tlaflesde Gitoy ns : ci A el AL. 


vi 


» Quil mieft pas au des. Rentólantans de la. 
» Nation , ¡niyde la Nation elle-méme ,. de, diípoler . des 
» biens,d'um, chacun, fans len confentement fórmel, ni. 
» d'anéaniir des droits, qui font. les. conditions ¡exprelles 
» du paéte fous la. foi duguel, certaines Provinces Le (ont. 
a-la Nation, eh youane abéillance au Roi ; 
» Que; les capitulatioris des; Pays ¡conquis: forment des. 
Lois Aondamentales, pofitives;, parce: qu elles font, Peffer 
» de conventions d'auçane plus folemmelles:; ;que-par elles 
le Beuples engagent. fidélicé ; à Jacharge de can- 
» VOL 
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chiles ; que ces conditions font en même-temps le 
gage de la foumillion des nouveaux Sujets, & la régle 


de la proteétion qui leur eft due; -& que fi ce contrat 


étoir violé, ils feroient difpenfes de Poblerver : 


+» Que les articles de la capitulation de Cambrai , jurés 
“» par le Monarque, & qui ne font que la rénovarion de ' 


droits plus anciens que la Monarchie , garantis par tou- 
tés les lois, par lés Souverains & les Nations dans des 


traités de paix, aflurent aux individus de toutés les 


claífes, non-feulement Pinviolabilité de leurs propriétés , 
mais encore celle des droits & franchifes de leur Pro- 


vince : 

-p Que l'Affemblée Nationale elle-méme , dans Particle 
17 de fes Décrers fur la Déclaration des Droits de 
PHomme , a reconnu que les propriétés font indiflolu- 


bles & facrées; & que nul né peut être privé de la 
fienne, fi Putilité publique légalement, conftarée ne 


Vexige éyidemment , & qu'alors il doit en recevoir une 


indemniré julte& préalable + 
» Que loin que Putilité publique exige des fuppreflions, 


“des facrifices de la nature de ceux projetes par les Ar- 
têrés de 1'Allemblée Nationale , leur exécution au con- 


traire entraineroir imfailliblement la ruine du Royau- 


me, Panéantiflement de la Religion, $ opéreroit une 
répartition d'autant plus injuíte dans la contribution 


pour Pacquit de la detre de PErar, que” la Province 


du Cambrefis, entrautres, en fupporteroit neuf dixié- 


nes de plus, dans la proportion de certaines autres 


»-Que f | Aflemblée Nationale a pu déclarer certains 


biens à la difpofirion de la Nation , & fupprimer des 
“droits inhérens à d'autres, elle peut, en fuivant les 


mémes principes, étendre certe difpofition arbitraire 
lus elpece. de: propriétés, L * 


»'Confidérant enfin que les Habitans de cerre Pró- 
vince , juítement effrayés de ces triftes conféquences, 
font frappés d'avance du coup mortel'qui-les menace , 
que les bras déja ne font plus employés:, les arteliers 


s reltent oihfs, les fecours pu- 


e ferment, les Artilan 
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gouverne. 


| 
»-blics font en flagnation, & le. malbenreux fans pain, ' 
» en apperçoir au doin la fource obitruée pour jamais. 
Animés par ces puillans motifs , delirant ardemment. 
donner à la Province entigrte , dont Padminiftration poli- 
tique leúr eft confice, des preuves de leur amour pa-. 
triotique & de leur zile à foutênir fes droits ; les Etars 
de Cambrai & du Cambrefis déclarent unanimement , 
qu'au moyen de la renonciation que réirêrent 1ci ur leur 
confcience & leur honneur le Clergé & la Nobleíle, à 
“tous priviléges pécuniaires, de leur confentement à fou- 
“metrre indiftingtement tous leurs biens à Pégale réparti- 
-tion-des impóts & des charges publiques, & de leur dé- 
claration, qu'ils yerront avec plaifir les Ciroyens de toutes 
les clafles admis aux Emplois eccléliaftiques. ,, civils: & 
“militatres , fans aurre diltinction que celle des vertus: & 
» des talens, les intérêts de. towte la Province deviennent 
» communs, & les Habitans unis par les mêmes vues du 
» bien public, redevenus fréres, n'ont plus qu'un feul Se. 


» même vccu à former. .. 


- » Déclarent en conféquencé au nom de tous, que, 
» fous la foi de les capirularions:, la Province du Cam- 
» brelis demeurera toujous: inviolablement attachée à. la 
» Monarchie., au Roi, '& à Pauguíte branche qui nous 


» Quils n'ont donné ni pu. donner aux, Députés: de 
» cette Province , le pouvoir de renoncer aux propriétés 
» de qui que ce foir , ni dabandonner les droits , les 
» ulages, les franchiles particuliers à ladite Province ; 
» qu'ils défavouent de la maniêre Ja plus formelle & la 
» plus exprefle tous confentemens , aveux ou adhéfion 
» que ces, Députés auroient pu donner , contre la. teneur 
» méme de leurs mandars , foir à Pabandon deídirs droits , 
» loit.4 tout ce qui pourroit comprometrre leídites pro- 
» priétés; zapatos befoin contre tout ce qui a été 
» fera fait & arróté fur, ces objers. 0005 

Déclarent des-a=prélene les Pouvoirs defdits Députés 
».mals: 82 fans effer pour confentit::ou adhérer à ce qui 


pourroit¡érre , par la luite:;: propolé ou délibéré: au 


» préjudice de la prélente proteltarion ; leur enjoignent 
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5 y 
o au conrrajre , fur, Igur -bonneur -&. leur probité., de le 
faire valoir toutes & quantes fois il en. fera beloin, 
» julquiá ce que la Province allemblée leur ait fait con- 
» nojrre plus. particulitrement les intentions: 
Deliberent de (upplier Sa Majefté. de permettre. 
» Habirans. de ladite , de le réunici sallemblet 
» incelfanment pour. fuire à la prélente 
» ton y qui fera adrelleg à l'Aflemblée; Nationale;, aux 
» Miniftres du Roi, pour êrre. mile. Ca les yeuxde. Sa 
» Majefté dont ils imploren: la proteétion.,. au Tri 
bunal Supéricor de la Province comme un monu+ 
» fent de leur fidélicé à conierver le dépór qu "ils doivent 
tranimettre à la poltérité, 
» Fait & delibéré unanimement en. -Jadire: Afemblée, 
» tenue en la Salle ordinaire des-Etars de Cambrai &- dy 
»-Cambrehs , le neuf. Noyembre aquarres 


tion formelle des Décrers rendus par atio- 
nale au fujer des Biéns du Clergé, & à la révocation des 
Pouvoits des Dépurés de cette Province PAMemblés 
Nationale, pour ce peut concerner les Bienis Ecclé- 
Treilhatd Motiod de. fap) plier' le Rol de 
déployer routes les forces du pouvoit dont il, ef 
Tevétu, pour punir CRC atcemar 
.M.Métlin a dic que la délibération: tá Pros 
vince de Cambrelis éroic un agte ablolument 
ce quí MF a prouvé par Vindicarion des perlonnages qui for- 
ment Je Comité renforcé; om n'y voir que des Eccléfiafti- 
ques puiflans & leurs Crêatures, T'Opinant a trouvé dans 
cette démarche un double artentat à la Sonveraineré” de 
la Nation, en ce que 1és Décrers de | Atlembléc Nario- 
nale y font quien sy ell permis de révo- 
quer les Pouyoirs des Na. voté que les 
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_crets de PAfemblée , que c'eft 


- Membres n'air-éré réélu par la Province. 


6 


duteurs de der adte fédirieux falfent mandés à la Barre 


"M.+Máury a confidéré cerre délibérarion  lous trois 
rapports. Il a cru que les Etars de Cambrehs avóierit eu 
le droit de délibérer (ur les Affaires aCtuelles, parce qu'ils 
formoient PAffemblée adininiftrátive de la Province TI 


wa vu dans la delibération auéun alte de Sonverameté, 


Tl'a oblervé qu'il ny avoit pas de révocation des Pouvoirs 


des Dépirés de cérre Province, puifque cet acte même 


les- charge d'appuyer la déclararion d'improbation contre 
les Décrers de PAflemblée. Enfin POpinant à penfé que 
PAfMemblée ne pouvoit pas prononcer fur certe affaire, 


fans prendre connoillance des titres dont la Province du 
“Cambrefis (e difoir' munie, & il a propofé de décréter 


Ye 


que les titres feroreat mis lous les yeux de P'Aflembléz. 
"M. de Roberípierre a dit que la Délibérarion des foi- 


difant Etars de Cambrelis préfentoit au premier abord un 
fujer d'indignarion., mais qu'en Pexaminant de plus pres, 
On n'y trouvoir que des motifs de pitié. Il a propofé de 


charger les apre de cette Province de drefler une 
inftruétion familiéré , propre à éclairer les Membres du 


Comité renforcé , & à faire naítre lé germe du Patriorifme 


dans leurs ames. 
-M, Gaultier de Biauzar a dit qu'on pouvoit excufer 
quelquefo:s par pitié les erreurs involontaires , mais qu'il 
elt apparent que les Auteurs de la Délibérarion dont il 
sagit, ont eu le deflein de rraverfer Pexécution des Dé- 
un; attehtar médiré quil 


elt indifpenfable de punir. 


e 


- Répondant aux dires d'un des Préopinans, M. de Biauzat 
a fait remarquer 1%. que le Comité renforcé du Cambiéhis ne 
s'éroit rendu renforcé que par une convocation en trois. 


-Ordres, contre la lerrre & Pelprit des Décrers de PA Memblée 


Nationale, & que ce Comité, réduit par ces Décters à nne. 


fimple Adminiltrafion par inzerim,-avoit agi comme Alfem- 


blée reprefentative d'une Province, quoiqu'aucun. de fes 


* 


2%, Que ce Comité avoit cependant fait un alte de Sou- 
veraineté, foit en interdifant aux Députés de la Province 
qu'il 1a pas nommés, & qu'il ne pouvoir pas remplacer, 
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toute Y des Diécrers 
rendus par !AHemblée au des Bieris 
foiten proteftant formellement contre ces Décrets. 3 Quil 
“ME pouvoit être queftion: des titres particuliers des Pro- 
vinces , quatitatit qu'on pourroit admertre le principe 
qu'une Province peut avoir des droits differens de cenx des 
autres Provinces, & que propofer de demander la production 
de: ces tivrés pour les fowmertre à Véxamen, Cútoit pro- 
Par de rérabiir les Priviléges eftacés par les Déctets de 

Aflemblée Nationale. 

- 1Opinant a penfé que ce n le cas, ni de 
cette affaire au pouvoir .exécurif, ni de" fute venir à la 
Barre de 1'Aflemblée les auteurs de cet atrentar, mais qu'il 
falloir faire pafler leur délibéracion au Magiftrat des 


fondtions du Miniftere public /pres da Tribunal qui cont 


noit proviloirement des crimes de lcte- Nations erre 
procédé qu'il appartiendra. | 


ration des foi-difans Etars de Cambrai , comme Varrehtat 
le plus puniflable , chargeroit le Tribanal du Cháreler d'en 
pourfuivre la punition & la vebgeance. 

M. Deitourmels, des Dépurés 'du 
fair part à Pallemblée de la odeio qué les Députés de 
cette Province ont écrice à la Commillion intermédiaire 
pour la porter à retirer fa délibéracion; il .a paru douter 
que les Décrers de P'Aflemblée foient parvenus à cette 
Commiflion : il a propofé “Pajóurer à ces 'Décrers une 
difpofition pcur régler la manitre dont. Ces Commilhons 
intermédiaires, qu'il a dénommées , fuivant Pulagé «des 
Provinces Belgiques; 4 ffemblees la Main y oú Bareaúixe 
renforcés:; leront, convoquécs déformais. 
- VOpinant a-+aufli exprimé quél étoit par (ón 
Caber, de demander le maintien des la 
Province » Confirmées & jurées par les Rois. 3 


M. Barnave a propofé un Décrer femblable , à peu de 


chofes prés ; de. M: le Ghapelier. 

- My aeu débar fur la queltion: Lavoir à” des 

(erojt.donnée la priorités. les avis le partageojent 
entre célles des deux honorables Membres. | 

| À 4 


M. le Chapelier a propolé de cid un Décret mó 
tivé qui, en anhonçant que PAfemblée confidêre la délibé- 
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a, $b fois:, laiffant place 
an doute , ce qui a: déterminé . a ajourner queftion 
<Samedi 


- Mode Prefident a part à PAemblés. | 


par laquelle M.. le Garde-des-Sceaux Pinít:mir. que le Roi 
accepté ¡les derniers Atracles. de Confátuian 

hier à. Sa Majelté. 

M. Hebrard, Membre du des Rappotts, 4 

que çe Comité a pris connoiflance de, Vaftaire. relative aux 

contradictions qui paroiflent s'êrre élevées entte Jes Diftricts 

de la Valle de Paris, $e VAllemblée des Repréfentans de 


Ja Commune, mais qu'il avoit Para convenable. d'en A 


tarder le Rapport. . 
M. de Carcallóne a cette 
faire. à demain pour- Vordre. de dear; ce a 

M. Gaultier de Biauzat a. préfenté en: deci partiosiques 
de..la. part de trois Citoyens. & d'une. de la 


Ville: de Clermont. en .Auvergne, favoir 
Dela part de Madame de Velléars Lun des 
des Inpofitions, une. chaine «de. montre., une 


paire de boucles, tune. paire ide cilgaux,.; us dez, va 
dontun'a flacon ile, tout..en 

Dela part de, M. de Vincens ,- une. 
remife, d'une cente/ de 532 liv. en principal, due 
Sur les. 180 des à comprer depuis compris 

De la part de M. Juge de Solaguat Recevçur Clesgé 
$e Négociábt ; 2,400, liv. en elgéces 

De da part de M, de Dianne ; Confeiller à en Cour des 
254909 liv, à lui due. par le Trélor-Royal, pour 
les trois dermiéres années, d'une penton de 800: iv, qui 
'étoit-due ton en. 47%, 20400 tivo: en 

Ces Déclar qui éroient dé: 
depuis plylieyrs jours entre les mains de M. de Vihién, 


Tréforier des Dons Patriotigues , montent à 8,530.» 


parriotique a té, vivement- applaudic, 


La Séanee a levés 4 dix heures 8 demie 
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“Du Vendredi 26 Novembre 1789, dix heures dn matin 


foir ont éré aj 


+ 


 Enfuite on a lu lés Adrefles de diferentes Villes du 
Royaume portant adhéfion aux differens Décreis de PAE 

(emblée, qui fuppriment les Priviléges des Provinces', 
'& ne forment de tout le Royaume qu'une même famille. 
“Au nombre de cés Adrefles, on a remarqué fut-tour cel- 
les d'un grand nómbre de Communautés du Dauphine, 
- “qui s'oppolent à toute Convocation des Etats qui ne fe- 
Toit pas conformé aux Décrers de 1 AlMfemblée Nationale. 
Un Arrété de la Commune de Rouén improuve P Arrété 
de la Chambte des. Vacations du Parlement, qui a mé- 
tité Panimadvyerfion du Roi & de l'AfMemblée Nationale. 
“Les Habitans. de Rouem declarent que ceux de Norman- 
die ont été mis en jeu par la Chambre des Vacations, 
fins leur aflêntiment,, puifqu'ils applaudiflent à tous les 
—Décrers de P'Afémblée , même à celui qui ordonne la con- 
tinuation des Vacances des Parlémiéns , & proreltent d em- 
Ployer toutes leurs forces à vaincre les obítacles qui pout- 
tolent s'oppofer à .Pexécution des Décrets. 
Na été fair leíture de divers dons parriotiques,. parmi 
lefquels eft une fomme de 4 512 livres, de Ja part dune 
Société de Juifs, peu forrunés; de ce nombre étojent 


MM. Mardochée & Elí, qui offrent.de payer fur-le-champ, 
en une feule, fois quarr de leurs, revenus. 

Députés d'Iffoudun , en Berry, ont fait ofre, par 
“Une députatiorr, de toutes les boucles d'argent dês. Ci- 
toyens de cette Ville , montant 3 115 mares d'argent. Us 
¿ont été admis à affifter à la Séance , apres que M. le Pré- 
fident leur a témoigné la larisfadion de 1 Allemblée fur 
Jeur zéle pour la chefe publique, 
_M. Dailly a cette occalion pour propofer à PAf- 
femblée que tous les Membres fillent don de lénrs bou- 
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To 
boucies patriotiques de cuivre [erónt déformais employés 
ar tous les Députés, à la place de celles* d'argent , dont 
A fonte peut être utile, & le porter à une fomme três- 
confidérable., (1, comme .il. y a lieu de Pelpérer, ces 
exemples font imités. 
+ MM. les Suppléans, préfens à la Tribune, ont demandé 
- Fhomneur d'étre compris dans le Décret. 
- L'ordre du jour a été repris..M. de Mirabeau a pris la 
parole pour combattre le plan de Caifle Nationale, pro- 
pofé par M. le Premier Miniftre des Finances. o. 
-Cet Orateur s'eft attaché à prouver les inconyéniens du 
plan propofé, Il a dit qu'une Banque Nationale devoir être 
fondée (ur une bale ablolument neuve, & non fur un éta- 
blilement qui a éprouvé plufieurs fois du dilcrédit; que 
la Caifle d'Elcompte n'a d'autre crédir que celui de la Na- 
“ton, & que celle-ci n'a pas beloin d'acheter par des in- 
“térêts Pintermédiaire d'aucune Compagnie , qui ne porte 
"point de Pargent réel, qui ne peur foutnir en elpeces le 
“fecours qui pourroit érre exigé d'elle, Nous érigerions, a-t-il 
dit, en Banque Nationale, une Caille d'Elcompte que 
“quátre Arrêts de furléance ont irrévocablement Hétrie! 
“Nous priverions le Commerce de la Capitale Se des Pro- 
“vinces de leurs reflources, pour les livrer à une Compagnie 
d Enrrepreneurs! Nous n'avons à combattre que de vains 
fantómes: ce qu'on própofe à la Nation, n'eít fondé que 
Sur fon propre crédit; & elle peut sélever fans doute, 
Julqwa fe paller , dans Pulage de fon crédit , d'inutiles inter- 
_médiaires. Il examine fi le Manteau National que Pon de- 
“mande pour couvrir la 'Caifle d'Elcompte , n'elt pas une 
farprife faire à la religion & à la bonne-foi du Miniftre.. 
Jl ek faux qu'une Banque foit nécelláire, (1 elle ne peut 
nen , fi elle ne donne rien qui ne [oit déja dans les mains 
de la Nation. Il rémarque que le projet donne une grande 
latitude aux [péculations des Agioteurs,.& ne fait que pro- 
longer les affaires défavântageufes. Il remarque le danger 
de ne pouvoir limirer précifément le nombre des billers' 
Les Statuts de la Caifle d'Efcompte fônt d'une prévoyance 
_achevée , mais ils fônt violés par-tout, 1 propofé de relever 
Caifle d'Efcompre pour les objers de premitre inftitu- 
tion, Celt-4-dire, la Banque avec lés particulicrs. 
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Mais la Nation doit avoir une Banque qui ne foit (ujette 
à aúcune confalion , à aucun changement de deftination de 


fes fonds , qui doivent être confacrés uniquement à Pacquit 
de la derre. Il dit qu'au moins on ne peut accorder à la 


Caille d'Elcompte une grande opération , fans avoir vériné. 


fes compres. Il ne voit dans le plan qu'un voile épais dont 
on veut couvrir un autre voile; il finit par obler»er que 


—YEtat n'a pas befoin d'intermédiaire pour le crédir qui lui 


elt nécellaire pour Pacquit de les detres, & s'en remér au 
plan du Comité des Finances. Voici fa conclulion, .... 
Que le Miniftre des Finances foit informé qué P'Aflém- 
blée Nationale attend fon Plan général pour Pexaminer; 
qu'en atrendánt, Elle décrére que les fonds deftinés à Pac- 


quittement de la detre publique & de fes intérêrs feront 


léparés des autres dépenfes, & foumis à une adminiftra- 
tion fous la furveillance de la Nation. ra 


M. Lavenue a lu enfuite un Mémoire três- énergique 


“contre la Caifle d'Elcompre. Il a dit que s'il s'agit de payer 
—comptant , il faur que les Adtionnaires réalifent en et 


pre: , dans leur Caifle, le montant total des Billers qui 
ortiront, parce que dans des temps de défiance chacun 
prefere Pargent au papier. Que fi la Caifle ne doit payer 
qua époques fixes à mefure de la rentrée des fonds qui 


lui léront affectées , la Nation n'a pas befoin d'emprunter 


à prix d'argent des fignatures; qu'elle peut elle-méme créer 
un Papier-monnoie National , à commencer de ce qui 


fera néceffaire pour arreindre le courant. Il s'eft référé 


au Pián du Comité des Finances, & a demandé que les 
compres de la Caiíle d'Efcompte foient appurés , & quielle 


“ne puifle créer du nouveau Papier. — 


M. Camus a obfervé que dans un Mémoire de M, de 


la Voifier , un des Adminiftrareurs dela Caiffe d'Efcompte, 


on voyoir qu'elle avoir la garantie de la Nation pour 
foixante millións qui lui ont été délégués par fon Décret 


P'Alfemblée Nationale s'en eft remis au Roi du foin de 


de Finances , des arrangemens pour des ayances fur lá 
Contribution Patriotique. “Mais [Article précédent or 


1 a remarqué que par PArticle 19 de ce Décrer , 
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prendre avec la Caille d'Efeompre , ou les Compagnies 
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| 
donne qu'il. (era nommé un Comité pour , avec Je Mi- 
niítre des Finances, (urveiller Pemploi de ces avances. Il 
a demandé que I'Afemblée prit des éclaircillemens: fur 
les fairs , & sem fit rendre compre par le Comité des 
“LAfemblée ajant tacitement approuvé Poblervarion, 


M. du, Pont a continué la difcuflion fur le Plan du Pre- 


mier Miniítre des Finances. 
_ M, du Pont , Député de Nemours ¿ a attaqué avec une 
grande force de railonnemenr les principes defquels.. les 


“Préopinans étoient partis pour rendre Ja Caille .d'El. 


compte défavorable , & porír combattre le Projer propolé 
par. M. le Premier Miniftre des Finances,, de conyertir cet 
Erabliflement en une Banque Nationale. . 


Ú a difcuté d'abord les rapports &utilité politique que 


préfente tout Etablifíement de Banque , & les régles d a- 


pres leíquelles ces Erabliflemens doivent €:ce. formés 
pour devenir utiles. ll. a. polé pour premier, principe, 
que les Banques qui n'ont été imaginées que pour don: 


“mer des rellources dans des temps difhciles; ne peuvent 
“& ne doivent jamais, par leur nature, avoir en caiíle. la 


totalité des fonds repréflentés par les effers qu'elles fon: 
esrculer dans le Public, On ne peut exiger dé ces Eta- 
bliflemens qu'une juíte proportion entre les fonds &c-les 
effets, qui les merre dans le cas de ne jamais celer leurs 
- En appliquant ce principe à la Caifle d'Elcompre, il 
a dit que ceft pmal-à-propos qu'on accufoit Ja 
dEfcompte d'étce en failite, parce que le nombre des 
effets qu'eelle a répandus dans le Public eft (upérieutr au 
numéraire effeQif qui et à fa difpolition. 
Ha prétendu de plus, que méme fous le rapporr -des 


Arrêts de furléanoe exiftans en faveur de la Caille d'Ef- 
compte, on ne devoit. pas la regarder comme êtant en. 
faillite. Il a donné comme un fait certain, que les Arrérs 
de furféance qu'on lui reproche, font, des.graces qu'elle n a 
jamais follicitégs a mais que le Gouvernement Pa forcée 
daccepter pour couvrir fes beloins' particuliers , & pour. 
rerarder le rembouríement des avances qu'elle n'a, cellé 


de lui faire. ll a ajopré que la Caifle d'Elcompte n'ayolt. 
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jamais fair ulage de cette Éiveur, que , même dans les 
temps des plus dificiles, elle mavoit jamais ceflé de payer 
au Moins quatre-cent mille livres par jour. H a dit enfin 
juftification de la Caifle d'Efcompre, qu'il éroit ablo- 


y 
“ua 


ument fux qu'elle eúr payé avec des billets les foixante- 


dix milhons qui lui font dus par le Gouyernement, comme 


Javoit avancé un des Préopinans; il a alluré politivement 
que 'cetté valeur avoir ¿té fournie au Tréfor Public em 
actions que le Gouvernement avoit fait vendre, & dont le 
prix lui avoit été compré en numéraite 
“Ha fair valoir enfinte les obligations que la Nation avoit 
à cet établiffement , à raifon des avances qu'il a faires , Íâns 
connoitre la dérermination qui feroit prife fur la derme 


publique, lorfque M. Necker, rappelé à l'Adminiftration 


des Finances, trouva non-feulement le Tréfor public vide, 


mais même trouva que les fonds deftinés aux Hópitaux X | 


au loulagement des campagnes qui avoient éprouvé le ficam 
de la gréle, étoient diflipés, & (ur-tour a raifon des rél- 
fources qu'il a fournies dans ces derniers temps; rellources 
“qui ont donné le temps aux Repréfentans de la Narion , de 
jerer les premiers fondemens de la liberré publique. 


Ha donc penfé que des fentimens de reconnoillance 


ne devoient pas déterminer 1'Affemblée à faire aucun fa- 
erifice en faveur de la Calle d'Elcompre, ils devoient 
“au moiñs lui aÑurer la préférence , toutes choíes égales , fur 
toutes les autres Compagnies qui fé préfenteroient pour 


Pentreprile à laquelle néceflitoient les circonftances. da, 


au moyen de cela, adopté le plan propofé par M. le Pre- 


mier Miniftre des Finances, avec quelques légers amen- 
demens , dont le principal eft de tenir un Emprunt 
conftamment ouyert , qui donneroir un nouveau débom- 
ché aux papiers qui, dans ce Plan, feroient mis en cir- 
eularion. . 


M. Hebrard , Membre du Comité des Rapports, a fait 


le rapport de laffaire. des Reprefentans de la Commune 


de Paris avec le Diltrict des Cordeliers, qui seft cru. en 
droit, non-leulement d'exiger de (es Reprélentans à-la 


Commune un ferment contraire à Punité d'Adminiltra= 


tion qui doit exifter dans les différens points d'une même 
Ville , mais même qui s'eft cru en droit de pouvoir ré- 
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, 14 
voquer les Pouvoirs des Députés qu'il a déja- nommés 
pour le repréfenter à la Commune. Cette dificulré a 
éré developpés avec toutes fes circonftances , & fur la fin 
du Rapport on à donné leéture à PAllemblée. d'une 
Adrelfe du Diltriã des Cordeliers, dans laquelle il expofe 
& fes prétentions & les moyens fu? lefquelles elles font 
appuyées. Be | 
” Comme pluficurs autres Diftriéts ont paru vouloir fe 
réunir dans certe demande au Diftriét des Cordeliers , & 
comme ils avoient demandé à étre entendus , Pavis du 
A - Comité des Rapports avoir été d'ajourner la décifion de . 
| cette affaire, 
MM. Duport & Démeunier ont propolé Pun & Pautre 
un Proier d'Arrêté, qui joignoit à un ajournement indé- 
fini des dilpofitions qui portoient des exhortations à la 
- — concorde & à la tranquilbité, attendu que le moment ap- 
prochoit'oú | AfTemblce alloir donner à tout le Royaume un 
plan général d'organifation des Municipalirés. | 
Quelques autres Membres ayant parlé lur la nécellité de 
promoncer fur quelques - unes des décifions réclamées & 
par les Repréfentans de la Commune & par les Diftriéts, 
les voix ont été prifles , & Pajournement à la Séance de 
demain a été prononcé par PAflemblée, 


te 


La Séance a été terminée à trois heures & demie. 
AV 1 S. 


+ On fouferir, tons les jours, chez Baupovin, Imprimeur 
SL Nationale , rue du Foin- Saint- Jacques, 
Le prix eft de dix livres pour deux mois, franc de port, 
pout la Province; neuf livres pour Paris. + 
— MM. des Députés & MM. les Soulcripteurs du Procês- 
“Verbal de l'Aflemblée Nationalé continueront à ne payer 
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La Lifte des Penfions elt fous Preffe ; elle eft divilée en 
fepr clalles : la premiére, qui-eft des penfions de 20,000 liv. 
& au-deflus , paroitrá incellamment. | | 
On Pimprime in-4º. & in-8*. L'in-4º., à colonnes & 
à filers formant tabléau, fera de 4 (ous la feuille, & Pin-89, 
de 3 lous.. 


À Paris, chez BAVDOVIN » Imprimeur de L'ASSEMBLÉE 

NATIONALE, rue du Foin S. Jacques, Nº. yx. 1789. 
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“Du Samedi 21 1789, ¿10 o heures du matin, 


7 


U. de MM. les Secréraites a fait du 
“verbal de la Séance de la veille , & de plufieurs Adrefles ; 
- parmi leíquelles on a diftingué celle de MM. les: Curés 


de la ville de Lilleen Flandres, qui exprime leur adhéfion 
- aux Décrers de l'Alfembléerelarifs aux Biens Eceléfi aftiques. - 


On a fait leture d'une Délibération des Repréfentans 
de la Commune de Paris , qui demande 


de cette Mailon. 
de Nanthou a oblervé qu' y avoit une irrégularité 


une pareille offre & qu'elle pouvoit êrte d'une 
dangereule conféquence, parce qu'elle fuppoferoit aux 


"Mailons Religieufes le droit de d' objets font 
| à la difpofition de la Nation. 
“Un Deéputé, Religienx de la Congrégation 
Genevitve , a oblervé que Voffre faite à la Commune par 
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D: S ET DES DÉGRETS. 


à VAffemblée une 
autorifation pour accepter Poffre faite à la Commune par 
MM. les Religieux de Sainte Genevitye de | 
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teron, que les Décrets de 1'Allemblée n'y parviennent pas 


2 


au Décret perdi par Allemblée relativement aux du 


Clergé. | 
M.-de la Cheze a réclamé , pour: toutes les V dles du 


Royale , les bibliothêques des Maifons religieules qui 
“fe trouvent dans leur fein. L'ajournement de la E 


a été demandé, & il a été prononcé, 

On a fair leture d'une letrre Par M. de 
Cormeré prie I'Aflemblée de lui permettre de fe préfenter 
à la barre, pour faire un rapport fommaire -d'un plan 
de Finances dont il s'eft occupé depuis la premitre Al- 


_fembléée des Notables , convoquée en 1787. 


-M. Lanjuinais a appuyé cette demande, en fe plaignant 
que le Comité des Finances n'avoit encore fait part à 
l'Affemblée d'aucun des plans qui lui ont éré adreflés. 

M. Garat a-oblervé que fi cette permillion étoir ac- 


cordée à M. de -Coórmeré , ce feroir un moyen de perdre 
- am temps fini, parce que la même faveur feroit ré- 


claméé par toús'les aureurs de projers: Il a dir quil ne 
voyoit pas de tailom pour que lon accordár une pa 


férence à M. de Cormeré. 
“T'Affemblée a. renvoyé la demande de M. de rea 


au Comité des Finances , qui feroir enfuite chargé de 


à 1'Afflemblée le rapport de ce plan de Finances. - 


“MM. Chabaud & Delatre ont demandé & obtenu cha- 
“cun un congé 'de quinze jours, pour fe rendre dans leur 


famille oú ils font appelés par des aftaires preflantes.. 


M. Mounier, Député du Dauphiné, a demandé (a 
démiflion, éc_elle lui a-été accordée. 
Sur. faite dans une adrefle de la ville de sic. 
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exadtement, M. Rabaud de Saint-Etienne a propofé d'éta- 
blir un Comité de quatre Membres de VAflemblées lequel 
feroit chargé de communiquer avec M, le Garde-des-Sceauix y 
pour aflurer Venvoi des Décrets dans toutes les parties du 
Royaume, & prendre connoiflance des récépiflés à envoyer 
pa les Municipalités & par les Tribunaux. >. 

“M. Freteau a fait obferver que ce Comité auroit aufli : 
“conférer avec les Secréraires-d Etar ayant le département 
des Provinces , parce qu'ils font chargés des envois. | 
-M. Regnaud de Saint-Jean-d' Angeli a propofé de char- 
“ger ce Comité de concerter les moyens propres à faire par». 
venir promptement les: Décrers dans les Provinces. 

M. Robefpierre , croyant que les retards contre lefquels : 
on réclame de différentes parties du Royaume, font Pefer - 
«d'un concert des períonnes chargées de ces envois avec les 
ennemis de l'état , a propolé d'ajourner la queftion , pour la 
foumettre enfuite à une plus ample difcuflion. La od 
tion de Vajournementr a été mife aux voix, &. rejetée. 


- M. de Foucaud a obfervé que M. le 


a inftruit Y Afemblée qu'il avoir fait réunir tous les Dé- 
crets rendus par | Aflemblée; qu'il a éré décréré que certe.  - 
collection feroit imprimée , & qu'elle fe répandra dans les 
Provinces, fans qu'il foit befoin de nouvelles précautions. é 
conclu à la quéftion préalable , mais elle na pas été 
mile aux voix , attendu qu'elle é étoit écartée ue le Décrer 
qui avoit rejeté lajournement. 
Dom Eftain, Religieux Bénédiótin , ne 
don de Boucles d'argenr, parce qu'il n 'eft pas dans Y ufage 
de fe fervir d'2ucune efpece de boucles oftert une tomine 
de 30 livres pour Péquivalent. | 
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- Deux Citoyens qui ércieñt aux Tríbunes , & qui nomt . 
pas voulu être nommés, ont fait dépofer leurs 
fur le Bureau. 
de Caftellane“a que le Comité des Re- 
-cherches rende compte de fon travail & des pourfuites 
du Chátelet contre les prévenus de crime de lele-Nation : 
il s'ef plaint de ce que M. de E 
pas encore décrété. | 
M. Goupil de Préfelne: a que le Comité des | 
Recherches elt prêt à faire fon Epi sala: demandé au- 
dience à cer effer. | 
L'ordre du jour ramenoit à la difeuflion du Projei ou 
Plan propofé par M. le Premier Miniftre des Finances. 
M. de Caftellane a dir que le Miniftre n'avoit pas fourni 
les données néceflaires pour apprécier fon Plan, & qu'il 
falloir répondre préalablement aux queftions dont la: folu- 
tion peut feule inftruire | Aflemblés, de Vétat adtuel de lx 
Caille d'Elcompte , & des intentions des Er de 
cette Caifle. | 
-M. Leconteulx a annoncé à PArfêmblée que a 
d ¿Di avoit arrêté hier de foumettre à fix Commif- 
faires à nommer par 1 Affemblée ; Vexamen de (a fitua- 
tion actuelle, Il a ajouré que cette Compagnie eft difpo- 
fée à acceprer le Plan de M. Necker , fous qu mo- 
difications peu eflenticlles. | 
M. d'Allarde a combattu le projet de M. le premier Mi + 
_millres des Finances , comme incapable de remédier à la 
pénurie dargent, & comme tendant à enfouir” le numé-. 
raire dans le temps qu'il eft plus néceffaire de le mettre 
en cirçularion, $ à favorifer un établiffement auquel 
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YOpinant artribue la qu de 
Jargent. | 
de Gouy d a air une > critique dy Plan 
_de M. Necker;ila propofé un' aurre Plan; Sc ¡il set 
appuyé, dans les deux parties de fon difcouts (ar 
“calculs que nous navons pu faifie allez exaftement pour 
en donner ici Vexrrair. 
M. dela Ville-le-Roux eft entré dans les. vues. M, le 
premier Miniftre des Finances. Il a opiné pour que fon. á 
plan fúr adopté avec quelques légers amendemens. 11 a dê 
mandé que les actions de la Banque nationale fuflent rem- . 
bourfables en dix ans par la voie du forr; demaniêgre-que 
par ce remboursement progrefhf, la Nation “auroit à elle 
feule, en 1800, Vadminiftrarion de la totalité dela Basiques 
& percevroit tous les bénéfices qu'elle doit produire.» |. 
M. le Vicomte de Macaye a ouvert une opinion. 6p- 
polée aux vues de M. le premier Miniltre des: Finantes 
a diftingué , parmi tous les plans de formation de Ban» 
que nationale , prélentés 3 'Aflemblée , celui propolépar 
“MM. la Rochette & Compagnie , qui donnent aux effers 
à créer le nom de Billets nationaux , & qui y dans les com 
binaifons de leur plan , metrent en circulation: des Billers 
nationaux y pour une valeur de fix cents millions. H-a voula... 
faire leGture de ce plan , mais rá as ena été deman» 
dée & ordonnée.. 
- Quelques Membres ont demandé qu'avant de continuer 
la diícuflion , PAflemblée prit une dérermination précife . 
fur-la queftión de favoir fi les befoins de PEtat exigeoient. 
impérieufement une création de valeurs fitives.. 
Ms: Bouchote a é de à. , 
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“o. 6 
un plan qui, én écartant tout érablillement de banque , 
fournitoit des moyens'de venir , avec de Pargent eftectif , 
au (écoúrs de VEtar.' | 
“M. le Préfident a obfervé ii de s engager dans 
une difcullion ultérieuré', il-falloit que Aflemblée pro- 


- nonicát fur plufieurs motions préliminaires , faites dáns le 
-cours de la difcuílion , & dont le but étoit de préparer, 
même d'accélérer la délibération fur le fond. 


“Cette propofition a été adoptée , & d'abord la motion, 


faite dans la Séance de la veille par M. le Prince de 


Poix ; renouvelée dans cellé d'aujourd'hui par M. Lecoul- 
teux de Carireleu , pour la nomination de fix Commif- 
(aires , chargés de connoitre Vétar vrai de la fituation de 
“Ja Caifle d'Efcompte, a été mile a aux voix 3 elle a été 


décrétée. 


- La même motion de M, de avoit 
Voffre faire par les Adtionhaires de la Caifle d'Efcompte , 

de s'expliquer devant 1 Aflemblée. Cet objer a éré mis en 
délibération , & admis par un Décrer. 


M. Fréreau a expofé que pour prendre une détermina- 
tion lage dans cette grande queftion , une détermination 
qui púr fatisfaire' la Narion , non-feulement il falloi 
prendre toutes les précautions pofíblas pour avoir tous les 
renfeignemens nécellaires fur le régime & la pofition 
actuelle des affaires de la Caille d'Efcompte , mais qu'il 


- étoit encore indifpenfable , pout difliper les inquiétudes , 
,. tamener la confiance , & juftifier aupres de la Nation lá 
néceffité d avoir recours à un papier-monnoie, de metrre 


dans le plus grand jour Pérar au -vrai de la .fituation des 
Finances. ll a donc propolé, qu'inceffamment cer étar 
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fúrrdemandé 8c mis tous les yeux de [Aflemblée, 


que le plan ultérieur de finances que M. le premier Mi- 
niítre avoit annoncé à T'Affemblés dans fon Mémoixe, 


M. le Marquis de Montelquiou Mi Baron 


d'Harembure , ont obfervé qu'une partie de ce qui étoir 
demandé par M. Fréteau , étoit donnée à Vimpreílion, | 


comme picces juftificarives du plan de reftauration de 
Finances , propofé par le Comité. | 


M. le Duc du: Chateler , en appuyant la motion de . 


M. Fréteau , a demandé qu'on retranchár le plan annoncé 


par M. le premier Miniftre des Finances , atrendu que ce. 


plan n'exifte pas encore, & qu'il eft fubordonné aux dé- 


rerminations que prendra l'Affemblée , tant les biens 


A que [ur les Domaines. 


- M. Camus a propofé de joindre à la demande faire par. 


M. Frereau, celle du tableau de tous les payemens & 
emplois d'argent faits au Tréfo: Royal depuis le mois de 
Mai dernier. 


La motion dé M. Frete eau & les rd a ic 


propofés, ont. été mis aux voix, & il a éé rendu un 


Décret que nous rapporterons dans notre premier Numéro, . 


-M, le Préfident a annoncé Pordre de la Séance du foit : 


il a averti les Membres de fe retirer dans les Bureaux 
pour procéder ¿ à l'élection d'un Préfident , de trois Secré- 


taires , à la nomihation du Comité des Recherches , & la 
Séance a été terminée A trois heures. | 
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fept Clafles. La premicre , qui eft 
Sí au-deflus , paroitra Lundi prochain. 
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“On fouferit , tous les jours, chez BAUDOUIN , Imprimeur 
de P Assemblee Nationale, vue du Foin $. Jacques 09. 


Le prix elt de dix livres pour deux mois, franc. de sô E 
pour la Province; q livres pour. Paris. 


MM. les Députés MM. les já Procês-verbal 
de 1'Allemblée Nationale continueront à ne ia que 6 livres 
pour deux mois. 


La Lifté des fous pref + die divifde- en 
s Penfions 20,000 liv. 


On Vimprime ¿n-4 0. & inBº.: Tin-4º. à colonnes & à filets | 


tábleau , fera de 4 fols la feuille , & de 3 fols. 


+ 


“e 


A PARIS, Chez de y'ASSEMBLÉE 
ATIONALE, rue du Poin S. Nº. 
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“ASSEMBLEE| NATIONALE. 


SEAances pu SAMEDI 21 NoveMBRE AU SOIR, ET DU 


LunDI 23, 10. HEURES DU MATIN. 


“Du Samed 21 Novembre 1789» au foir 


M. le, Macéchal de Maily a fair le don patriotique 


d une pálre. de boucles d'or. 


— Un Membre du Comité des APNR a fait le rapport 
des différentes affaires dont ce Comité seft occupé juí- 


a à préfent; ila rappelé celle du fieur Augeard, du | 


aron de Bezenval, qui fe pourfuit au Chátelet; du Prince 
de Lambefc , aétuellement. décréré de prife-de-corps ; ; du 
fieur Abbé Douglas , du fieur de Livron, & demoifelle 
Regnaut de Bully, d'un particulier de la Brie, prévenu 
' de manceuvres relatives aux fubfiltances , décrété dy prife- 
de-corps , & emprifonné au Chateler; du fieur Evêque 
de Tréguier, relativement auquel le Comité n'a Teçu, 
a-ril dit, aucune piece. 
La fair mention d'autres affaires non portéés encore 
en juítice, & entr'autres , de celle de Douay. 


Un Membre de l'Aflembiée a propolé fár dé- 


embres du 


A 


erété de continiter : dans leurs fonétions les 
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Comité des Recherches; certe motion a éré appuyés; 
Un autre Membre a propoté de reprendre en ecra 
la motion déja faire dans ue Aflemblée précédente , d ad- 

“joindre quatre Commiflaires au Comité des Recherches, 

- & deles charger de furveiller les pouríuites qui doivent fe 
faire au Chireler. 
- D'autres Membres fe font oppolés à la continuarion des 

“Membres du Comité. MM. Malouét & Dufrefne Duchey 
ont reproché aux Membres du Comité davoir fait une 
defcente dans le Couveht des Ahnonciades à Paris, & de 
navoir pas fait de perquifitions relativement aux inftiga- 
teurs des émeutes populaires. Deux: des Membres du 
Comité le font espliquês fur la conduite du Comité 
à ces deux égards. L um de ces Membres a fait men- 
tion d'une lertre de M. Malouét , Député de la Séné- 
chauflée de Riom, dans laquelle il parle dé scélérats qui 
veulent répandre le feu dans le Royaume , & dont le con- 
texte , ajoutoit-il, anñoncoit clairement que Aureur avoir 
voulu déligner des Membres de VAflemblée Nationale. 

-On a demandé lapport de la lertre ; & 11 a été ordonné. 
M. Malouér ayant-defcendu à la Barre pour s y jufti- 

“fer, M. le Préfident lui a dir de remonter à lá Tribune; 

il y a remonté & a parlé pour fa défente : 11 a demandé 

ate de ce quon ayoit articulé Contre lui, que la lerrre 

coritenoit des indices de confpiration : fur quoi le Mem- 
bre du Comité a prétendu n'avoir dit autre chofe, fmon 
ue la letrre avoir été remife au Comité à la fuite des 
fito de confpiration que Pon prétend découvrir fur Vaffaire 
du fieur Augeard.. | 

Pendant que Aflemblée attendoir fa letrre., on elt 
revenu à la queltion relative à une nouvelle éleétion du 
Comité ; un des honorables Membres a fair valoir, pour 
ce renouvellement, uh Décrer de 'Aflemblée qui Pavoit 
ordonné par rapport au précédent Comité des. Recherches. 
: La queftion préalable à éré propofée-fur la motion 
de continuer le Cómité détuel dans les fonétions. Les voix | 
priles , l'Allemblée a décidé quil ny avoit pas lieu à, 

—La letíre de M. Malouêt ayant éré apportée, il en a 
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¿té fait leture par un Membre du Comité de Recherches. 
M. Malouer a développé fa juftificarion , Sc a. demandé 
“qu'il lui fút fair juítice de'la calomnie , & -que fa-lertre 
dépolée au Secrérariar , & iníérée dans le Procês-verbal. 
“Un ambi appuyant cette demande, a fair la motion 
de fupprimer le Comité des Recherches auflicot que: les 
affaires , aétuellement fubliftantes , feront termintes, > 
Le Membre du Comité des Recherches qui avoit parlé 
“dela lertre, a répondu aux inculpations de M, Malonét; 
il seft défendu : par la diíerétion ¿Que le Comité a mite 
dans fon rapport , par les inftances qui lui ont été. faires 
de sexpliquer davantages par opinion que. le: Gomité 
sen étoir formée. Iyajovrnement-a été demandé. M, Ma- 
louét sy eft oppolé , puis 11 a déctaré contentir que FPaf- 
faire finir lã, pourvu que fon:innocence fix recónnue,? 
Membre de Allemblée a. fair la motion de pro- . 
moncer que , fur la leótnre: de la detrre M. Malouer eft 
honorablement déchargé de toute acenfation... 
Un autre a propofé par amendement, que le Décret 
portar quil ny a leu.à inculparion. La motion: ainá 
amendée a été.mifle aux voix. Avant de les recueillir, la 
.queftior: préalable a éré demandés. Un Membre qui Favoir 
dabord appuyée, Ia abandonnée enfuite. Les voix ont 
été: priles fur le fond , & |V Aflemblée a porté le Décrer 
fuivant : 


hr 


L'Aflemblée Nationale , aprês avoir our la ledture 
de la lerrre de M. Malouékr , en date du 26 Seprembre- 
“dernier , déclare quil ny a lien à aucune. inculpation.» 
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La Séance a été levóe - pres de-minuit. 
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= «A 


Du Lundi 23 Novembre 1789 , 10 heures du matin. 


La Séance a été onverte par la leéturo de plufieurs 
Adrelles  d'adhéfion aux Décrers de » par 
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Padmiflion de deux Supplé 


nées 87. acceptées. 


livres. 


ans, fur des démiflions don= 
On a annoncé à l'Affemblée le don patriotique offer 
par la Ville de Neufchátel en Sufle, du quart du pro- 
duit d'une année de rentes qui lui font dues par le Tréfor 
public de France. Ce témoignage diintérér a excité des 


applaudiflemens , é Y Aflemblée a chargé M. le Préfident 


d'en remetcier la Ville de Neufchátel. M. Dufraiffe , Dé- 


po de 'Riom, a annoncé le don patriorique fait par 


Y Abbaye des Bénédiétins de la Chaife-Dieu en Auvergne, 


de fon argenterie d Eglite, montantà une valeur de 15,000 
“On a fait leóture d'un Memoire de M. le Garde-des- 
Sceaux , qui fait part de quelques dificultés qui s élevent, 
dans les Pays-d'Etrar , fur l'exécurion du Décrer du 26 
Septembre , relatif aux.impofitions. La délibération cet 
objet a été renvoyée à l ordre de deux heures. Ee 
“On a fair enfuite leóture du Procês-verbal des Séances 
de famedi, & à la fuite on a fait part dune délibéra- 
tion du Préfident de Soitlons, qui a arrété qu'il rendroit 
à Javenir la Juítice gratuitement. A 

Le Prélident a été proclamé, au premier ferutin , M, 


VArchevêque d'Aix-a obrenu 374 voix qui lui ont donné 


la majorité. M. Thourer a fair (es remercimens à Y Af- 
femblée, qui en a voré dexprês pour la maniére diftin- 
guée dont il avoir rempli les fonétions. En prenant le 
fautevil, M. VArchevéque d Aix a fait un difcours dans 
lequel il a exprimé fa fenfibilité à Lhonneur qui lui étoir 
decerné. | 

Deux articles relatifs aux rêgles d'éligibiliré dans les 
Allemblées politiques avoient éré propolés dans une pré- 


.£édehte Séance par M. Lanjuinais, & ajournés à la 
_Séance d'aujourd hui.-1l a réclamé Pexécution de Pajour- 


nement , & il a donné des deux articles une nouvelle 


leóture qu'il a accompagnée de quelques réflexions pour 


les appuyer. Le premier prononce une exclulion des mémes 
Allemblées pour les parens & alliés jufqu'au fecond degré 


-inclufivement. Le fecond porte que chaque Affemblée élec- 
“Nye feroit tenue de nommer par chaque Dépuré un Sup- 
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pléant , qui n'entreroit en exercice que dans le cas de mort: 


ou de démilhon. 


M. Renaud déclaré contre le article; 


a dit que les dangers prévas par fa difpofition pouyoient 
avoir quelques conféquences dans Pancien régime , mais 
que , dans le nouwel ordre de chofes , qui mettroit toutes 
les places à la difpofition des peuples , ce feroit géner 
leur liberté dans les éleétions, fans aucun objer d'utiliré. 


Quant-au fecond article, il a obfervé qu'em Padoprant , 


il penfoir qu'il fufhfoit de: nommer des Suppléans dans 
la proportion du riers ou du quart du nombre des Dê- 
“Mo Je: Marquis dEftourmel a penfé que le premier 
article ne pouvoit être -admis pour Aflemblée Natoinale, 
mais croyoit qu'il éroit intéressant de l'admetrrre pour 
MM, Fermont & Guillaume ont parlé en faveur de 
Particle. M. de Montlozier a demandé qu'on admit Tar- 
ticle en retranchant le degré de: Coufin germain. 
M. Barrere de Vieuzac a demandé la queítion préalable , 
tant fur les deux articles, que fur les amendemens qui 


avoient été propofés. Elle a été appuyée par M. le Duc 


de la Rochefoucault , & par plulieurs autres Membres. 


La queftion préalable a été mile aux voix, & il a été. 
décidé quil ny avoit lieu à délibérer , tant fur l'un que. 


fur Pautre' article. 


MM. le Vicomte de Beauharnois , de Volney & Dubois 


de Crancé:, ont réuni le plus de voix dans la nominatiorm 


au Secrérariar , & ils ont éré. proclamés Secréraires.. 
On axepris la luite des: articles ipropoli le Gomité 


de Conftitution fur Vorganifation des allembléés adminif- 


"Le premier qui a été propofé ; l'a éré dans les termes fui- 
vans; & Joríque lecture en a. éré: faire, períonne n'ayant 
demandé la parole, il a été décréré ainh: vm 


«A Vouverture de chaque Seflion des adminiftrations de 


Département , le Confeil provincial comméncera par en- 
tendre, recevoi & arcêrer le compre de la 'geftion du Di? 
No. 1aL | 
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6 
reétoire ; eníuite les Membres du Dire&toire prendront 
Séance & voix délibérative avec ceux du Confeil. »» 
- Lefecond article propofé a été celui relarif à: la durée 
des Aflemblées de Diftridis > & qui les fubordonne à V'ad- 
miniftration de département : il a été décréré dans les ter- 


mes luivans : 
Chaque adminiftration de Diftridt fera entitrement 
fubordonnée à celle de Département : elle fe divifera au 
en deux: feâions; Tune, deftinée, lous le nom de Confeil, 
à préparer les moyens d'exécution des différens objets , des 
maritres qui doivent être foumifles à-Vadminiftration du 
Département , & Pexamen des comptes de la geftion': elle 
uendra les: Sé2nces pendant quinze jours au plus par an- 
née; P'autre Íeétion; fous le nom de Directotre , fera chargée 
continuellement de | exécurion, » 

Le troifitme article propoté prefcrivoit , pour l'éleétion 
Sí la Séance des Allemblées de Diftrit, Vobfervation de 
toutes régles preícrites pour les Afemblées de Départe- 
ment. L'article.a éré décréré de la manitre qui Íuit : 

« Chaque  Adminiftration. communale fera divilée de 
même en deux fections; Tune, fous le nom. de Confezl com- 
munal; Yautre, lous celui de Directoire communal , com- 
poté de fix Membres. Tout ce qui eft prefcrit par les ar- 
tícles précédens pour Félection , la régénération , le droit 
de [éance & de voix délibérátive des Membres du Direc- 
toire provincial, aura lieu de même pour ceux des Direc- 
- Le quatriéme article propofé énonçoit le principe qui, 
rendant les Allemblées adminiftrátives ageris du Pouvoir 
exécutif fubordonneit: entitrement ce pónvoir.. 

« Les Aflemblées adminiftrárives, étant inflituées dans 
Pordre du: Pouvoir exécutif, feróont les Agéns de ce 
voir , dépofitaires de Vautorité du Roi, comme chef de Pad- 
miniftration genérale: elles agiront en for nom, fous fes 
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ordres ; 82:Juiferont entitrement fubordonndes, » - 
JM. Fermont a ouvert la difcuflion fur cer article. Tl a 
três: danigerteux pour la: liberté publique 
e confacrer un pareil principe avant que-de. connoitre les 


difiérentes fonétions que le Comité de Conflitution vouloit 
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départir aux Affemblées adminiftratives. Tl a réclamé 


journement de la grande queftion que prélentoit cet arti- 
ticle , juíqu'2 ce que" Aflemblée eút fousi les yeux leta- 
bleau des opérations qu'on voudroir confier aux Allembléss 
M. Lanjuinais a appuyé les obfervations de M. Fet- 
mont. Il a craint que cet article de Conftiturion ne con- 
duisit la France au régime opprefleur des: Minifttes $£ 
“des Intendans. Tl a énoncé le defir de voir attribuer auf 
Aflémblées adminiftratives: le jugement de toutes les con- 


teftarions particulitres fur les impofitions. 0 
— M. Rewbell a demandé que Particle fut rejeté, comme 
Yune dangereufe conféquence pour les droits de Y Aller 
blée légiflarive , qui néceffairement en feroient aftoiblis. - 


“MM. Targer & Démeunier , en développant les inten- 
tions qu'avoir eu Je Comité de Conftirurion en propofant 
ces articles, ont cherché à raflurer Aflemblee Jes 
craintes qu'on avoit voulu lui infpirer. Tis ont infifté fur 
la nécefliré qu'il y avoit de lier toute l'adminifirarion à un 
centre commun , qui ne pouvoit être que le potvoir exé- 
cutif, & M. Démeunier a propofé de décréter article, 
en fpécifiant que les Aflemblées adminiftratives feroient fu- 
bordonnées au Pouvoir exécutif, d'apres les rêgles érablies 
dans la Conftitution, $ daprês celles établies dans les 


“M. Reynaud a parlé avec énergie de Veffroi que devoit 
naturellément occalionner la crainte: de voir fe renouveler 


en France Vadminiltration vexatoire du delporifme minil- 


tériel des Intendans.-Il a penfé que Particle devoit infpi- 
rer cette craimte.julqu'au moment 1'Aflemblée auroir 
fixé les principes [ur les fonétions. des. Aflemblées adminif- 
tratives. Il a ptopofé de, diftinguer , dans ces fonétions , 
celles qui. doivent erre abfolument fubordonnées. au Pou- 


- voir exécurif, de celles qui: ne -doivent l'étre qu au Pou- 


“voir a. en conféquence inflté (ur Vajournement 
dela queftion: qui fe rrouveroit décidée par la détermination 
des fonctions des Afemblées adminiltrarives , & par la dil- 
tinction qui Íeroit faire de celles qui; feroient fubordonnées 
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8 
au Pouvoir exécutif, de celles qui feroient fubordonnées au 
““M. de Virieu a penfé que, dans la néceflité d'une fur- 
veillance habituelle fur les opérarions des Allemblées admi- 
niftratives, cette furveillance ne pouvoit être donnée qu'au 
Roi, qui devoit , dans une Monarchie, être le point cen- 
tral od. devoient. aboutir. toutes les parties de Vadminiftra- 
tion. Il'a cru indifpenfable de confacrer.ce principe, fauf à 
le modifier dans les conféquences. 11 a donc propoflé de 
décréter l'article avec l'amendement propofé par M. Dé- 


“meunier. 3; 


.:M. Populus a demandé que Varticle fit ablolument re- 
jeté. La difcullion intérellante de cette, queftion a 
à lAffemblée préfenter de plus en. plus des difficultés. 
L ajournement a paru e, » pour qu on eut le temps 
de Vexaminer - avec la marnrité de la réflexion. Pluftenrs 


¿Membres ont demandé que Vajournement fút mis aux 


voix. Les opinions ont en eftet été prifes, & il a éré dé- 

cidé que la queftion feroit ajournée. | 
la éré misa la difcullion un autre article, concu en 

ces termes: « Les Aflemblées adminiftratives ne pourront 


» exercer le ollo législatif, ni le pouvoir judiciaire , 


» oétroyé au Roi, ni établir a la charge du Département 
» ou du Diltrit aucún impót , pour quelque caule, ni 


» fous quelque dénomination que ce foit; en répartir 
», aucun au-delá de la fomme & de la quotité accordées, 
» ou dutemps-fixé par lé Corps législarif; elles ne pour- 
» ront pareillement faire aucun emprunt direét ou indirett; 
» fans y avoir éré exprellément autorifée par le pouvoir 
» Jégislatif; le pouvoir judiciatre ne pourra au lurplus les - 
» troubler dans Lexercice-de leurs fonétiors adminifiratives 
» par aucun aéte quelconque.» 
-“M. Fermont croyant avoir appercu qu'il ef? dans le voe 
del Afemblee de tupprimer tous les d Exception, 

& préfumant que le Jugement des matitres dont ils.con= 
noifloient fera artribué aux Aflemblées adminifiratives, 
il a demandé Vajournement de la difcuflion tur cer articles 


: 
- 


jufqu'a ce que 1 Allemblée aura réglé Pexercice & la compé- 
tence des Aflemblees adininiftratives. 
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ordre judiciaire. | 


Daude a propofé de réferver aufíi aux Aflemblées | 


adminiftrarives la connoiffance des affaires de Police. 

-M. de Richier a fait remarquer que les befoins acci- 
dentels qui peuvent furvenir, principalement dans les can- 
tons volfins des Mers , peuvent exiger des impofitions par- 
ticulitres & pour objets preflans. . 
-—M.d'Eftourmel a étendu Vobfervation de M. de Richier 
à tous les déparremens, par la raifon quil y arrive fou- 


vent des renverlemens de Ponts, & d'autres accidens qui . 
“exigent de prompts fecours. de 


L'ajournement propolé par M. Fermont a été mis aux 
voix & rejeté, | | 
-—M. Démeunier difcutant fur le fond de Varricle, a dit 

ue les décifions en matiére dimpôts ne font pas dans 


M. Barnave a diftingué dans Vordre des Pouvoirs ; 


dem a appelé jufqu'à nos jours Pouvoirs judiciaires , la 


onétion coaétive , Padminiftration gracieufe & la décifton 


le contentieux , & il a propofé de réduire application 


de Varricle à celle des fonétions dont les Aflemblées feront 
chargées par la Conftitution. L'fpinant a fait remarquer - 
da Pon pourroit abufer dans la fuire, de Pexpreflion 


omme modique , dont MM, Duport & Lanjuinais avoient 


cru que Von autorifer l'impofition. 


M. Duquefnay a cru que Fon pourroit autorifer chaque 


“Déparrement à impofer chaque année une fomme quel-. 
- conque enfus des néceflaires , lequel excédant demeureroit 
en caille julqu'2 Voccafion accidentelle de Pemploi. : 


Certe difcuflion ayant été prolongée jufqu'a deux heures 
apres midi, plufieurs Membres ont réclamé Jordre du | 
jour pour cette dernitre partie de la Séance, & la dif- 
cuflion fur cet article de Conftitution a été continuée à 
la Séance de demain. 

HH a éré fait leture d'une lerrre par laquelle M. le 
Garde-des-Sceaux annonce à M.'le Préfidens qual lui 


- envoie une copie de VArrêt du Parlement de Metz, 
“contre les Décrers de l'Aflemblée Nationale; une ex-. 
* pédition en forme de l'Arrér rendu par le Roi en fon 


Confeil , pour faire exócuter le Décrer qui appelle ces 
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Parlemens à la Barre de Y Aflemblée , & les Lettres-Pa- 
. tentes dans leíquelles ont éré réunis tous les Décrers 
rendus par PAflemblée depuis $ compris le . - 
“ M. le Garde-des-Sceaux a aulli envoyé à M. le Pré- 
" fident des exemplaires imprimés des Décrets fur les biens 
eccléfialtiques , avec Tacceptation du Roi. 
Les Dépurés de la Caille d Elcompte ont été introduits 
dans 1 Afiemblée, & Pun deux a prononcé un dilcours | 
dans lequel il a dir, 1º. quil eft dí à cette Caille, pe | 
J'Erat, 70 millions d'une part, pour dépór ou prêt faits 
: en argent ou en effers converlibles en argent; 29 millions 
d'autre part, pour échange de refcriptions fur le Tréfor 
royal; 8:60 millions encore d autre part prêtés à | Ecar fur 
des billets d'un des Adminiftrateurs du Trélor, ce qui 
fair 159 millions : 2º. quil y a dans la Caille d Elcompte 
56 millions en efpêces ou en “efters de négociations conver- 
dibles en argent; que les billers répandus par la Caille d'Ef- 
compte ne montent qua 114 millions; de forte quelac- | 
+ Af de cetre Caille;, en y comprenant ce.qui lui et du par 
, excêde le pafhf de plus de 1oo 
e Cediícouts a paru clair, précis, & três propre à répondre 
à routes les critiques que rs s et permis contre la Caifle 
d Efcompre : 1 A flemblée en a ordonné l'impreflion. 
L'affaire relative aux difhicultés qui sétoient élevées 
entre quelques uns des Diftrióts de la ville de Paris & 
YAfemblée des Reprélentans de la Commune de cette 
wille, a été remife à la difcuflion ; tous ceux qui ont opiné 
ont nianifelté le defir & Velpérance de voir terminer cette 
conseftarion fans le fecaurs d'une décilion. En conféquence 
Y Alfembiée a pris le Décrer fuivant: 


.. 


«L'Alflemblée Nationale, confidérant qu'elle s'occupe 
de lorganifation de toutes les Municipalités du Royaume, 
q & que les Citoyens aótifs de la Capitale feront incellam- 
ment appelés à faire une éleótion nouvelle de leurs Repré- 
Jentans , a décréré décrete que la difcuflion élevée entre 
¿quelques Diltricts & les Reprélentans aétuels de la Com- 


'¿mune , elt ajournée , toutes chofes demeurant en Létar om: 


elles éroient au 10 de ce mois. 
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Difcours de M. Thourets 


MESSIEURS;s 


"“« Le moment oú je remers dans les mains de mort 


Succefleur Vaugufte fonétion dont vous m aviez honoré 4 
“mautorife à vous réitérer Lhommage de mon zéle , de mon ' 


dévouefnent & de ma vive reconnoillance, | | 
-» Ces fentimens que je vous dois, Mefheurs, à tant de 
- titres , ont feuls dirigé mes efforts conftans pour concilier 
Vaccélération de vos Décrets avec la fuflifante étendue de 
vos difcuflions & la maturité néceflaire de vos Délibéra- 
tions. Si je n'ai pas entiérement atteint ce but, jai du 
moins été aflez heureux pour que mes efforts aient ob- 
tenu votre indulgence, | 

Vous avez rempli le plus ardent de mes voeux en pro- 
“ nonçant par mon organe les nombreux articles de la Conf- 
titution ,: qui illuftreront P'époque de ma Préfidence. Je 
rentre au milieu de vous , comblé des marques. de votre 
bienveillance, & 1l ne me reíte rien à défirer, Í vous re- 
| cevez favorablement mon refpeótueux remerciement. » 


MESSIEURS, 


Difcours de M. Archevéque d'Aix. 


«C'est dans les Aflemblées Nationales qu'un Citoyen 


apprend à connoitre fa dignité perfonnelle & la véritable 
exiftence; ceft-la que fes fentimens s'éltvent avec- fes 
idées , & que fes plus grands intérêts ne font point ren- 
fermés dans lui-meme: il concourt à tous les progrês de 
la liberré publique; il exerce la puiflance de ha Nation, 
"qui femble devenir la fienne, & la Conftitution de fon 
pays elt fon ouvrage; $: quand cette auguíte Aflemblée 
daigne me-choifir* pour préfider à fes Séances, & pour 
parler en fon nom , je dois remplir, avec un fentiniene 
digne delle, les devoirs qu'elle m impofe. J'invoquerai fon 
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autorité pour maintenir Pordre établi par fes Réglemens: 
Jexécuterai les volontés avec cette confiance & ce relpedt 
“qu'on ne fent que pour les lois. Mon Prédécelleur , dif- 
tingué par fes- talens , nous a fait connoitre quelle eft cette 
- attention, toujours calme & préfente, qui répond à vos 
“veux, fans en prévenir , fans en retarder le terme , & qui 
fait érudier vos fentimens pour fixer les objets de vos Dé- 
libérations. Il n'y a point d'acte de lagelle 8 de fermeté 
“dont cette Place ne nous rappelle le fouvenir. Honoré par 
“vos fuffrages , je puilerai , dans d'illuftres exemples , les 
_ Mnoyens de vous témoigner ma vénération , mon dévoue- 

ment & ma reconnoiflance, »» | | 


. La Séance a été levée à trois heures & demie. 


“On foufcrit, tous les jours, chez BAuDOUIN , Imprimeur 
dle 1? Assemblée Nationale, rue du Foin S. Jacques, nº. 31. 

Le prix eft de dix livres pour deux mois, franc de port, 
pour la Province; 9 livres pour Paris. | 


MM. les Députés S- MM. les Soufcripteurs du Procés-verbal 
de 1'Aflemblée Nationale continueront à ne payer que 6 livres 
pour deux mois. | | 


A PARIS, Chez Baunovix, Imprimeur de 1'ASSEMBLÉE 
- NATIONALE, rue du Foin S. Jacques, Nº. 31. 
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ET DES DECRETS, 


Du Mardi 54 Novembre 1780 , 9 heures & dá du matin | 


bir du de la Séance d hier a 
leu à quelques obfervations ; il y éroir dit que 1 Aflemblée 
Nationale confirmoir la nomination de -M. Hell à la 
- place de Maire de la Ville d Hagueneau , & lui avoit 
- permis de fe rendre dans cette Ville pour acceptrer' cette 
Place. & faire élire un Lieutenant de Maire. 
“M. Gaultier de Biauzat a dit 
permis à M. Hell de s 'ablenter de' Aflemblée pendant 


quinze jours, mais fans entendre prononcer, ni même . 


sexpliquer , fur la validité ou invalidité de cette nominas 
tion , & il a foutenu que le Procés-verbal devoir. le borner 
à la fimple mention de la permiflion accordée à M. Hell , 


de  sablenter pendant quinzaine, ce qui a éré 


décréré. | 
Na éré fait legture de plufieurs ádrefles entre 
on a diftingué Vadhélion des Bénédiótins de Saine-Pierre 


de Rondegt , & de cinq de leurs Confrêres d'autres Mo-. 


naftêres , à Yabandon fait par les Religieux de Saint-Martin 
des-Champs. | 7 

Deux des Députés de la Langres ont 
demandé que - PA fTemblée autorile cette Ville à: prendie s 
pu forme d'emprunt , la fomme de 40,000 livres fur les 


onds des Domaines & bois' de ur 
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Deécrets Jégiflatifs , tour ce qui concerne 


descmendians & vagabonds; 


fournir aux fubfiftances; la difcuífion fur certe demande a 


té ajournêe. | 


Lordre du jour ayánt été rappelé , M,, Milícenta pro- 
poll de s'occuper tout de fuite de Porganifation des Af- 


femblées Provinciales & Municipales, 


M. Target a annoncé que le Comité de Conftitution 
s'occupoin fans relâche du travail préalable que deman- 
doit le Préopinant; il a ajouté que ce Comité avoit cru 
devoir diftinguer trois efpêces d'adminiftration : [avoir , la 
Narionale , la Royale 8 la Municipale , Sí que les ma- 
titres traitées fous ces trois points de vue nécefliteront 
des dévelopemens étendus. Tl a propofé de décréter, en 
atrendant , les articles que le Comité a jugés propres à 
remplir les vues armoncées par -l'Aflemblés dans les dif 
cuílions de Jeudi dernier. 


* Le premier article propofé , étoit conçu en ces termes: 


«Les fonétions des adminiftrations de département & 
de celles de Diftridt fous lautorité des premiéres , feront : - 
..» 1% De régler, en exécution des Décrers de | Aflem- 
blée Nationale légiflative , la répartition par les Dépar- * 
temens entre les Diftriéts , & par les Diftrióts entre les 
Communautés, de toutes les contributions direétes impo- 
fées fur chaque Département. En 

som» Tout ce qui concerne la perception & le verfement 
des contributions , & les Agens qui en feront chargés. 
Le payement des dépenfes & aflignations locales. 
De furveiller Lots V'autoriré toujours d'aprês les 


» Le foulagement des pauvres , mailons & “ateliers de 
charité , maifons d'arrér & de correction , prifons , policé 
» Les propriétés publiques; . 
: » La- police des eaux & forérs, celle des chemins, vi- 


viers & autres choles communes ; À 


Ea confeótion des routes, chemins, canaux travaux 
publics de toute efpece; 

¿»La falubrité , la fúreré & la tranquilliré publiques 
lentretien, réparation & reconftruétion des églifes, preíby- 


Seres & autres objers relarifs au fervice du culte; | 
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“germe de Décrers de détail qui feront rendus fur chaque 


Léducatión publique & Penfeignement politique & 
1 
Enfih les Milices ou Gardes Nationales , ainfi qu il 
fera expofé dans des articles 
M. d'Ailly a obfervé quil conviendroit d'excepter les 
fortifications & la conftruótion des Ports, de la clafle 
des objers,dont les Aflemblées adminiftratives feront 
chargées. 
“ M. d'Eftourmel a demandé une exception pour la conf- 
truétion & Ventretien des cazernes. | 
M. la Cheze a propofé d'autorifer les Aflemblées 4 
faire les emprunts que les beloins locaux pourront né-. 
-—M. Fermont, rappelant la motion de Jeudi dernier-, 


“a infifté pour faire attribuer aux Aflemblées adminiftra- 


tives, la jurifdiétion pour le contentieux dans la partie 
des impóts & de 
. M. de Bouflemart a propolé de comprendre. exprel- 
4ément Tladminiftration des Domaines de la Couronne 
dans l'artriburion à donner aux Aflemblées adminiftra- 
UVes. 
M. VEvêque de Clermont a témoigné fes craintes fur 
Ja maniêre dont pouvoit étre interprété l'article qui tend 
à charger les Aflemblées adminiftratives de la furveillance 
ur politique & moral; il a demandé qu'il 
fúr fair quelqu'addition, pour aflurer que la Nation 
aux Pafteurs lenfergnement de la morale. | 
M. Démeunier a fait remarquer que le Préopinant 


avoit confondu Venfeignement moral avec l'enfeignement 
de la morale.. : | 


M. Moreau a propofé , par amendement ,. de dire; 
en parlant des 'Décrers qui doivent fervir de rêgle aux 
“adminiftrations ; « Décrets fanétionnés par le Monarque. »> 

Les amendemens fe font fuccédés jufqu'au nombre de 
douze; M. Gaultier de Biauzar a obfervé que Yarricle 
propofé n'étant, comme Favoir die M. Targer, qu'un 


article de Tadminiftration , 11 étoir inurile: de s'oceuper , | 
| 
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4 
quant à préfent, des amendemens propofés ; il a de- 
mandé la queftion préalable contre" tous ces amendemens. 
- Mide Foncaud & M.-Pifon fe fontrécriés fur ce que 
le Comité de Conftitution “prélente à décréter des pro- 
jets d'articles qui n'ont point été communiqués. M. Pison 
a propofé une férie de neuf articles pour fubltiruer à celui 
qui -étoit en difcuflion. 
-M. de Volney, aprês avoir dit quil eft facile de criti- 
Quer Jés opinions du Comité de Conftitution , a: fait-re- 
- marquer que M. Pifon tomboit dans le même inconvé- 
nient qu'il reproche au Comité. grp 
-M. Populus , parlant du paragraphe de larticle qui 
concerne les emprunts, a demandé qu il fut fair diftindtion 
“des môtifs pour entreprifes nouvelles , & des fmorifs pour 
entretien d'entrepriles précédentes. | a 
- L'ajournement de tous les amendemens a été fubftitué 
à la queftion préalable , & ils ont été tous ajournés. 
+ La difcuflion de Varricle a été reprife; il a enfuite été 
décrété qu'il avoir été fuftilamment difcuté , & ayant été 
mis aux voix, il a été décréré fans autre changement que 
Vaddition qui a été faite à Particle concernant les travaux 
publics de toute efpêce, de cette expreílion reftrictive, 
relatifs aux befoins particuliers des Départemens , ce qui 
“excepte les forrificarions , les ports & les autres ouvrages 


qui peuvent intérefler la Nation en général. 
"Le Comité de Conftitntion a foumis à la difcufion un 
“Second article ainfi conçu: | | 
« Les Aflemblées adminiftratives font fubordonnées au 
Roi, comme chef [upréme de la Nation & de lP'adminif- 
-tration générale; & elles ne pourront exercer les fonétions 
qui leur leront confiées , que felon les rêgles prefcrites par 
Ja Conftiturion & par les Décrers des Législatures, fanc- 
tionhées par le Roi. » ER pa 
- Cet article a été confidéré comme levant toutes les diffi- 
_culrés qui avoient motivé lajournement de Jeudi dernier, 
il a éré décréré fans aucune difcuflion. - 
Ma été propolé un autre article qui a été décrét: 
“fans difcuflion dans les termes fuivans; 
« Elles ne pourront établir aucun impót, pour quelqu 
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ci-deflus tranfcrit a été adopté. 


AS 


caule & pour quelque dénomination que ce foit, en répar- 


tir aucun au-dela des lommes 8. du temps fixé par le Corps 
Jégiflatif; faire aucun emprunt fans y être aurorilées par 


lui, fauf à pourvoir à Vétabliflement & au maintien des 


moyens de leur aflurer les fonds néceflaires au payement 
des dertes & aux dépentes locales , imprévues ou urgentes. » 


Le quatriéme article: propofé par le Comité de Conftr. 


tution a efluyé quelque difcuflion; il étoit exprimé ainft : 
» Elles ne pourront étre troublées dans Lexercice de leurs 


» fonétions adminiftratives par aucun aéte du Pouvoir judi- 


- 


M. Bouchotte a oblervé que larricle auroit dá porter 


que les Affemblées adminiftratives ne poutroient faire . 
“aucun aéte du Pouvoir légiflatif ni du Pouvoir judiciaire; - 


mais certe queftion avoit été agitée dans une précédente 
Séance, & 1 Aflemblée n'avoit pas cru devoir adopter le 
principe , fans pofer en même temps quelques exceptions 


indifpenfables:, relles que celles de rendre les róles exé- 


cutoires, ou de juger certaines conteftations fur [Impõr. 
L'Aflemblée eft allée aux voix, & Particle tel quil eft 
M. Target a annoncé que demain le Comité de. Conf- 

titution propofera à | Aflemblée fept à huit articles fur les 

les Municipalités. L'Afflemblée a ordonné qu'ils feroient 


imprimés de fuite, & diftribués à Jentrée de la Séance 


de demain. | 
On eft venu à Pordre de deux heures. M. de Cernon, 
Déput: de Champagne , a demandé pour cette Province, 
que pour Vannée 1790, tous les Propriéraires foient im- 
Ee dans les Communautés , dans "enclave defquelles les 
lens le trouveront fitués fans exception. RE 

M, de Biauzat , appuyant la motion, a demandé que 
le Décret foit rendu commun à tous les Pays d'Ele&tion; | 
ll a déclaré qu'il avoir charge exprelle de “ht cette mo- 
tion de la part du Diftridt de Courpitres, & il a pro- 
polé , par amendement , que les contribuables qui étoient 


. 


impolés dans le lieu de leur domicile, 


olent autorifés à faire les déclarations convenables , pour 


“ne plus être impolés dans la colle&e de leur Domicile , 
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3 raifon des biens qu'ils pofledént dans d'autres collectes. 
Mo. Prieur a dit que les émigrations de plufieurs riches 
propriétaires rendent ce Décret nécellaire, combo 
- La queftion a été crue controveríte par plufieurs Mem- 
bres de la Députation d Auvergne. M. Devillas a parlé 
our, & MM. Daude , Armand & Montlozier contre. 
Eis principales difficultés venoient de ce que les dépar- 
temens étant faits dans une grande partie du Royaume , 
ce feroir embarrafler la perception des impóts , que d o- 
bliger les Aflemblées sdricitrativa à les refaire. 
Plufieurs faifoient valoir la furcharge qui réfulteroit 
de ce Décret , pour les Villes dont les impóts font groflis 
par le traníport de cote des Domaines fitués à la cam- 
pagne. D'autres foutenoient que le bienfax du Décrer 
du 4 Aoit feroit nul pour les Provinces , en 1790 , Ít 
Yarticle n'éroit pas décrété. | 
. M, Aníon & M. d'Ailly ont parlé [ur cetre matitre. 
MM. de Cernon & de , s étolent accordés pour 
ne prélenter qu une rédaction; mais comme elle exigeoit 
beaucoup de détails pour rendre praticable le Décrer , 
TAflemblée a ajourné la fuire de la difcuffion à Jeudi 
prochain , & a ordonné que la queftion feroir foumile 
S lexamen du Comité des Finances , pour en faire [on 
Aapporrt. 
“ordre du foir a éré annoncé. L'Aflemblée examinera 
l affaire de Cambray , celles des Gabelles d Anjou, & celles 
des Colonies. 
- La Séance a été rerminée par Pannonce que M. de 
Sainte-Aldegonde a faite d'un don patriotique que les 
- Dames Chanoinefles de Maubeuge ont fair à la Pare > 
- dun contrat de rente fur les Domaines, au capital de 
147 mille livres. Cetre générolité parriotique a été vive- 
ment applaudie , & M. le Préfident a éré chargé de té- 
-moigner à ces Dames la fatisfaétion de I'Aflemblée. 
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Décrets rendus dans la Séance du 22 Novembre 1789, au 
matin , & que nous avôns promis d inférer dans ce Journal, 


« 1 Aflemblée Nationale a décrété qu'il feroit nommé 
fix Commiflaires pour prendre une connoiflance exacte 
de Vétat de la Caifle d'Elcompte , de fes opérations, de . 
les ftatuts , & de Pulage qu'elle fair de fon crédit , de fes 
moyens & de fes fonds. » | 


« L'Aflemblée le procurera la communication authen- 
tique du tableau , 1º. des engagemens pris par le Gouver- 
nement avec la Caifle d'Efcompte pour le 31 Décembre 
1789 , avec la note des dates & des conditions de fes 
avances; 2º. de Lapperçu juftifié des dépenfes extraordi- 
naires , évaluées , pour la fin de 1789, à 90 millions, & 

our Vannée 1790, à 80 millions au moins; 3º. de toutes 
Ea anticipations fubfiltantes; 4º. de létat des arrérages , 
intéréts , penfions & rentes arritrées du reliquat dá par 
le Département; 5%. des effets dont le rembourlement a 
été fuípendu , le tout fans préjudice des tableaux au vrai, 
adjudicatifs de l'étar paflif des Finances pour la totalité de 
la derre publique.. » | 


Etat nominatif des Penfions payées au Tréfor Royal, 


Penfions de vingt mille livres & au-deflus. 

Premiére clafle. | | 

La foufcription de Védition in-4º. eft de 10 livres, franc de . 
port, pu cinquante feuilles. 

La foufcription de l'in-8%, pour le même nombre de feuilles , 
elt de 7 liy. 10 £. | 


L'in-8%. fe vend'féparément 3 fous la feuille. 


* Rapport fait au nom du Comité des Finances, par M. le 
de Montefquiou, in-4º. | 

* Difcours de M. le Comte de Mirabeau , dans la Séance du 
Vendredi 20 Novembre. | 


A PARIS, Chez BAUDOUIN, Imprimeur de 1'ASSEMBLÉE 
- NATIONALE, rue du Foin S. Jacques, Nº. 31. 
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DES DES DÉCRETS. 


Siances pu Mari 24 NoveMBRE AU SOIR, ET DV 
MERCREDI 25, IO HEURES DU MATIN. 


La Séance a été ouverte par Vexpofé fait: d'une Adrelle 
de la Wille de Landaw en Állace, quí en adhérant a tous 
les Décrers de PAflemblée Nationale , renonce à tous les 
priviléges que lui donnoit fa qualité de Ville Immpériale. - 

-M. Mougins de Roquefort, Membre du Comité des | 
Rapporrs” a mis fous les yeux de ! Aflemblée une affaire | 
articulitre à la ville de Marvejols en Gévaudan. Un 

dão de cette Ville avoit eu Vimprudence , pour fatis- 
faire à la curiofité d'un grand nombre de Citoyens , de 

- décacheter une lérrre qui ne lui étoit pas adreflée, & qui | 
avoit été écrite par les Députés du Aflem- 
blée Nationale. Certe imprudence avoit éré punie par une - 


délibération de la Municipalité de la Ville de Marvejols , 
qui avoit prononcé contre ce Citoyen une excommunica- 
tion civile, 82 en conféquence avoit prononcé- contre lui 
une incápacité d'être élu dans les Aflemblées politiques.. 
11 eft vrai que cerre elpecerde Jugement avoit été foumis, 
“par la Municipaliré, à la confirmation de 1 Aldemblée 
ationale pour qu'il pút recevoir fon exécution. 
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L'avis du Comité étoi* que l'Aflemblée ne pouvoit 
nullement approuver une pareille délibérarion; il a pré- 
fenté un projer: de. Décret-concu dans cer elprit. , 

- M. Marandat d Oliveau a oblervé que cette affaire y toute 


Jégere qu'elle paroiflcit , préfentoir cependarit=un certam 


degré dimportance , furtout li lon examinoitsque le ju- 
gement avoit été rendu pour une” Municipalité qui ne 
peut jamais avoir qualiré pour prononger iyr | hônneur 
des Citoyens. Jl a donc demandé qu'on joignit au, projet 
de décret: propolé pax le Comité des Rapporrs , des 
marques d'improbation de lentreprile faites par la Mu- 
nicipalité de 

- M. Charles de Lameth a appuyé la propofition du 
Préopinant , & apris quelques autres oblervations , Al- 
femblée, a: adopté le projer de Deécrer propofé par le 
Comité. Il a été rendu de la manicre fuivante : 


« L'Aflemblée Nationale , aprês avoir entendu le rap- 
po fair par lun des Membres de fon Comité des 
apports > déclare qu'elle n approuve pas la délibération 
poa le 16 Septembre dérnier par la Municipaliré de 
» Marvejols en » contre le fieur Gaymon de 


» Sevenne, ». 


w 


> 


- 


-,L'affaire de la délibérarion de la commiflic": intermé- 
diaire-des lirars du Cambreus; & laftaire de la Gabelle 


| peu la. Province d Anjou , étoient toutes deux miles à 


ordre de cerre Séance ; | Allemblée confultée fur la pré- 
férence , a décidé que celle du Cambrefis , fur laquelle 
il ne reftoir plus qu'à délibérer , feroir traitée la premiere. 
. Un Membre de VAflemblée a remis fur le Bureau un 


“mémoire contenant quelques obfervarions jultificatives de 


la. conduire de la .commifion intermédiare des Etats 
du Cambrefis. L'Aflemblée en. a entendu la leéture qui 


faire par un de MM. les Secrétaires. 


| Afembiée n ayant rien vu dans le Mémoire qui pút 


faire aun” le Decrer qui avoit fermé la difcullion ;. elle 


a demande la, leóture du Procês-verbal de la Séance dans 
aquello ccute affaire avoit 6ré diícutée. On a vu que trois 


É wo 


y 
” 
, 
¡Má > a 
y 
ES , 
E 
A 
4 
» E ¿ 
+ 
E 
14 
t 
| 
, 
Ñ 
1 
4 
“ 
. 
+ 
A 
+ 
4 
5 
À 
3 
1 
yA 


difiérens projers de décrets avoient été propofés, & quil'n'y 
avoir rien eu de prononcé fur la prioriré qui étoit récla- 


mée pour chacun de ces projets. | 

On eft allé fuccellivement aux voix [ur les trois projets , 
fuivant Vordre dans lequel ils éroient infcrits dans le Pro- 
cés-verbal de la Séance. La priorité a é:é de revenir au 
troifiême projet. On a propofé divers amendemens qui ont 
été foumis à Ja délibéretion de VAflemblée, & il en a ré- 
fulté le Décrer dont la teneur fuir: 


« L'Aflemblée Nationale déclare que les Etars de Cam- 
brai & de Cambréfis ne repréfentent pas les Habitans de 
cette Province, & ne peuvent exprimer leur vcocu; déclare 
“que la convocation du Bureau, & la délibération quil a 
prile le 9 de ce mois , font nulles & artenitatoires à la fou- 
veraineté de la Nation , & aux droits des Ciroyens ; arréte 
que le Roi fera fuppltié de donner les ordres néceflaires 
pour faire rentrer dans le devoir les Membres dudir Bu- 
reau , 86% faire exécuter les Décrets de FA Memblée Natio- 
nale dans la Province de Cambréfis. | 

» Recommande au Peuple de cette Province de perfifter 
dans le bon ordre & la tranquillité publique, & dans la ' 
confiance qui eft due aux Décrets de | Aflemblée Natio- 
nale. »» A 

On a arnmoncé que les Commiflaires chargés de Pexa= 
men de Vétar de la firuation de la Caiile dEfcompte étoient, 
“daprês le dépouillement des fcrutins, MM. Dupont , 

Freteau , le: Dito d Allarde, de la Borde, le Duc du 
Chareler & VEvêque d Aurun ; & que ceux qui, aprês 
eux ; avoient réuni le plus de voix , étoient MM. le VA 
teux de Canteleu , Pod = , de Gouy d'Arly, & de la Ville- 


le-Roux. 


La Séance a éré terminée à 9 heures 82 demie. 


—o 
, 
é Y 
; 
dá 
aa “ 
de 
A. 
e 
As - 
R 4 « 
4 a 
¿33 
¡3 
lo 
| 
' 
| 
A 
yd 
o 
e 
Z 
” 
¿$ 
“A 
q 
“ 
> 
dá d 
| 
- 13 
s - 


* 


7 


q 
$ 
= 


ua 


/ 


o» 


— Du Mercredi 25 Novembre 1789, 10 heures du matin. 


- LA Séance a été ouverre par la lecture des Procês-ver- 


'baux des deux dernitres Séances. La rédaction de Particle 


concernant lannonce que M, le Garde-des-Sceaux fit hier 
2 Aflembiée , des récépilles des Décrers de la part des 
Tribunaux, a fubi un amendement : il a: éré décide qu'il 


Sera fait mention, dans le Procés-verbal, des noms des 


Tribunaux qui anront enregiftré les Détrets. 


Ha éré fair leóture de plutieurs adreíles d'adhéfion aux 
: Décrets de 1'Allemblée : on en a cependant remarqué une 


de la ville d'Amberr, qui demande la confervation du 
Couvent des Dames Urfulines de cette ville. 

- L'Aflemblée s'eft cccupée, avec un empreflement bien 
marqué , du projet rédigé dans certe nuit par le Comité 
de Confliturion pour l'organifation des Municipalités. En 
voici les articles: | 


Les Municipalités adtuellement fubliftantes en chaque 
Ville, Bourg , Paroifle ou Communauté , lous le titre 
d'Hórelde-ille, Mairies Echevinats Coníulars, & gé- 


-néralement fous quelque titre & qualification que ce foir, 


font fupprimées & abolies; & cependant les Officiers mu- 
micipaux, adtuellement en exercice, continueront leyrs fonc- 


“zions juíqu'a ce qu'ils aient éré remplacés. 


— À. Les Ofhciers & Membres des Municipalités aétuelles 

deront remplacés par voie d'éleótion. | | 
“MI. Tous Jes Gitoyens actifs de chaque Ville, Bourg, 

Paroifle ou Communauté , concourront à Véleâiion des 

Membres du Corps municipal. | AA 

- TV. Le Chef du Corps municipal portera le nom de 
Maire dans les Villes, & celui de Syndic dans les Bourgs 


& Villages >> 


V. Les Citoyens actifs le réuniront en une feule Affem- 
blée dans les Communautés ou il y a moins de 4,000 habi- 


tans , en deux Aflemblees dans les Communautés de 4,000 
à 8,000 habitans, en trois dans celles de 8,000 à 12,000 ,& 


ainf de lite. 
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VI Les Affembiées ng pourcont le former par métierss 
profeflions ou corporations-y mais. par quartiers. 005 
“VII: Les Aflemblées des Citoyens actiís leront convo- 
quées par le Maire ou le Syndic. La léance fera ouverte em 
préfence d'un Citoyen nommé , à-cer eller, par le Corps 
municipal. L'Aflemblée procédera ; avant d'aller au ferarin, 
à la nomination d'un Préfident & d'un Secréraire. Pour cetie 
pomination , il ne faudra qu'une. fimple majoriré relarive 
de fuftrages en un feul 
"VHL. Les nomindlions des Mémbres de Y Aflemblée mus 
nicipale , fe feront par la voie du Ícrutin de lifte. 

- TX. Toutes les Aflembléss particulitres des Cirovens 
aétiís , ne feront regatdées que comme des feétions de 
lemblés générale de chaque Ville ou Communauté. +... 
En conféquence, chaque fection de PA fMemblée gê- 
nérale des Citoyens attiís , patvenic à la maifon com- 
mune ou maifon de Ville , le récenfement de fon fcrútin 
particulier , contenant la mention du nombre de fuftrages 
que chaque Citoyen nommé aura réunis en la fáveur; O 
le réfultat général de tous ces récenfemens fera formé dans 


XT. Ceux qui réunirone la pluralité ablolue feront élus, 
Si, au premier tour de fcrutin , ln y. a pas un nombre 
fufifanr de Citoyens élus à la pluralité abíolue des , 
on procédera à un fecond ferutin; 6% ceux qui réunirone 
de nouveau la pluralité ablolue , feront déclarés Membres 
-¿Entin , (1 le nombre nécellaire n'eft pas forti des deux pre- 
miers Ícrurins ; on en fera un troifiéme & dernier ; 67.4 ce- 
lui-ci il fuffira , pour êrre élu , de réunir la pluralicé fimple- 


ment relative des duftiages. 
XII. Les Maires des Villes-& les Syndics des Bourgs & 
Villages , ne feront jamais élus qu'a la pluralité 'abfolue des 
voix, Si le. premier Ícrutin ne donne pas cette pluralizé, 
fera procédé à un fecond dans lés Aflemblées des Citoyens 
actifs. Si le fecond ferutin ne la donne point encore , il fera 
pros à-un troifitme , dans lequel le choix ne pourra plus 
le faire qu'entre les deux Citoyens qui ausont réani le plus 
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une Agence. L'Agénce , qui fera chargée de tous les foins 


6 


dé voix au ferútin précédent. Bn cas d'égalité de fuffrages 


entreux, le plus âgé fera préféré. 


Chaque feétion particuliére de Memblée cénérale 


póurra envoyer à la mailon commune deux commillaires, 
pour afhifter au recenfement des ferutins. 


«XIV. Toutes les Aflemblées parriculitres (eront indi- 


quées pour le même jour & à la même heure. 

“MV. Ees Gitoyens qui; par Vévénement du ferutin , 

feront nommés membres Adminiftration municipale , 

feronr proclamés par les Officiers multipaux en exercice, 
XVI. Les conditions d eligibilité pour les Adminiftrations 


municipales feront les mêmes que pour les Adminiftrations 


de Depart jent ou de Diftriét. 
XVII. Les Membres des Corps municipaux des Villes , 


Bourgs; Paroifles ou Communautés leront au nombre de 


trois, y compris le Syndic, loríque la population fera au- 


deflous de mille habitáns; 
“De ix , y compris le Maire ou le Syndic , depuis 1000 | 


julquíá. 3000 habitans ; 
neuf, depuis soco juíguà 10,000; 
Dedouze , 10,000 julqu'a 2 5,0005. 
De quinze, depuis 25,000 julqu'a 50,000 ; 
«De dix-huit depuis 50,000 1003000 5 
“De vingryn au-delfus de 100,000; 
A Texceptión de la ville de Paris qui , A caule de fon 
immente population , fera gouvernée par un réglement par- 


ticulier. | 
A VIII. Chaque Corps municipal aura un Confeil & 


¿A 


de Vexécutión appartiendra , 
“= Sur trois Membres', au Syndic feul, + 
Sur tous les autres nombres , à un riérs des Adminif- 
trareurs , y compris le Maire ou le Syndic. 
SAIA, Les Membres , chareés de gence , feront choi- 
ar le Corps municipal tous les ans ,:$% pourront être réé- 
Jus.a la feconde année de leur dépuration. E) 
XX, 1) y aura dans cháque- Municipalité un Procureur 


de la Commune, chargé de défendre les intérêis ¿$ ap 


pourívivre les afínizes de la Compunauré, 
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Il fera nommé. par. les Citoyens. fcrutin, 
a pluraliré fuftrages. -. 
Dans les. villes. au-deflus de 10,096 habitans 
1) fera. nomimé un fubltirur du Procureur de la Commune . » 
lequel , à défaut.de celuj-ci:, exercera fes, fondtions. . 


XII. Les -Membres du Confeil municipal régleront 


les travaux & les dépenfes, inspecteront T'eXécurion , 
cevront les compres). &. prendront toutes les delibérarions 
fur les objets qui excédent les bornes d'une fimple régie. 
«XXIV, Ge Confeil saflemblera au moins une fois par 
mois. 11 commencera. par, régler les comptes; , & aprês 
certe cpération faite , les Membres de l'Agence y atront 
féance $ délibérative, — 
Dans, Jes Villes. au-delTus 25,060. “habitans , 
Y Municipale | pourra le divifer en Bureaux, 
à railon de lá diverhité des. matiéres. 
XXVI, Avant dentrer en exercice , les Membres du 
Corps. municipal , le Procureur de la. Cominune & fon 
Subftirut , sil y en a» préteront ferment de bién, remplir 
leurs fonétions , favoir à Ja prochaine eledtion devant la 
Commune , & enfuite devant le Corps municipal. 
XXVI. Les Membres de dminiftcarion municipal 
Teront. deux ans en exércice, la moitié en féra renou- 
velée par eleftion tous les ans, & quand. les nombres 


Jerône impaies, à) fortira alternativement un _Membre de 


ou un Membre de moins chaque annés. . .. 


Le. Maire, ou le,. ne. refteróat en. 
que. pendant An y 1 


volues. | roy 


titut, ils conterveront Jeur place deux ais » « 
-Jeront remplacés alternativement chaque annéo, 


a propofé. de com dans pre- 
Ú 


mier les Comirés permanens qui font en exercice dans plu- 
ES Villes, Bourgs & Villages, 


Me Sechyendr » de Sisalbourg a demandé dê conferva- 
» pe + 


,Poúrront être. “continués Pan- 
née iuivante , mais enfuite il ne fera permis de-les élire 
de nouveau. > qu aprês un intervalle: de années te- 
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>. tión du régime municipal de cette ville; il a été appuyé par 


-M. PAbbé d'Eymar, qui á dit avoir charge exprefle de 
faire cette demande pour la ville de Colmar. - 


a MM, Lavies Rewbel € Guitrard ont dit que le régime 


municipal ancien des villes d Alface eft le plus vicieux 
“qu'on alt jamais connu, & que tous les Habitans de cette 
Province Y Péxception des Officiers municipaux anciens, 
demandent une autre forme d'adminiftration. 

Guittard a afluré que toutes les Villes , Bourgs & 
Villapesd'Alface exécuteront avec foumiflion & reconnoil- 
-Tánce tous les Décrers que 1'Aflemblée Narionale rendra 
pour la nouvele organifaion des Municipalités. 


- obfervé que les Cfhciers Municipaux de 


la Flándre font chargés de l'adminiftrarion We la Juítice; 
il 'a demandé qu'il fit pourvu à ce que IMprémier article 
du. projet n interrompit pas le cours de la Juftice; on lui 
a répondu que les des Ofhciers ne 
-feront fupprimés que pour ce qui peut concerner la Mu- 


nicipalité ón -'adminiftratión de la Juftice, dont il 


neft pas queltion quant préfenr. 
-M. Lanjuinais a: cru trouver une contradiétion entre 
le premier “article de ce projet, & le fepritme article 
des Arrétés. du 4 Aoút ; YOpinant croyoit que cet 
article VII rabo les Ofhciers Municipaux à exercer 
leurs. fonétions- jufqu'au” rembourfement de la finance 
- Mk Targer a répondu que Varticle VII des Arrêrés 
du 4 Aoút porte feulement que les Officiers dont les 


offices font Jupprimés , excercéront leurs fonétions juí- 


ce qu on alt avifé aux moyens de rembourfer Teurs 


finances 3 que le Comité des -Finances & 1 Aflemblée 
"> Nationale fe font déja occupés de ces moyens; qu'au 


“furplus; le défaut d'argent nécelfaire pour ce rembour- 
“Aement ne devroit pas faire continver le défordre & 


retarder Je nouvel ordre des choles demandé comme in- 


“difpenfablement néceffaire par toutes les Provinces. 


dans le nombre des Corps: de Municipalités à fupprimer 5 


ma 


, M lui a été répondu que les" Capitoulats font” tompris 


k 
tow 
PÁ 


M. Bouche a propofé de ecmprendre les Capitoulars 


0 e 
“ 
- 
ITA, ha 
4 
4 * 
> 
£ 
* 
vi Yy 
é 
4 
| 
1 
+” 
E ci 
. 
+ 
4 
- 
A 
LA 
$ 
t 
04 
A 
4 
+ 
A 
& 


4, 


& géntralement fous quelque rirre & qualificarion que 


te lot. 
Le premier article a éré décréré fans égard aux amen- 
«demens qui avoient été propolés; 
“Le fecond article a été décreré fans difculhon; le troi- 


hême a été déctété avec ce leul changement,:pourront - 


concourir au lieu de concourront. 

-.L'Aflemblée a rejeté ce que le quatritme article con- 
tenoit de propre à introduire des diftinétions entre les 
Villes & Villages; M. Volney a propofé de réduire l'article 


à ces termes : le Chef de tout Corps Municipal portera le 


nom de Matre ; Vamendement a été décrété. 

«Les cinq & fixiéme articles ont été adoprés avec la 

feule- addition de ces mots ou arrondiffemens à la fin du 

fixitme. Cerre expreflion.a- été jugée nécellaire pour ap- 
liquer le Décret à celles des Municipalités qui feront 

de la 'réfinion de plufiéuts' Villages trop 

peuplés pour que chacun eút une Municipaliré à lui 


Le feptitme article a elluyé beaúcosp de difeuflions 


qui ont > psp plulieurs amendemens , les uns développés 
par les Opinans ; les autres portés fur le Bureau , & quí 
ont éré lus par Fun des Secrétaires. ce 
-—Celui' de M. 


pofera le fujet de la convocation. 

+ Cel de M. Lavenue avoit pour but de fixer Pintervalle 
de la convocation de VAffemblée au jour oú elle feroir 
tenue , il demandoit huitaine. D'aútres ont voté pout 
, trois jours feulement.. 
- Celui de M. Gaultier de Biauzat tendoit à faire ré- 
gler quen Vabfence du Maire , ou au refus de fa par 
de convoquer l'Aflemblée, la convocation fúr feire par 


celui des Ofhciers municipaux , qui fe troúveroir immé- 


diatement apres le Maire, dans Vordre des nominarions. 
D'autres demandoient qu'il fút dit que les convocatióne 

feront faites par le Corps municipal. | 
D'autres propofoient des formes de convocation ; favoir, 


Prône dans les Paroifles. 


+ 


au fon de trompe dans les Villes, & par publication aw 


pa de Cuftine tendoit à faire ajouter que lê 
Crroyen , en prétence de qui la Séance fera ouverte, ex= 
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“MM. Démeunier & Target ont fait remarquer que la 
majeure pártie de ces amendemens avolent pour objet des 
choles de détail , qui ne doivent pas entrer dans la Confti- 
tution , & qui doivent être renvoyés aux Décrets réglemen- 
taires. Ces deux Membres du Comité ont donné un pro- 

' jet de rédaétion de cet article, & il a éré décrété en ces 


» VIT. Les Affemblées des Citoyens. adtifs feront convo- 
quées par le Comité Municipal, huit jours d avance. La 
éance [era ouverte en préferice d'un Citoyen chargé par le 
Corps Municipal d'expliquer les motifs de convocátion. 
L'Aflemblée procédera , avant d'aller au fcrutin, à la no- 
mination d'un Préfident & d'un Secrétaire. Pour cette 
nomination , il ne faudra qu'une fimple pluralité relative de 
fuftrages & en un feul Ícrutin. » 


+“ 


, Le huiticme article a auíli donné maritre à des débats 
“pour ce qui concerne le mode du fcrutin. tés 
MM. Fermont improuvoit Je Ícrutin par híte, & 11 fon- 
doir fon. avis fur les exemples d'abus que Von a vu fe pra- 
tiquer par la communication de ces. liftes. aa 
“M. le Duc de la Rochefoucauld, au contraire, votoit pour 
que la lifte. contint deux fois autant. de noms qu il y auroir 
de períonnes à nommer 5, afin que chacun pút ajouter aux 
que lui indiquera (oh attachement parriculier , 
celles qui lui feront recommandées par lopinion générale 
M. Broftaret n'auroit voulu aucune efpéce de ferutin ,. 
arce quil a cru en voir l'abus dans les Aflemblées du 
“La priorité a été demandée pour Famendement de M. le 
Duc de la Rochefoucauld ; mais la premitre épreuve a été 
M. de Montlaufier a dit que le doute qui occafionnoit 
une feconde épreuve, n'auroit peut érre pas eu lieu f 
| Aflemblée eút décidé préalablement, fi le fcrutin fera 
fair par lifte, ou sil aura heu fucceflivement pour, chaque 
“1 M. Mathieu de Montmorency a fair remarquer que la- 
queltion de priorité pour amendement de M. de la Roche” 
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foucaud , n'étoit aucugnement dá de celle de: fa- 
voir fi le fcrutin (eta fair individueltement ou colleótive- 
ment , c'eft-à-dire, par lifte, puifque la motion “princi- 
- pale pourra étre rejerée malgré Padmilfion de lamende- 
ment. 

A la fuite de tcerte difcuffion, Vamiendement de M. de 
la Rochefoucauld a été mis aux voix , Sc il a été adopté, 
ceft-a-dire, quíil a été décidé que les nominations (eront 
faites par la voie du fcrutin de lifte double. E 

- Quelques Membres ont pr gas; enfuite de mettre aux 
voix la queftion , de favoir fi le fcrurin feroit fait fuccel- 
fivement pour chaque perfonne à nommer ; d'autres “ont 
dit que cem etoit pas la un amendement , mais une conire- 
motion. 


Enfin, Particle du Ca ayant été mis aux voixs 
avec Vaddition propolée par M. de la Rochefoucauld, il 


a été décrété. an 
Le Comiré de Conftitution a enfuite propolé l'article IX 
Cert article a paru clair, & perfonne n'ayant demandé 
la parole pour le contredire, il a été décréte. 

L'Afiembléc a également décrété , fans aucune sécla- 
marion ,. Varricle Xx. 

On a propofé enfuite Particle XI ::mais , comme il était 
deja temps de venir aux affaires indiquées pour Lordre de 
deux heures, Larricle a éé ajoumé à aemain matin. 


“Ordre de deux heures, 


a lá tine ¿Adrelle de la Commune de la Ville 
e Metz, & un Arréré de la Chambre des Vacations 


Parlemeit , contenant exprelhon de reípeéts à | | 


blés Nationale, 


On ne peut donngr une idée plus exatte de cette affaire 
qu'en ra portant ici la tenent des pitces & du Décret de 
TAffemblée, qui a été propofé par M. le Chapelier , & 
“adopré prefque unanimement par PAffemblée. | 


A Noftigneits Nofeigneurs de Afjemblie Nationale. 
Comité Municipal, à lui" joint les Députés: des 
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Cotps , Compagnies , Communautés, Corporations & 
Paroilles , répréfentant la Commune de Metz , pénérré 
du plus profond relpeét pour les Décrets de | Aflemblée 
Narionale , défaprouvant les principes qui ont égaré un 
moment le Paco , mais vivement touché de fon 
empreflement à réparer (on erreur, a été faifi d'une dou- 
leur profonde en apprenant les difpofitions rigoureufes de 
votre Décrer du 17 envers ce Tribunál. 


» Cette Cour donna fouwvent des preuves de fon ztle 


pour le Peuple; elle confacra la premitre les principes 
de la répartition proportionnelle des Impórs , & fon cou- 
rage à les foutenir , artira fur les Membres les coups du 
delpotiílme ; elle a rendu la Juítice avec équicé & bonté., 
elle a relpe(té les Droits des Citoyens , elle leur a été 
chéere & relpectable. 
»Peu avant VArrété du Parlement, du 12 Novembre, 
des bruits allarmans circuloient dans la Cité; ils éma- 
noient de la Capitale , ils éroient dans des écrits publics. 
“o » Lerreur du Parlement de Metz eft davoir pu les 
- aecréditer , tandis qu'il devoit les détruire; mais il na 
rélilté à VPautorité de Allemblée Nationale & du 
oi. Sa conduite doit diffiper le foupçon quil air eu 
lintention de préparer Poccafion d'y réfifter. 
» |, Arrêté du 12 na point, été envoyé dans les Bail- 
liages, il na pas été publié ni affiché, il na pas été 
répandu : la Cañas de Metz nen a eu des notions 
préciles que par 'Arrét du Confeil qui Va callé. 

Dês le 17 Novembre, la Chambre des Vacations a 
enrégiltré fans rélerve tous les Décrers  fanétionnés qui 
lui ont été addreflés , la Loi marriale ; les Loix tou- 
chant la Juítice criminelle & le rétabliffement des Im- 
¿pOts ; elle les fait afficher , & addreller fur-le-champ au 

Comité Municipal; elle a enregiftré de même Y Arrér du 
Confeil du rs, qui cafle VArrêré du Parlement : fon 
arrété du 21, & la délibération du Parlement de ce jour » 
dont la copie eft ci-jointe , ne laifferont aucun doute [ur la 
de cette Compagnie à Y Allemblée Nationale & 

au ñnol. | 


LeParlement a donc prévenu les fuites ficheules:que 
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pouvoit avoir fon imprudence; cePendant , Nolfeignents 5 
il eft Pobjer de votre févérité. Ce traníport d'un Parle- 
ment en Corps, à 80 lieues , lexpole aux infultes, aux 
huées des Peuples, peut-étre à de plus gramds dangers. 
Cette humiliarion délefpérante, comparée à Vantique ref- 
pe& donr jonifloir cette Compagnie; eft, comme Ja dit 
un de les Membres dans votre augufte Aflemblée ; un 


arrêt de mort. 


» Cette mort frapperoit des Citoyens dont les uns ont 
protefté , dont les autres n'ont fuípendu leurs proteftations 
contre l'Arréré du 12 , que dans la perfuafion qu ils devoient 
un fecrer inviolable aux délibérations de leur Compagnie. 


» Cette mort en frapperoit plufieurs qui font Membres 


du Comité municipal de Metz, dont le Aeuo nie a été 
haurement profeflé, unis de coeur & de lentimens avec la 
Commune , qui garantir leur loyauré. | 


» Les événemens poftérienrs à | Arrêté écartent les mo- 
tifs qui ont pu déterminer P Aflemblée Narionale à déctéter 
une nouvelle Chambre de Vacations , la Chambre adtuelle 
ayant enregiftré toutes les Lois fans refus ni retard. 


» La Commune de Merz vous fupplie, Noffeigneurs , 
d épargner une peine rigoureufe à un Tribunal qui doit 
conferver de la dignité , & qui eft nécellaire au maintien 
de Jordre public, & d'accepter comme une fatisfaétion 
de cette Compagnie , le dévouement ablolu que fes Dé- 
putés , admis dans l'Aflemblés de la Commune, viennent 
de profeller a l Aflemblés Nationale, au Roi & à la Loi. 

» Pair à Merz le 23 Novembre 1789,» Signé L'HuiL- 
LIER , óc. Collationné , fagné Fenov1L , Secrétaire. 


Extrait des Regifires du Parlement de Metz. ye 


» Ce jour, la Chambre des Vacations continuant fa 
délibération fur P'Arrér du Confeil d'Etar du Roi, du rs. 
du courant , qui calle l'Arrété du Parlement , du 12 du 
même mois, elle auroit reconnu , avec douleur, qu'une 


démarche diétée par le zêle le plus pur, auroit pu faire 
foupçonner le Parlement de manquer au refpedt qu'il doir 
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| | 14. 
¿fon Roi, & dont il eft également pénétré pour les Dé- 
crets de l'Aflemblée Nationale ; ' f 
» Qu'effrayée des bruirs ficheux qui le font répandus 
dans les Provinces, fon zêle ne lui a pas permis de les 
apprécier ; qu elle reconnoir avec fatisfaction la liberré 
Funion qui régnent autour du Trône & dans l'Aflemblée 
Nationale. 
En conféquence a arrété que l'expreílion de fes fen- 
timens feroir mife fous les yeux de Sa Majefté & del 4f- 
femblée Nationale, & que le prélent Arrété feroit envoyé 
à Mi. le Garde-des-Sceaux , pour être mis lous les yeux du 
Roi, & à M. le Préfident de 1 AfTemblée Nationale , pour 
lui en être fair part. 
» Fair en Pirethéa: à Metz , Chambre des Vacations, 
le 21 Novembre 1789. » Collationné, figné GuinErT. 


Décret. 


-»L'Aflemblée Nationale, aprês avoir entendu la leéture 
de Y Adreífle de la Municipalité & des Communes de 
Metz , enlembie le nouvel Arrêré pris par la Chambre des 
Vacations du Parlement de Merz , 

» Décrete que déférant aux voenx des Ciroyens de Metz, 


“Elle dilpenfe de fe rendre à la Barre de VAflembiée , les E 


Membres du Parlement de Metz , qui avoient pris l' Arréré d: 
du 12 Novembre 1789, | tr 
_» Ordonne que l'Adrefle de la Municipalité des Com- 1 
munes de Merz, & 1'Arréré du Parlement, feront imprimés p: 
à la fuite du Procês-verbal; ia 
—— » Ordonne en outre que le Préfident fe retirera par devers Qu 
Sa Majefté pour lui prélenter le prélent Décret , & le prier BO 
d'y accorder fa Sanétion. » | Sé: 

M. le Duc de la Rochefoúcauld a lu à VAfemblée la fo 
traduction d'une Déciararion faire à VAemblée par une 


¿Société formée en Angleterre depuis plufieurs années , pour 
-célébrer chaque année l'anniverlaire de la révolution de la á 
Grande-Bretagne de 1688. 
WAlemblée vivement aux fenrimens d'hu- 
.mankté & de patriotiíme de cette Société, & a rendula 
Décrer fuivani ; 
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+ L'Alfemblée Nationale a décrété de charcer M. le 
Préfident d'éciire à Mylord Sthanope , Préfident de cette 
lociété , une letrre dans laquelle il lui témoignera la vive 6% 
rofonde fenfibilité qu'a éprouvé 1 Aflemblée Nationale de 
ande la leéture de la Déclaration faite, au nom de la 
Société de la Révolution d'Angleterre, & qui refpire les Ro 
fentimens d'humanité $ de bienveillance univerfelle qui 
dcivent lier, dans tous les pays du monde , les vrais amis 
de la liberré & du bonheur des Peuples, » Ea 
M. de Cazalés a propofé à | Aflemblée un Décret pour 
charger le Comité de Conftirution de préfenter inceflam- 
ment un projet de Loi qui définifle les crimes de lefe- 
Naricn , nuls crimes autres que ceux, fpécialement expri- 
'més par la Loi ne pouvant étre qualifiés de crimes de léfe- 
Nation , ni punis comme tels. 
M. Target a oblervé, au nom du Comité, quil s éroit 
déja occupé de cet objet , qui n'avoit été fufpendu que pour 
lorganifation urgente des Municipalités. 
L Aflemblée a ajourné la motion. 
M. le Comte de Mirabeau a parlé de Paffaire prévo- 
tale de Marfeille. II a peint le oi avec lequel le 
Prévot de cette Ville a trairé les Citoyens cómpromis 
dans cette procédure; la réfiftance que ce Juge met à Vinf- 
truétion publique ordonnée par le Décrer de 1'Aflemblée 
Ia cité une lertre du Prévór & un mémoire : mais les 
nayant pas éré miles fous les yeux de Aflemblée ,. 
affaire a été ajournée fur la motion qui tendoir à ce 
que le Pouvoir exécutif fit requis de bea un Prévór 
- non fufpeét, en donnafir pour Aflefleur à ce Prévôr la 
Sénéchaullée de Marfeille, 
La Séance a été levée à. 4 heures er demie, $ ren- 
voyée à-demain Jeudi y heures du marin. > 
LETTRE de M. Malouêr à.M. le Comte d'Eflaing , Com- 
mandant général de la Garde de Verfailes , Jur laquelle 
a ¿té un Decret par | Affemblee Nationale, le 21 
Novembre , à la Séance du foir. ( Voyez notre numéro 101. 


J'ai Vhonneur de vous prévenir que le fieur M...... 
Parfumeur , a dir, hier, Suri de mes domeftiques ;;qu'auí 
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fitór qu'on auroir diftribué à la Milice les fufils qu'on 
* attendoir , le premier ufage qu elle en feroit , feroit pour 
Se débarraler des Députés mauvais Ciroyens; qu'ils étoient 


“parfaitement connus; qu'on éroit réfolu d'aller les arréter 
chacun chez eux; que: les Bourgeois afiltoient à toutes 


les Séances pour entendre & connoitre ceux qui parlent 
contre les intérêts du Peuple ; que le premier arrête feroit 
VAbbé Maury. 
Comme cette fermentation du Peuple eft entretenue 
par, des Ícólérars qui calomnient de toutes les maniéres, 


& qui profcrivent ceux quils Sd contraires à leurs 


projets de fubverfion ; comme je fuis June des viétimes 
défignées; que les lerrres anonymes , les libelles , les me- 
nades direítes & indireótes me pouríuivent journellement , 
jai cru devoir vous dénoncer le Parfumeur dont je joins 
ici Padrefle : f c'eft un homme trompé & de bonne foi, 
Al peut faire connoitre ceux qui échauftent ainfi le Peuple. 
11 Welt que trop vrai qu'il exifte parmi nous de mauvais 
Citoyens y & je crains bien quils ne viennent à bout de 
tour a e avant que le Peuple ne fache qu'il leur doit 
TOUS 

—Monfieur le Comte , votre fermeté , votre patrtiotifme 
vous ont acquis la confiance univertelle, 8º je ne doure 
pas que vous ne préveniez les défordres qui peuvent Pêrre; 
mais qui nous préfervera de la banqueroute, de la diferre, 
de la guetre civile ul nous menacent? Un génie malfaiflant 
plane tur ce : prelque partout le Peuple 
eft fon ou furieux , ceux qui pourroient l'éclairer Végarent , 
& notre polition empire tous les jours, Recevez, Mon- 
ficur le Comte, les nouvelles aflurances du refpe& & de 
Jarrachement avec lefquels j'ai Vhonneur d'être, &c. 


Montreuil » le-18 Septembre 1789. MAaLOVET. 


A PARIS, Chez Bavnovix, Imprimeur de v'ASSEMBLÉE 


es malheurs qui les menacent. Votre vigilance , 
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DES DÉCRETS. 


Novembre 1789, dix heures du imatin. 


A pris da Procês-verbal de la Séance 
& de pluficurs Adrelles de félicitations & d'adhélion , un 
de Meilicuzs les Secréraires a annoncé Penvoi fair à PAL= 
femblée Nationale, par une Société de Citoyens de la 
Ville de Lyon, d'une caffetre remplie de. bijoux , que 
cette Société a facrifice au foulagement de la Patrie, 

M. Regnaud, de Saint-Jean d'Angely, a fairia motiond'em- 
ployer toute la Séance du marin à la Conftiturion, & deren- 
voyer ala Séance du foir les mariéres de Pordre de deux heures, 


_M. de Tracy self élevé contre cette motion comme con- 


traire au Décrer quí a aurorifé les Séances du foir. 
-M. Gaultier de Brauzat a fait remarquer que les. Séances 
du (oir ne furent demandées que pour la diculhon d'objets 
particuliers de Provinces ou d'individus ; que cependant le 
nombre dés voix qui adoptérent cette Morion,.excéda de 
neuf (eulement le nombre de celles qui. s'y oppoloient; 
que lí Pon joint aux difficultés qui occafionnérent. pour 
lors Pappel nominal, la confidération du danger de fou» 
mettre aux Affemblées du foir, toujours peu nombreulfes, 
les objers de Pordre de deux heures, qui font liés à la 


Confticution, & qui peuvent influer fur Pintérér général 


du Royaume , on deméurera convaincu quil n'y a pas 


lica à délibérer fur certe Motion. La queftion préalable a 


été mile aux voix, & il a été décidé qu'il n'y avoir pas 
lieu Y délibérer. | 


Venanr à Pordre du jour, M. Target a fair le&ure de 


Particle de la férie des. articles propolés hier , pour 
lorganifation des Municipalitês , & qui «lt comprile en en- 
Qer-dans le Nº. 103 du Journal. M. Targer a fair remar- 
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quer quelques correftions quê lê Comité de Conftitution 
avoit faltes à cer article; elles ont prévena & évité la dif- 
a éré décréré en cestermes: 

XI. *¿Coúx qui, des le” premier forbtin, réuniront la 
» pluralitk ablolue , c'eft-à-dire la moitié des fuffrages, 
» un en Tus, leront definitivement élus. 

» premier tous de fofutin il un hombre 
» fuftifant de Citoyens élus ala plurálité “abfolire des voix, 
» On procédera à un [econd (crutmj. $ ceux qui Feuniront 
» plúralié abíolue, leront Meimbres du ¿Cofps Muni- 

» Enfin, f le nombre néceflaire n'elt pas rempli par 
» les “detx premiers ferutins, onen fera un troifiême & 
dernies, & à celui-ci il fuffica pour étre, Ela d'obtenir 


Ja: phiralité rélarive des fufirages ». 


Martineao ayoit propolé, par forme d'amendement, 
de decrérer que les voix du troifiéme fcrutia ne pourroient 
être données -qu'aux deux fujéts qui 'auroient réuni le plus 
grand voix danse tecond feruçin. 

oblervation métort pas applicable aux cas des feru- 
tins par Nite & cllecavoir déja éré prife pour bale d'une 
rêgle pour Te! cas de la nomination qui ne fera, pas frite 

Von vor dans PArricle XI, quí a éré dé- 
créré fans difcuihion , au moyen de la fupprefion dé quel- 
ques rermes 'devenus inariles Vapres les Désrers pricidens. 
Voiciles difpofitions de celur-ci:, 
Les Maires ne feront jamais Elas la pluralité 


- » ablolue des Yoix ; le premier Ícrutin ne donne. pas cetre 


» -pluralités Lera procédé aun fecond. Si celuk ci ne la 
»'donné point encore, Hera procédé à tn trolfiéme ¿dans 
» lequelle choix ne pourra plus fe faire qu'entie les deux 
» ciroyens qui auront réuni le plus de voix au fcrutin pré- 


“os cédent. En ças d'égalité de fufftages entrgux, le plus agé 


» fera préferé, » 


e 


+ Le Comité de Conftiturion à propofe im “article inter- 


médiaire'entréle & Te XI de tá férie ; cet Ar ticle 
décrété aufli fans difcullicn, en cestermes; 


Ê. 


Chaque Allemblée nommtra'a la pluralité telpeltive: 


» des luflrages, trois Serutareurs qui feront chargés d'ou- 
» writ les fcruriós, de les dépoviller, de comprer les voix, 


» & de proclamer les réfulrars ; ces trois Scrutatéurs feront 


» només par un (ccutia recueilli par les, trois plus 


»-anciens Page. » * 
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-+ll avoit été propolé que lés opérations dont les trois Scru= 
táteurs feront chargis , fiites en prélence du Secré- 
faire; mais cer amendement na pas tre appuyé.- * 


-. 


- Les Articles XHE, XIV & XV-de li ferie, ont éte fuc- 


celfivement décréres difcallión, d'apres les changemens 
que le Comité y avoit fairs; favoie: tur le XIFI, pour qu'il 
ne fi: envoyé qu'un Commiflure par chaque feétion d' 
(emblée, à la Mailon commuúné, aú-licu de deux que de- 
mandoit la premiére rédaction y & lur le XV Article , pour 


la (ubítitution «des mots auroñt , a celui feront. Ces trois: 


Articles for exprimés en ces térmes : 

« Chaque feétion particulicre de P Affemblée gé> 
» nérale pourra envoyer a li Miilon comune un Com: 
» miílaire pour alliíter au, recenlément des [crurins.. 


» quées pour le meme jour, & à la méme heure. 


- XV. » Les Citoyens qui, par Pévénemen:t du Ícrutín_, 


» auront éré nommés Memores de l'Adminiftrarion Muni - 
» cipale , leront proclamés par les Ofhiciers Hunicip3UX en 
Darticle XVI de la fé 


» trations de Dépatrement ou de Diftridt ». 


nicipalité. 


M. Théveneau a propolé par fon âmendement de com- 
prendre dans Pincomparibilitó , POncle , le Neveu € les 
Confins Germains. | 


lamendemeñt, par les Décrers fur les Allembiées, admi- 


M. le Comte de Noxilles a dit qu'il y avoit biexi plus 
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XIV » Toutes les Aliembices particulicres feront indi- 
E 
«Les conditions d'eligibilicé pour les ¡Adminiltrationms 
» municipales, feront les mêmes les Adminif- 
Un Membre a propofé d ajourer à P Article, que le Pere 
& le Fils, le Beau- Pere € le Gendre , les Freres 82, 1es . 
Bcau-Fróres ne peuvent ¿tre Membrés d'une méme Mu- 
tas 4º, MP A inoê anrre 
¿Piulicurs Membres 'ónt fair remarquer les dansets quil 
à ne pas prononcer des proches 
parens dans les Corps de d'aúrres ont 
Obfervé que “cette queftion mavoit encore été agites que 
elitivement aux Aficmbices.Narionale , de Département - 
de Dita, & que la dilcullion avoiteré implement 
journês, 


de néceffité à des proches pa- 
“trens dans le Corps Municipal, que dans une Allémblés 
de Diltriã , ou de Departement, ou Nationale; que la 
réonion des proches Parens eft bien plus diftinéte € inh- 
niment moins dangereule dans les -Alfembiées dont les 
Memb:es lant choifis par un grand nombre d'Electeurs, 
M. le Curé de Soupes & plulieurs aurres Membres ont 
demande qu'on étenditla prohibition à tous les Parens jul: 
qu'au fecond dégré de Coulins - germains inclulivement, 

M. Theveneau a réduic fon fous-amendement aux On- 
cles & Neveux ; ce lous amendement a été joint a l'a- 


“mendement, € Pamendement a été adopré, & PArtile 


XVI, ayant été mis aux voix , a été decréré avec lad- 
dición de Pamendement.. | 

L'Artiçle XVIl a occupé pendant long-temps Vattention 
de PAlfemblée, MM. Reubell, Nosaret, Maiover, Bouche 
& plolieurs autres, trouvoient que cet article donnoit un 
trop petit nombre de Membres aux Municipalués dont 
la population eft au. deflous de mille Habitans; d'autres 
croyojent qu'il nen donnoient pas allez aux Múnicipalités 
dont la population excéde cent mille Habi ans. 
 M. Gaultier de Biauza:, M. de Montlofier & grand nombr: 
d'autres Membfes improuvoient Pexception qui y eft fait 
pour la Ville de Paris, & foutenoient que li la tres grande 
«population péut autoriler un Reglement particulier, il doi: 
étre fur par "A flemblée Nationale & pour toutes les grandes 
Villes; M. Gaultier de Bizuzat a dit, à cette occafion, quil 
“ne falloit introduire aucune diftinétion dans le Royaume, 
qu'il ne doit y avoir qu'un même régime. 

Les divers amendemens propofés tur Particle XVII, ont 
été lus à !AMemblée. M. Target avoit recueilli ceux en fa- 
veur deiquels PAfenblée avoit paru sexpliquer; il les 
avoit fondus dans Jarticle. Il a donné leóture de cette 
nouvelle rédaction. On a réclamé pour elle la prioriré; elle 
a été décréice de la maniére qui fuit; | 
“Les Membres des Corps Municipaux des Villes, Boutgs, 
Parciftes, ou Cominunáu:és, feront am nombre de 
y compis le Maire, lorfque la population 1era au-defloss 


neuf depuis, 3,000, jufqu'á 10,000; . 
Di deugs depuis 10,090 jufquã 25,0995, 
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De quinze depuis 25,000 julqu'a 54! 
“De vingt- un au dellus de 100,0c0. : 
"Quant à la Ville de Paris, actendu fon popular 

“fon, elle fera gouvernée par un Reglement particulier qui 


<Q 


fera donné par Nationale, tur Jes menos 


bales & d'apres les mémes principes que le Reglement 
General de toutes les. Municipalités du, ¡óyaume, » 


L'article XIX a éré mis aux voix & decrêété dans les teto 


mes fuivans* 
-« Chague Corps Municipal ,compofé de plus de trois 
Membres , fera divilé en Conleil & €n Bureau. Le Bureau, 
chargé de tous les foins de l'exécution & borné à la fimple 
régie , (era formé du tiers des Officiers Municipaux , y 
compris le Maire, qui en fera toujours partie. 
sais dans les Municipalités reduites à trois 
Pexécution fera confiée au Maire feul ». 


L'article XX a été mis aux voix & décréré de la ma- i 


niére qui Íuit: 

«Les Membres du Bureau feront choifs par te Cor ps 
Municipal" tous les ans, 8% pourront être réélus pour, une 
leconde année ». 

L'article XXI a pareillement été mis aux voix, & dé- 
crété dans les rermes Íuivans : 

“Jl y aura dans chaque Municipalité un Procureur 
de la Commune, fans voix délibérarive. 1 fera chargé de 
de défendre les , & de les affaires de 
la Communaut; > 

- Particle XXU a même été mis aux voix, & déctéré 
quil fluir; * | 

« 1 fera nommé , par, les Citoyens aéti(s , au feru- 
tin & à la majorité abíolue des fuffrages , dans la forme 
& lelon les rúgles ld en PArticle qui dérermine les 
élections des Maire 

L'Article XXi e a été mis aux voix , & décrété de la 
maniére qui fuit; 

e Dans les villes. au - deffus de 10,000 ames , 3 fera 
nomme de la même manitre un Subítitur du Procureur de la 
Commune lequel, à defqut de celuu- , SxXercera Los 
LArricle XXIV qui ef le du Projet , 2 été pro" 
-sonçu: 
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| 
vaux & les dépenfes , infpecteront 
les compres , & prendront toutes les délibétations Lur les 
objets qui excedent les bornês d'une limple régie». 
 M. Fermont a propofé quelques réflexions fur les i incon= 
qui pourroient en rélulcer. 

Démeunier-eR convenu que PArticle demandoit 
développemens; il a fair part des vuts quavoit 
eues lé Comité en le proPolant.' 


Malgré cerre explication , M. Fermont a (outenu qu il 


voyoit dans cer Article une difpofition qui concentroi: toutes 
les affrires dans la Municipalité , & qui excluoit ablolument 
la Communé même des affrires les plus importantes; il s'eft 
érendu'fur les dang: ES que pistentoit une dilpo- 
ficion. 

“M. Target a obfeivé que cet inconvénient, qui n'avoit pas 
échappé. au Comité de Confliturion, éroit dans la 
de fon travailqui avoit pour but de déturminer les 
tions des Municipalités. 

Cetre dernitre oblervation a dese erminé PAMembles. à 


Les Articles 25, 26 & 27 ont été é fé ¿cellivement Amis 


aux voix; & décrétés'amt quil (uit: 
XXV. Le Confeil Municipal s alfemblera au moins une 
fois par móis; il commencera par arréter les compres du 


Bureau, & cerre opération faire, les Membres du Bureau 


“autont $ delibérátive au Confeil. 
XXVI, Dans les villes au-deílus de 2 9,009 ames, P Admi- 

niftration Municipale pourta le diviler en Seétions, a raiton 

| de la diverhté des matiéres. 

- XXVIL.Avint d'¿ntrer en exercice , le Maire & les autres 


mune & (ba Subititur; Sil y ena, prêreront; à ly prochainé 
élection , deyan: la Commune & devant le Cor ps Munt- 


cipal aux Éleétions fúivantes, le ferment de bien rempliz 
leurs fonétions. 


XXVII a été pareillement mis aux voix: il a éré 


quelques amendeiméis qui ont été tejetós, 
a cré décreré de la Íuivante. 


du Corps Municipal, le: Procuteat de lá Com- 


«Les Membres de À Adminiftration Municiill feront 
en“exercice.: moitié én: fera renouvelée par 
Election toás-les ans quand le nombre impair, À 
fortira alternativement un Membre de plus ou un Membre 


«de: moiischaque année. Ea premiere fois “le détermi- 


céux qui fortiront. 
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Le Maire reftera en fonétion pendant deux ans. il. pouera 


¿tre rcélu pour deux autres années , mais enfuite il ne; fera 
permis de Pélire de nouveau qu'apres une. intervalle de 


“Té Procureur de la Commune & fon Subltirut: confers 


veront leur place pendant deux ans; ils pourront. être éga- 


lement réélus pour deux autres années, 
Néanmoins à la fujte de la premitre election, le Subftitur 
du Procureur de la Commune n'exercera fes fonétions 
wune année, & dans routes les Sleétions Luivanres ,. le 
de la Commune & le Subltirut leront remplacés 
ou réélus alternativement chaque année... 
“Na éré propofé par M. Bouche un nouvel Arricle qui 
obligeroir le Maire à. convoquer des Aflemblées de Com» 
mune lorfqu'il en feroir requis par fix Citoyens. 
“M Renaud a vu dans cet Article, un grand moyen' pout 
conferver la liberré & pour prévenir les émeutes populaires; 
mais comme la gu=ftion-qu'u prelenre, lui a paru être d'un 
grand intérêt, il a demandé que Article. fút renvoyé' au 
Comité de Conftitution, qui [eroit. chargé de donner: à 
lArticle le développement du principe, qu'il contients . 
PAfemblée Pa ainh ordonné. é pas 
“M.de Pont, ancien Confeiller au Parlement de: Merz; 
atuellement Confeiller au Parlement dé Paris, his de M. 
, & Dépuré expres de la “Coma 
de Merz , ayant fair demander la permillior dêrre 
à la Barre, PAllembléeP'a accordé; en coféquence Fé 
prélenté , & aparlé en ces termes;> 2105 090.55 


au 

rom: de: la, Metz, jé né me Harrois pas 
quiapres Pavoir obtenne, je n'aurois plus que des 
siemens à-vous prefenrer de la part; 
1» Chargé de, réclamer votre induleende en faveur de mes 

anciens Contrerés, je me falle acquitté de * ce devoir em 
homme (enhfible aux: bontés qu'ils m'ont marquées 
en Citoyen que fe fair! loiro de difavorifer de faux & de | 

» Votre fagelle, Melicigneurs , devoit-s'armer 
leverite pour prévenir les fuires d'un écart qu'on. pourroit 
Croité réflechi ;- des que vous avez connu que les Masiftrats 
du Parlgment der Metz en'avóient qu'égatés,* quils . 


Loríque;j'ai ofé [olliciter la” grace V'étre 
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s'éroient emprellés dabjurer leur erreur , qu'elle 1'ayois 
aucune influence fur Popinion publique, qu'elle ne pou- 


voit fufpendre tes heureux effers d'une révolution à laquelle . 


tout François rougita bientór d'avoir voulu oppofer quel- 
ques vains obftacles, alors, Nolleignéurs , vous n'avez plus 
écouré que votre clémence. 
-» Les Décrets que vous avez rendus dans cetre affaire 
prouvent dans toute Europe votre jultice & votre mo- 
| 
o.» Ow'il me fojr permis d'ajouter qu'en cédant aux vocux 
de Ciroyens recomimandables par leur parriotifme & par 
leur courage , vous impertubablement la tranquiliice 
dane Ville importante, au fort de laquelle ef he celni 
de la frontitre, & peut-êire du Royauíne entier. Certe Ville 
-reconnoiflante fera déformais plus glorieule de Pinrerêt 
-qu'ellea eu le bonheur de vous infpirer, que de tous les 
“monumeéns & les fouvenirs de ton antique fplendeur. 
“Depuis plufisúrs mois, Melléeigneurs, vous avez fait 
«mairre dans nos cocurs des fentimens nouveaux quil nous 
eft impoflible d'exprimér : permertez quils. fe manifellent 
par notre profond reipeêt pour cette augulte Aliemblée, 
notre loumiflion à fes D:crets , & notre zéle pour en pro- 
curer Pentiére & parfaire exécurion. » . 


. Un de les Secréraires a fair leóture d'une Lettre 
du Prince de Salm, qui fe plaint de fe trouver compris 
"dans nominatif des Penhons pour une penfton de 
20,000 liv. dont il s'étoir démis depuis Pannée 1789. | 
M. dHarambure, Membre du Comiré des Finances, à 
obfervé que les réclamarions qui arrivoient fur les pre- 
miéres feuilles qui. paroillent de PErar nominatif des 
Penhons devoient paroitre. d'autant:-plus étonmantes, 
qu'avant que le. Comité des Finances les air Jiwrées 
à Pimpreflion, elles avoient éré miles fous les yeux de 
M, Dufreíne ,  Directeur du Tréfor Royal, qui n'avoit 
propofé aucun changement au -travail fair par le Comité 
Ric les brevers de. penhous qui lui avoient été remis. 
le Préfident a annoncé Pordre de la Séance du foit, 
& [FAfemblee seft [éparée à 3 heures. 
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DES DÉCRETS. 


F 


Stances DU Jevpr soir, 26 NoveMBRE 1789 ET DU | 


 VENDREDI 27, 10 HEURES DU MATIN.. 


Du Jeudi foir , 26 Novembre 1789. 


L, s'elt élevé une queltion de priorité entre Vaffaire de la 
Gabelle d Anjou 8 celle des Colonies. La prioriré a été. 
décidée en faveur de celle d' 
- Le Comité des Finances , chargé du rapport de cette: 
affaire qui lui avoit- été renvoyée par 1 Aflemblée Na-. 
tionale, a propofé un projer de Décrer conçu en plu-:. 
fieurs. articles , ayant pour objet d'accepter le remplace- 
ment. propofé par la Province d Anjou , d'une fomme de 
1,600,000 livres, dindiquer le mode de répartition , la 
forme de payement, & la proportion de la contriburion.. ' 
M. Gaultier de Biauzat à dit que la propofition de 
FAnjou ne pouvoit étre recue fans porter un grand préju- 
dice aux autres Provirices deGabelle, & à tout le Royaume. > 
A Végard des autres Provinces , POpinant a dir qu'elles: 
ne verroient pas fans effroi fe replier & -s'étendre:, fur 
leurs frontiéres , les cordons déchirans des Gardes dela: 
Gabelle ; qu'il faudroit nécellaitement: érablir au-dela de | 
Anjou, pour empécher le verlement du pays nouvelle * 
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Quant à la propofition , confidérée refpectivement à 
Vintérêr général du Royaume , M. de Biauzat a foutenu 
qu'elle eft injufte , en ce que la Province d Anjou prétend 
ne devoir offrir que le montant de ce qui entroit en net dans 
le Trélor Royal, comme fi elle navoit à traiter qu'avec 
“We Fife, Certe Province fe trouveroit ainfi déchargée de 
571,000 livres, ou tout au moins de 371,000 livres, à 
. quoi elle évalue le montant des frais de perception, qui 
n auroient plus lieu , mais qui entroient en confidération 
& en computation dans le régalement de tous les impôts 
fur toutes les Provinces du Royaume. - | 
- L'Opinant a ajouté qu'il n'étoit ni convenable ni poí- 
fible de rempre la balance générale du fvftéme entier des 
charges publiques , pour adhérer à cette demande qui n eft 
même pas avouée par la totalité de la Province d Anjou; 
que dans tous les cas, la fomme de 371,000 livres que 
cette Province fupportoit en frais de recouvrement , 
devroit être confidérée comme partie de fa portion con- 
triburoire, & que l'Etat eft d'autant plus intéreflé à con- 
ferver certe balance de charges, que cette même fomme 
de 571,000 livres, ou celle de 371,000 livres formoit 
le fonds des penfions, retraites & traitemens qui avoient 
été accordés à de vieux Employés qui doivent demeurer 
à lá charge de lá Nation , même aprês la fuppreflion du 
vicieux impót , au recouvrement duquel ils ont pallé 

“Ure três-longue difcullion s'eft engagée (ur cette affaire. 
,M. Jouye des Roches a dit que la Province d'Anjou 
nauroit dá propoler le rembourlement qu'i 30 livres lé 
minor , luivant le prix adtuel, & non à 6o livres. 

-M. Maury a dit que VAflemblée étant dans l'intention 
de fupprimer entiérement la Gabelle , daris le cours de la 
prélente Seflion , il étoit dangereux de ftatuer Íur aucune 
demande de Province qui pourroit contrarier l'opération 
* M. de la Poule a conclu pour Facceptation des offres 


M. l'Evéque de Nancy a dit qu'elles ne fuffiloient pas; 
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fur une partie de la Gabelle 


6: qu'on rie pouvoit ftatuer 
fans faire une Loi générale. 
M. le Chevalier de Lameth a demandé Vajournement. : 
M. Reederer a déclamé contre le régime de la Gabelle ; 
a conclu a fa deltruótion avec remplacement de 30 mil= . 
lions fur les feules Provinces de grande & petite Gabelle. 
L'Affemblée a ajourné la queltion, & la renvoyée au 
Comité des Finances, parce qu'il propole un' mode de 
remplacement de la Gabelle dans tout le Royaume. | 
| M. de Cruft, Député des Colonies, a fait un difcouts 
pour établir "importance des Colonies, les richefles qu'elles 
envoyent à la Mérropole , la néceffité de les conferver , aves 
un régime qui leur convienne , & a demandé qu il fút nom- 
mé un Comité mi-partie de Colons infulaires & de Négo- 
cians des Villes maritimes de France, pour la formation 
dun Code colonial. 
M. Blin a lu un Mémoire figné d'un grand nombre de 
“Colons qui demandent qu'il foi furfis au Code de Lois 
fur les Colónies , julqu'a ce qurelles fe foient expliquées 
par la voie de Repréfentans hbremént & légalement 
us. | | 
L'Aflémblée a ordonné Vimpreíflion du Mémoire de 
M. de Cruft, & a ajourné la décifion de la queftion. 
La Séance a été levée à ro heures. Yara 


Du Vendredi:27 Novembre 1780, 10 heures du matin. 


La leture du Procês-verbal de la premitre Séance d'hier a 
occafionné une obfervation eflentielle. M. Bouche avoit 
propofé hier un article tendant à obliger le Maire à convos 
quer des Allemblées de Communes lorfqu'il en feroit requis 
pur fix Cuoyens actifs, Y étoir dit , dans le Procês-verbal; 
que | Aflemblée a décidé qu'il n'y avoit pas lieu à délibérer 
ur cette motion. M, Bouche a fait remarquer que la quef> 
tion préalable ne fur pas adoptée, & que fa motion fur 
tenvoyée au Comité de Conftitution pour y recevoir le 
développement du principe & des rêgles poro à remé- 
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tion des Aflemblées ; en conféquence le 


dier à Vimaétion ou au refus du Maire pour la convoca 
lera 

reCtifié dans cette partie. . | 
--M. Moreau de Saint-Méry a fait une autre obfervation, 
qui a auf déterminé un changement dans le Procés-ver- 
bal de la Séance du foir. 11 y étoit parlé d'une Adrelle ou 
Meémoire , comme prélenré par les Députés des Colontes ; il 
(era dit, par les Depurés de la Colonie de Saint-Domingue. 
Un de MM. les Secrétaires a. fait leéture d une note ou 
étar des pouríuites faites par le Cháreler de Paris fur les 
affaires qui lui ont été renvoyées par | Aflemblée Nario- 
nale; il y étoit dit que les pitces relatives à laftaire de 
M. l'Evéque de Tréguier nont point été remiles à ce 
Tribunal. À É. 
--M,- Bertereau , Procureur au Chãreler, & Deéputé à 


 YAfemblée Nationale , a fait obferver qu'il eft dir, dans 


un des précédens Procês-verbaux , que plufieurs Membres 
de] Aflemblée Nationale s étoient plaints de Linaction,qu ils 
imputoient au Chateler, fur les accufations de crime de lefe- 
Nation; que cette mention , quifera répandue dans toute la | 
France , & dans toute "Europe , pourroit affoiblir la confi- 
dération que mérite ce Tribunal, & dontil a beloin; pour 
répondre utilement à la confiance de 1 Aflemblée ; "Opinant 
a propofé d inférer dans le Proces-verbal de la Séance d au- 
jourd hui , des explications pour éviter ou corriger Leftet de 
cette premytre mention. 
M. Lanjuinais a dit que M. VEvêque de Tréguier à 
retraóté , dans un mandement quil a dohmé à loccafion 
des Décrers de | Aflemblée, [ur Vargenterie des églifes, 
tout ce que les Repréfentans de la Nation avoient paru 
improuver dans le mandement qu'il avoit donné fous pré- | 
texte d inviter à faire des priéres “publiques. L'honotable 
Membre a propofé en conféquence de décréter qu'il ne 


fera pas donné Íuire à cetre affaire. | 


M. Gaultier de Biauzat & plufieurs autres ont obfervé 


que le fecond Mandement de M. PEvéque de Tréguier 
meft-pas connu, & que le Prélat n'a fait aucune démar- 
che.pour fe difculper ou s'excufer. . 


-=M, Broftarer & M. ont jnfité pour que 
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blée falle exécurer fes Décrers:, julqu'a ce queM, LEvê-. 
que de Trégiier aura recours à Yindilgence de 'Affemblee, 
& ils ont voté pour que le Mandemenr qui a fait, incul-. 
per ce Prélar; fút envoyé au Chátelér. 
Plufieurs Membres ont demandé d'aller à Fordre.-du 
jour ; Aflemblée s'eft rendu à cette invitation qui A 
éludé toute'décifion fur Vincident: que prétentoit Taltaire. 
“de M. Evêque ide “Prégaler: 2715 
M. le Brun, Membre du Comité des Finances, a fair 
le rapport en précis d'un grand nombre de prójer$ y produc- 
tions d'efprits (yftématiques plus pénéxxés du defir-de Lervir 
la Parrie ;' que “des connoiflances mécellaires pour cofice- 
voir un plan utile pour les Finances; cet expolé critique . 
a été [uivi Fun “projer de Décret , pour empécher la 


“continuatión- du commerce de corruption , Ci-devant connu 
“Ce projet paroifloit ne fe rappórter qu'aux .Agens de 
Y Adminifirátion”, dans Pacceprion Lous laquelle Fadminif- 
tration étoit prifé précédemment. Lexplicamnon que M. Dal- 
ly, qui préfide le Comité des Finances, en a doinnê, a 
contribúé à le faite- penfer: il étoir dit dans ce Décrer 
“que le Roi fera fupplié de le fanétionner immédiatement. .. 
“ M. Gaultier de Biauzat a propofé de retrancher cette 
'exprellion , immédiatement , qui préfente un féns 
pour l'autorité: Royale, d' dub ituer le mot ¿nceffammens,, 
qui annónce mieux l'efprit du Décrer, ce qui a:éré adopté. 
M.Lañnjuinais, Profefleur en. Droir Canon , a propolé 
de comprendre les Juges damns-le nombre de ceux qui ne 
“pourront pas recevoir d Etrennes. 
. M. Dapont de Bigorte, en appuyant l'amendement de 
-M, Lanjuinais , a demandé qu'on y comprit aufíi les Pro- 
feeurs, & qu'on les y comprir bien exprefêmento cos 
-"Pluficurs autres Membres ont defiré que Yon. étendit 
la prohibition à toutes les efpêces 
ou de gratificarions qui ont liew dans les difféxentes;;Pro- 
| 
-M: Target a concilié les avis , en propofant d'ajouter au 
projet cétte-mention générale : Tous ceux. que exercent ea 
«ehef ou en fous-opdre des fondhions publiques. 
% 105» A | 
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- La queftion -préalable propofée contre: tous les 
autres amendemens ¿82 1l a éré décidé quil ny avoit pas 
liewa délibérer. Elle a auíli ré propolée contre l'amende- 
ment de M. Target; mais elle: a éré-rejerée.. Ger amende- 
ment, mis enfuite-aux voix y a été adopté;, 8, article du 
Comité :des-Finances; ayant été. propolé-à. la délibération 
avec” le :changement dexpreflion 8. Pamendement :déja 
adopré,.a été décrété dans les termes Íuivanss 


« L'AfMfemblée Nationale conhdérant que toute. fonc- 
» tion publique eft un devoir , que tous les. Agens de 
» Vadminiltcaton , falariés par la Nation , doivent à la 
chófe publique leurs travaux & leurs; foins;. que Mr 
» hiftres nécellaires , ils. Ont ni faveur ni préférence à 
»"aceorder , par conféguent aucun droit à une recon- 
» noiflance particulitre; confidérant encore quil importe 
» à la régénération: des: meecurs , autant qu à- | économie 
des finances & des revenus particuliers des Provinces , 
Villes ,: Cominunautés & Corporarions dianéantir le 
'» «trafic de corruprion & de vénalité qui fe faifoir au- 
» trefors> fous le, nom dérrennes , vin de yille, grati- 
fication, $tc;, a décréré & décréte qua comprer du 

» premier Décembre prochain , il ne fera permis à aucun 

» Agent de ladminiftration , ni à aucun de ceux qui, 
- «»-en chef: ou en fous-ordre , exercent quelque fonétion 
publique , de rien recevoir à titre détrennes grati- 
fication , vin de-ville, ou fous quelqu'autre. dénomi- 
» fátion quece foir; des compagnies , adminiltrations de 
» Provinces , Villes , Communautés Corporations ou 
-*» particuliers ; lous peine de conculhon; quaucune dé- 
»-penfe: de cette nature ne. pourra -êrre allouée dans le 
» compte” deldites compagnies ,, adminiltration , villes, 
Commmunautés , corporations , & Lera Sa Majelté fuppliée 
» de fanétionner incellamment- le prélent Décrer , & d'en 
-»ordonner la plus prompte exécution. » 


M. le Préfidenr a- fait. part A: Y Allemblée d'tne Jertre 
que lui a écrir-M. Necker , pour lui. envoyer une letrre 
M. le Marquis .de Bouillé, par laquelle ce Héros, 
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Yun des Reftaurateurs: de la Jiberré “dans 1 Amérique ; 


alfure qu'il ne fe fait aucune exportation de grains ; par les 


frontitres fur lefquelles il a le Commandement. 


¿1 Mi: le Brun a,repris. la po pour faire un: rapport 
relarif aux indemnités qui font demandées au Grouverñe- 
ment, par des. particuliers qui ont perdu des Vailleaux 


avant la dernitre. guerre, & par d autres particuliers qui 
fe croyent fondés 'à. efpérer quelques dédommagemens. 


L'avis du Comité étoit cesdemandes au Confeil, 
- M. Duporta propofé de rendre un Décret, ponr.obliger 


tous ceux qui prétendent à des indemnités contre le Gou- 


vernement, à juftier de leurs titres, dans un an pour 


“Jes perfonnes. qui font en Europe, & dans deux ans pour: 


les, períonnes qui, font hors de PEurope, à défaur de 


quoi, ils ne pourroient plus faire valoir leurs préten- 


M. de Cuítine .a. propolé la queftion Almas contre 
cette motion; ¡il.a £:é appuyé par» M.- Lacheze, qui-a 


“dit, quil ne convenoir pas que la Nation Françoite: fe 
fit. un moyen des fins de non recevorr; 1) a été décidé 


quil ny avoit pas lieu à deélibérer. 


Ha été fait une nouvelle lecture du projer de Décrer 


-propofé par le Comité. M. le Camus a demandé Pajour- 


nement de certe difcuílion , julgqu'à ce que le Comité des 
SepT aura fair fon travail, & propofé fon projer fur la 
la. Jurifdiótion que Von pourra accorder au Confeil. 
Fréteau a fait remarquer., par Vexemple de la mul- 
titude des vieiiles recherches qui avoient été renouvelées 
par Veffer de 1'Arrér. du Confeil, rendu lous M. Turgor , 
au-Lujer des. péages; combien il feroit dangereux de rên- 
dre un Décret 2nvizatózre pour les Prétendans, il a appuyé 
Jajournement .préalable; lajournement a été mis'aux voix 
Ju Aflembiée revenant à Pordre du jour, propofée 
da, difcuffion des mariéres de Finances. | 

MI. Bouchotie a lu un  mémoire três-étendu , dans le- 
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4 
infitution , qui avec lés particuliers ; enfuíre 
il a préfenté un plan à fubftituer à celui de Mi. le Pre-' 
mier Miniftre des Finances. 


- Lês' bafes principales de ce plan font de réduire la 


Calle d'Elcompte à ce qu'elle éroir avant 1787, & de 
fui rembourfer A 60 millions d'avances qu elles à faites à 
PErat. 2º. De mertre pour 30-millions de monnoie de 
billon en circulation ; en pitces- de 3 fous & 6 fous, & 
de preridre la matitre de certe monnóie dans les cloches 
inutiles des Monafteres. 3º. De frapper des pitees dor 
de la valeur de deux, quatre ou Louis, qui au- 
rolent une valeur de crédit dun cinquitme ou deux fi- 
xiémes. 4º. Un emprynt-indéfini aú denier vingt-cinq. 
5”. La converíion des dertes échues'en cóntrats conftitués. 
Aflemblée a enrendu avec intérêt une partio de ce 
diícours;. mais dês la rroifiéme parte -le filence a ceffé, 
& M. Bouchotte eft parvenu avec peine à la fin de fon 
difcours. Une des principales railons de l'impatience “de 
Affemblée , étoir quil ne s agifloit pas de préfenter des 
plans nouveaux”, mais d'examiner dans celui de M. le 
Premier Miniftre des Finances ce qu'il y avoit à accepter 

-"M. Dupfort a demandé que les dépenfes des Départe- 
mens Ícient fixées avant de s occuper du mémoire de M. 
. M. Fiéreau a appuvé M. Duports 8% demandé qu'il 
fúr propofé par le Comité des Finances un plan de tra- 
vail pour la Séance de demain. en 2 
de Montefquiou , Membre du' Comité des Finan- 
ces, a dir quil el impoflible d étabhr la confiance , tánt 
que la dépenfe n'aura pas été réduite au niveau de la 
recerte. 1 a propofé de décréter “que chaque Miniftre 
ou Ordonnateur d'une portion des dépenles- publiques 
fera tenu de (oumerrre 'Aflemblée , fous- quinzaine , 
un étar proviloire bien circonftancié de chaque partie des 
dépentes ; qui fera limiré aux fommes indiquées dans. le 
plan du Comité des Finances prélenté Y Aflemblée. 
“MM. Vabbé Mavry a propofé 4 employer trois jours de la 


Temaine à Texamen des Finances ,“& que chaque Séance 
commençãt 
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étoit au moment 


Ha dir auíh que le Comité de 


/ 
commencát par un rapport de ce Comité pour fervir de 
plan d'opération, en fuivant les maritres, & les épuifant 


chacune , fans fe livrer àº Penfemble avant -d'avoir arréré 


les détails. | 
ll a été obfervé par M. de Cuítine, que la Conftitution 
+ êrre terminée, & quil ne fallo pas 
dérober un feul inftant à lá perfeltion de cet ouvrage , 
u'enfuite , au lieu de trois jours, on pourroit donner des 
Magui entiéres à Fexamen des Finances. | | 
Cette oblervation a été appuyée par M. Target. 
M. Recderer, Député de Metz , a propofé d ajourner 
la queftion à demain , afin d'extraire tout ce qui eft urgent, 
& d'y ftatuer avant de former un plan général de Finances. 
pourroit étre 
chargé d'examiner la queftion de favoir fi une banque qui 
leroit fous le régime de la Nation, ne feroit pas-ant- 
cónftitutionnelle. | 
MM. Pétion de Villeneuve , de. Mirabcau , Duport & 
Pifon du Galland , ont aufli parlé fur certe matiêre. 
M. de Cazalts a appuyé Vopinion de ceux qui ont de- 


mandé que 1 Aflemblée fuivit avec méthode un plan géné- 


ral de reftaurarion de Finances, & qu elle ne fe livrar pas 
à un travail partie) qui ne préfenteroir pas d enfemble dans 
partie qui exige que tout foit lié. 

M. Aníon a propolé de prendre , pour fixer Vordre du 


travail, le plan propofé par le Comité des Finances, qui 


> 


avoit, comme il Pavoit annoncé , une fuite de Décrets qu'il 
foumertroit à 1'A(lemblée auffitór qu'elle Pexigeroir. 

MM Fréteau & Camus ont infifté pour que 
blée eúr fous fes yeux tous les renfeignemens fur Vétar des 
> & des recettes , avant de rien entreprendre [ur ce 
travail. | 


On a demandé a. aller aut vedad (ur les différentes mo- 


tions produites par la difcuiflion. Quelques Membres ont : 


demandé l'ajournement : il a été combartu par d'autres , & 
notamment par M. d Ailly, qui a expofé les befoins urgens 
du Gouvernement pour “a payemens quil avoit à faire 
dans le courant de ce mois. | EE 


M. le Chapelier , réfumant la queltion, a propofé de 
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la réduire au terme fimple de [avoir fi Aflemblée com- 
menceroit à soccuper du plan général de la reftauration 
des Finances, ou fi elle comienceroit à soccuper des 
moyens de fubvenir aux beloins urgens de V'Etar. 1l a 
demandé que alternative de fa propofition fút mile aux 
voix, comme la feule qui dút occuper 1 Aflemblée dans 
le moment actuel. e | | 

L'Aflemblée a adopté cette manitre de terminer la dé- 
libération , & prelque à Vunanimité elle a décréré que 
"dans la Séance de demain , le Comité des Finances 
“mettroit lous fes yeux le tableau des beloins du Gouver- 
nement juígu'au. premier Janvier prochain , pour de Íuite 
aviler aux moyens dy fubvenir. La Séance a été terminée 
à trois heures & demie. 


On fouferit , tous les jours, chez BAUDOUIN, Imprimeur 
de PA/femblée Nationale , rue du Foin S. Jacques, nº, 31. 


Le prix eft de dix livres pour deux mois, franc de port, 
pour la Province; neuf livres pour Paris. 


| 
- MM. les Députés & MM. les Soufcripteurs du Procês-verbal 
de 'Aflemblée Nationale continueront à ne payer que 6 livres 
pour deux mois, | 


Sur les Finances. 


- * Mémoire de M, Necker. 
* Difcours par M. le Comte de Mirabeau. 
* Rapport de M. de Montefquiou , au nom du Comité des 
Finances. 
Bibliothêque du Roi, Rapport du Comité des Finances. . 
* Adrelle des Altionnaires: de la Caifle d'Elcompte. 
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Plan de M. le Vicomte de Macaye. 

Projet d'un Traité de Paix entre la Nation & le Clergé, 
contenant le feul moyen de rendre les biens eccléfiaftiques 
utiles à PEtat. | 
“Motion fur un nouveau régime de Finances , par M. le Baron 
d'Allarde. | 

Inftitution d'une Caifle Nationale, tenant lieu de Banque | 
Nationale. 


Etat nominatif des Penfions payées au Tréfor Royal. 


Penfions de vingt mille livres & au-deffus. Cette premiére 
clafle eft aGuellement en vente. 

La foufcription de l'édition in-4º. elt de ro livres, franc de 
port, pour cinquante feuilles. 

La foufeription de l'ín-8%, pour le même nombre de feuilles , 
elt de 7 liv. 10 £. - 0 

L'in-8*. fe vend féparément 3 fous la feuille. 


MM. les Soufcripteurs au Procés-verbal de TAflemblée Na- 
tionale , font prévenus que tous les articles diftingués par une 
étoile , font partie de leur Soufcription, & qu'ils pourront fe 
procurer les autres fans crainte de double emploi. 


A PARIS, Chez Baupovix, Imprimeur de L'ASSEMBLÉE 
NATIONALE , rue du Foin-SainteJacques, nº. 31. ; 
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Du Samedi 28 Novembre 1789, 10 heures du matin. 


+, 


un Membre de 1'Allemblée ,' Dépuré ville de: 
Dieppe sa oftert , de la part, de quelques-uns de les Cons... 
citoyens ¿ un don de 107 mates d'argent $ de quelques 
Ona diftingué entre les Adrefles. qui otit éré communis 
quées à 1 Aflemblée, celle de la Garde-Narionale de Tou- . 
loufe ; dans laquelle on rrouve l'improbation la. plus for- 
-meélle des Déclarations faites par des Citoyens. Nobles Sé 
des Citoyens Eccléfiaftiques de certe Ville... 
L'Adrelle de la ville de Nérac a auíh fixé Varrention de. . 
l'Aflemblée , en, ce. qu'elle a donné lieu à, la motion. faite 
par lun des Députés de cette Ville, pour faire alfurer à. 
es Concitoyens pauvres une portion des revenus Ecclé= 
haftiques pour fournir à leur 15? 5 
M. Fréteau a appuyé cette motion , & a demandé que | 
la diícuflion en fr renvoyóe à la Séance de cefoir. 
M. Gaultier de Biauzat, en louant les vues qui ont 
fondé. cetre motion .,: a fair remarquer qu'elle intérefloir . 
toutes les parties du Royaume fans diftinétion , y ayant 
malheureulement par-tout des perfonnes & des. 
réduites à Limpoflibiliré de fournir à Jeur fubíiftance; . 
quil ne peut être rendu qu'un Décrer général fur ceme . 
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matidre; qu elle ent à la Conftitutfón ; 
puifquil s agir de la Lubliftarice d'une tres-grande partie 
des François , quen conféquence, & daprês les précé- 
defis Décrets de TAMemblée , la motion ne peut erre dif- 
cutée daris les Séarices du for : il ¡en a demandé 1 ajour- 
nement à Vordre de deux heures de la Séance de Lundi 


prochain. L'Aflemblée [a ainfi decrétés 
| M. de Tracy a, propofé dayifer aux mayeng de faire 
placer les Dépurés ou Reprélentans des 


- 


MY Gl N 


Communes de Provinces, dans la “Tribune qui leur eft 
Bóurbonnois na pu obtenir place. 

Cerre demande a éré appuyée par plufienrsiaitres Mem- 
avolent également: éré, refufés, 61 
M. Gaultier de Biauzat a di 

Le plaignoient les Préopinans, provengit de ce que leg 
de.PEtat cette Ville “entroient en grantnom-. 
bre“dans la * 

élentans des Cómmunés' de Provilices$“ik à de= 

mandé que [on deftinár d autres parties de “aux 
Repréfentans des Commúnes'y tant de que des Pro- 

| 9/32 LE 2500) 
1'Alfembléc a renvoyé aux Commilaifes chatoés de la 
diftriburtion «des places des Lribunes, le de prevenir 
clamations. 46 E 
L'ordre du jour conduiloir à Vexamen "de PEtar à 
donner par le Comité des Finances y des dépenfes vrgen- | 
“M. Aníon a fair une leéturé de cet Etat; il mónte à 
.la fome de cent trenté millións quarre-vingt mille livres; , 
auparavant d'un autre étar expofitif des refloúrces ádtuel- . E 
les, ceft-á-dire, des fonds aflurés , ou-pféfumés cerains, 
monte à 40 millions cing cent mille livres”'ainfi les be- | 
loins urgens exigent un fupplément de fonds de 90,420,000 | 


bres qui ont artefté que d'autres Deputés-extraordinaires 
it que linconvénient dont 
Repréfenrans de la Commuúne de Paris, les Ofhiciers 
'ríbune , qu'il "y reftoir port de plates Póur 
les Repr 
VInces. | E! 
pour lavenir les inconvéniens qui ont occafiormé ces ré- | 
| 
tes-pour-le reftant de ce mois 82'poúr 16 mois fuivánt.. 
ce Membre du Comité des Finances* avoit "fait leórure 
pour être touchés avant le premier Janvier prochain : il 
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Pluíieurs des articles compris dans l'Etat des fommes 
à payer ont excité quelques rumeurs ,. notamment les 
“mentions des fommes déclarées dues pour¡les boues & lanter- 
“nes, pour POpéra, pour les rentes viagéres contraótees 
par M. le Comte d'Artois , pour les dépentes de Gonftrue- 
tion de la Salle de [ Aflemblée Nationale ,. pour les dé- 
enfes des Aflemblées des Diftridts & des Eletteurs de la 
& de la Prévoré de Paris. , 
Fréteau a demandé que cet Etar foie imprimé, aprês 
qu'il aura été revétu de la fignature du Premier Miniftre 
des Finances; il a aufli demandé que le Premier Miniftre 
fournille à 1'Aflemblée un Exar figné des dépentes de tout 
“genre faites depuis le premier Mai dernier.. Ces deux mo- 
tions ont ézé fondées [ur les mêmes motifs , de la nécellité 
de juftifier les Décrers de [Aflemblée aux yeux des Com- 
mettans, & ur Pinfufhlance de la fignature quon a dit 
avoir été mile par M. Dufrelne , Direéteur du Trétor royal, 
au bas de 'Etar dont il venoit d'être fait leóture.. o, 
- M. Malouét s'elt élevé contre les deux motions, fous 
prétexte que M. le Premier Miniftre des: Finances y, étoit 
_ ¿nculpé, & qu'on ne pouvoit pas exiger qu'il fignár les Etats:, 
nes étant pas refulé à fournir toutes les piêces juftificatives.y 
ue sil y avoir du doute fur quelques articles ,. c'étoit au 
omité des Finances à refaire le travail de vérification dont 


il ef chargé. 
exprellion inculpg a occafionné beaucoup de murimures:: 
on a crié de plufieurs córés que M. Necker n étoir inculpé 
ni dans la motion, ni. dans les développemens fairs pour 
-. MM. Anfon & Fréteau ont repris Íucceflivement la pa- 
“role , pour relever Verreur de M. Maloutt ; M. Anfon a 
déclaré que M, Necker a figné toutes les parties de VEtat 
général des Recertes & Dépenfes , qui avoir. été remis au 
Comité depuis plufieurs mois; & que les Etats de détail., 
- dont les rotaux le (ont trouvés conformes aux articles: de 
l'Etaz général, font fignés par M. le Direéteux du Tréfor 
royal. L'Opinant a fait remarquer que le Décrer: qui or+ 
donne la communication de 'Etat particulier des dépenfes 
urgentes dans ce moment , fut rendu dans la e d'hier 
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Seulement; & que la diligerice que le Comité des Finances 
“a dá mertre à Pexamen de cet Etat, avant de te porter à 
1 VAflemblée, na: pas permis de le préfenter à la fignature 

 M. Tabbé Rualem a appuyé Vavis de M. Malouér 


“pour difpenfer lé premier Mimiftre des Finances de figner 
£* M. de Cuftine a foutenu lopinion contraire , & la 
motion de M., Fréteau. 
*"Cette' motion a, été divilée; on a d'abord mis aux 
voix la queffion de Tavoit fi Vétat des dépenfes urgentes 
pour les mois de Novembre 8& Décembre fera figné par 
Necker; VAflemblée seft décidée pour Vaffirmative. 
On eft enfuite venu aux voix fur la queftion de favoir 
fi cer étar fera imptimé, pour en étre remis un exemplaire 
à chacun des Députés. L*Aflemblée Ya ainfi décréré. 
* M. Lelong a dit, à loccafion de ce fecond Décrer , 
«qu'il falloir conrraindre TImprimeur de 1'Aflemblée Na- 
"tionale à'fourmir, à chaqué Dépuré, deux exemplaires 
de tout ce qui s imprime par ordre de | Aflemblée. 


“-M. Lavye a dit qu'il ne falloit pas expofer 'Imprimeur 


A faire des pertes confidérables qui pourroient le ruiner ; 
““effectivement l'Aflemblée ordonne fouvent des impreflions 


''Etats & d'ouvrages qui m'ont aucun débit , & qui font 
éntiérement à la charge de VImprimenr. 


M. le Préfident revenant à la feconde partie de la | 


motion de M. Freteau,, propofe la queltion de favoir fi 
“8 VAflemblée ordonnera limpreflion de Térat ou fommes 
| employées depuis le premier Mai dernier, pour en être 
q remis un exemplairê aux Députés. | 
“"M. Freteau oblerve que fa motion fe réduir, quant 


le Premier Miniftre , & il a rappelé que le Premier Mi- 
hiftre avoit annoncé, dans un mémoire imprimé en 1788, 


foir perpétuelles, dont les principaux ont éré formés de 
“dons fairs par le Gouvernement, & qu'il faut vérifier h 
les fonds n'ont pas été employés à Pacquit de ces contrats 


£ 


à cette partie, à demander que les Etars foient fignés par 


qr exiftoit des contrats de rentes fur le Roi, foit viagéres 
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| 
M. Piíon a appuyé cette oblervation.en rappelant une 
autre explicarion donnée par M. Necker , dans l'un de 
"fes ouvrages au Ífujer des dons extorqués par quelques 
períonnes , de contrats qui avoient été amortis. 
—M. Camus a appuyé & étendu la feconde partie de 
“Ja motion de M. Fréteau ; il a fait quelques remarques fur 
“divers articles de VEtar dont M. avoit fair leCture. 
Ces remarques tenoient à la critique; mais les applaudil- 
lemens de P Afflemblée ont prouvé quelle les trouvoit 
“judicieufes, L'opinant a propofé de faire dépofer au Comité 
des Finances les pitces juftificatives des Ícaro qui feront 
fournis , & un regiftre appelé Livre-Rouge , qui doit conte- 
- nir des renfeignemens fur les penfions , & leur converhon 
en rentes. | 
M. Malouét a demandé qu'il foie adjoint quatre nou- 
“veaux Commiflaires au Comité des Finances , pour faire. 
la a des abus de toute efpêce fous couleur de 
ention. ES 
E M. Dupont a dit qu'il ne faut pas difcourir quand + 
faut fecourir, & qe ourra pourvoir aux abus par la 
relponfabilité des Miniftres. 
+ On a fair enfuite la leóture de la motion de M. Fré- 
teau, & de lamendement propofé par M. Camus. La 
motion tendoit à demander communication authentique 
des états de dépenfes, depuis le mois de Mai dernier. 
L'amendement confiftoit à ce que les Etars demandés, 
ainíi que les pi¿éces juftificatives , notamment les regiítres 
qui conftatent la converfion des penfions en bons fur les 
emprunts , foient remis au Comité des Finances pour 
€rre communiqués à chacun des Membres de | Aflemblée , 
8 qu'a cet efter un Commis s'y trouvera tous les jours 
“pour donner la communication. 
- L'amendement de M. Camus a d'abord été mis aux 
voix, & il a été adopté. | | Neri 
Enfuite on a lu la motion de M. Fréteau avec cet 
amendement, & Pun $ Pautre ont été décrétés. . 
- Enfim, la motion de M. Malouér mife aux voix a été 
** > Cuítine a combattu le plan de Finances propolé 
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* par M. le Premier Miniftre des Finances, & y a fubltimé 
“un plan qu'il eúr été difficile de failir dans la rapidité de 

- M. dHarambure, Membre du Comité des Finances, 
- a également combattu le plan de M. Necker, & a fubíti- 
“tué Pidée d'un plan dont voici les principalés difpofitions : 
—Yorganifation d'une Caille nationale , & nomination de fes 
Adminiftrateurs; la faculté de rembourler les rentes via- 
geres ; la nominarion de dix Membres pour prélider au 
“Bureau de liquidation ; les Créanciers de VEtat appelés à 
fe préfenter au Bureau de liquidation pour y produire 
Jeurs titres de créance , & recevoir à la place une afligna- 
“tion qui fera refue pour comptant dans la vente des Biens 
du Domaine ou du Clergé ; émillion des billers de liquida- 
tion à concurrence de deux cent quarante millions; décla- 
“tions des Citoyens, pour Dons Parrioriques , mifes en cit- 

| La difcuflion a été interrompue un moment: par une 
- Députation du Bataillon de Saint-Roch, qui elt venue 
-—préfenter un Don patriotique. 

M. Harain , Commandant du Bataillon de Saint-Rock, 
admis à la Barre ,:a prononcé le-difcours luivant: > 


4 


N'ossErGNEURS, 


“e Depuis la révolution glorieule & à jamais mémorable, 
qui a préparé la régénérarion de cer Empire, chacuñ de 
“nous a vu doubler fes engagemens envers Ja Parrie. En 
-efler , Nofleigneurs , fi comme Soldars nous avons tous 
juré de verler notre fang pour le falur de notre pays, 
pour lexécurion des Décrets de cette auguíte Aflemblée, 
& pour la gloire du Monarque ; comme Citoyens auíli, 
nous avons une obligarion facrée à remplir, celle de 
“concourir au foulagement des malheurs publics. C'eft 
dans cet efprir que le Bataillon de Saint-Roch , dom 


jailhommeur' Y'étre , en ce momént , Porgane aupres de. 


vous, vient dépoler fur Paute] de la mire -Patrie, le 
tribur d'offrande qu'elle a droit Patrendre de chacun de 
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(atisfaCtión & dindulgence horre démarche , & per=;: 
mettéz-nous dé failir Cette occafion (olemnelle Pata pré-. 


ciéúle pour renouveler, en votre prélence, le ferment que. 
nous avons déja fair de.ne nous écarter. jamais de ce. 

double devoir dont le noble fentiment nous a conduits. : 


"» 


+ WaR DAS 
Réponfe e M. le Prefident. 10989 


L'AMfemblee Nationale reconnolt avec farisfadtion dans . 
les offres généreules du Bataillon de Saint-Roch , le zéle > 
& le patriorifme qui ont animé Ja Garde nationale , & 
qui ont réuni les fentimeris des défênfeurs de la Natiom 
aux fentimens des bons Citoyens. » 


+ 
É 


Ta Députation a été. admife à afifter à la Séance: “AM 


accordé. 


M. de C | 


& faire perdre Pavantage de la balance dans des ¿changes | 
y 


a SU. 
obtenoir cette confiance., il leroit dangereux. parce, quil 
nauroit point en fonds toute email ño 

ll propofe la création 


avec intérér du jour de leur creation, payables.á des épo- A 


| fixes, relatives aux rentrées des dons, patriotiques des 


| 

| 
WI Guillotin a*prétenté.à 1 Aflemblée un Don patrioti- . | 
que de 5,935: livres de la part de-la Communauté «des * | 
Mairres Chandeliers de. Paris... 11 a, enfujre demandé la | 
parole pour Lundi, ordre de deux heures , pour: 1 examen Mi 
des articles qu'il avoit propofés à Verlailles , fur les pré- | 
jugés conttte- les des ce quí lui'a éré 
W a parlé, enfuire les inconvéniens de ; | 
Iétabliffement d'une Banque mationale , dans un moment MA 
dincercicude générale. a dit quiung -entreprife de certeo- 
nature ne fauroi être aflez .réfléchie., qu'élle»peur--nuire | 
au (Commerce, faire 'haufler le prix des 'denrées , & con- | 
léquemment de-la-main-d ceuvre , ruiner nos Manufactures, 

| 

| 
| 
| 

| 

| 
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deTAflemblée Nationale cóntinueront à ne payer que 6 livres 


_de*M.“Nécker , impfimée' par órdre de | 


em 


8. 


biéris du Domaine & du Clergé qui y feroient afeltés: 


11 penfe que la contribution patriotique pourra s'élever à 


250' millions; les biens inutiles du Domaine à E milhons; 
é 


ceux du Clergé à 300 millions. Mais il a propofé, au moyen 
de ce facrifice , de laiffer au Clergé la difpofition du furplus 
de fes bieris ; la Nation le réfervant la furveillance , & alu- 


- rant qu'il ne feroit plus rien vendu fur les biens du Clergé | 


pour la derte publiqué. 
La Séance a été terminte à trois heures , & remife à 


fix heures du foir. 


On fouferit , tous les jours, chez BauDOvIN, Zmprimeur 
de Affemblée Nationale ; rué du Foin'S: Jacques, nº. 31. 

Le prix elt de dix livres pour deux mois, franc de port, 
pour la Province; neuf livres pour Paris. 

MM. les Députés & MM. les Soufcripteurs du Procês-verbal ' 


( 


pour deux mois. . 


* Rapport fait au nom du Comité des Finances , par M. lo ;. 

Marquis de Monteíquiou, in-4º. 
* Opinion de M. le, Marquis. de Gouy d'Arly , fur le Projet 


Aflemblée Nationale. .., 
* Motion de M. de Curt, Député de la Guadeloupe , au | 
nom des Colonies réunies , avec cette épigraphe : Non nobis, fed 
Reipublicae nati fumus ., impriméc par ordre de VAflemblée. | 
'ette motion cohtient un appercu du 'rapport des Colonies. 
“ Elat nominatif des Penfiofis payées au Trefor Royal. 
- Penfions de vingt mille livres & au-deílus. Cette. premiére . 
elafie elt aftuellement en vente» 
fouftription de Pédition Zn-4º. elt de 10 livres, franc de . 
La' [oufeription de Tin-8º, pour le ménie nombre de feuilles, 
L'in-8*. le vend féparément 3 fous la feuille, 


y 


A PÁRIS, Chez Baunourx , Imprimeur de 1'ASSEMBLEE 
| “NATIONALE, ¿rue du Foin- aint-Jacques nº; 


1 


, 
á 
a 
> 
. 
+ 
a 
| 
. 
he 
| bl 
le 
“ 
Te 
d > 
1 
d 
> 
d 
1 
5 
4 “Ve 
qe 


ai 
| 


— | 4 
| 
| RE sÃ | 


e. 


“ 
- à . 2 
EY 


4 
p- 


- - “ A - dá 
BR | 7 | ] j 


SÉANCES da Samedi foir 28 Novembre 1789 , & de 


Samed; 28 Novembre y fx heures du foin 


M. le Vitomre de Noailles a demandé pour le Comité 
Militaire , dont.il ek Membre, la fixation du jour ou PAfa 
lemblée délibéretoit (ur le premier Rapport fait par ce 
Comité, Cette Délibération a été renveyée à Mereredi y 


ordre de deux heures. 
Un de MM. les Tréloriers à fair legture des dons patrio+ 
tiques. On a remarqué avec feníibiliré, au nombre des 
hommes généreux qui font des facrifices pour la chofe pu= 
blique, M.Bothereau , Francois d'erigine, demeúrant actuel- 
lement à Amíterdam, qui fait un don de ¿0,0009 liv. plu- 
lieurs Génevois qui, comme des habitans de la ville de 
Neufchátel en Suille , le foumettent à payer le quart des 
revenus qu'ils ont en France; enfin M, Edouard, Membre 
de la Chambre des Commimes d'Anglererre, qui a offert' 
de payer le.quart des revenus qu'il a en France fur le Trélor 
pal, On a diltingué pareillement le facrifice fait pár Mo 
é Comte de Fumel, d'une penfion de 12,000 divs, qui lui 
été dennée pour fes ferviçes. 
¡Le Décrer demandé par la Provinçe- de 
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pour la cotifation En plein tarif des ci-devant Privilégiés, 
dans le lieu de la fituation des Biens, a été la feale Affaire 
dont 'Aflemblée fe foit occupée. | 

Elle avoit éré renvoyée dans une précédente Séance à 
Pexamen du Comité des. Finances. 
M. Amon, chargé ce Comité d'en faire le rap- 
port, a d'abord propolé un Projer de Décret relatif aux 
Impofitions de Paris: il éroit divilé en deux articles. Le 


premier tendoit à Pétabliffement d'un feul & même róle 


d'Impofitions dans la Gapitale, & à la fuppreílion de la 


Capitation ; en remplacement de laquelle chaque Habi- 


tant de cette Ville y feroir eorifé dans la forme, & de 
la maniêre ulitée dans les Provinces , c'eft-a-dire, fuivant 
leurs faculrés. Le fecond attribuoit au Maire de Paris la 
eonnoillance de toutes les demandes en modération d'Im- 
*ofition au - deílous de 25 livres, & au Comiré des 
Finances de 'Hórel-de-Ville , les affaires au-de/lus de 25 


livres. Il s'elt efforcé d'établir la connexité qu'il difoit exil- 


ter entre ce Décrer & celui folliciré par la Province de 
- MM. de Cernon & Dubois de Crancé n'ont pas été 
perluadés de cette connexité: ils ont prétendu, au con- 
traire, que ces deux objers ne pouvoient avoir aucunê 
liaifon ; ils ont done demandé exprellement le rapport de 
la demande formée par la Province de Champagne, que 
Allemblée avoit entendu traiter aujourd'hui. | 

L'Aflemblée Pa penfé de même, & M. Aníon, aprês 
avoir fait ce fecond Rapport, a propolé, au nom du Co- 
imité des Finances, un projet de Décrer “qui laiffoit fub- 
fifter, pour les ci-devant Privilégiés, Pancien mode de 
cotifation , qui la diviloit par moitié , entre le lieu du 
domicile & celui de la fituation des Biens. 

M. de Landine a dit que fi ce projet de Décret étoit 
adopté, les anciens contribuables ne recevroient pas le 
- foulagement que les ci-devant Privilégiés séroient pro" 
pr de leur procurer : il a ajouté qu'il n'y avoit que 

proclamation du Roi , faite en exécution du Décret 
du 26 Seprembre fur les impofitions, qui rendit cette 
queftion problématique , & que dans cet objet la pro" 
clamation n'étois nullement conforme aux vues que $ 
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tolt própofées PAMemblee; que des-lors il ne s'agiffoit quê 
dinterpréter le Décrer du 26 Septembre. 

M. le Chapelier a attaqué les deux projets de Décrets 
propolés par le Comité des Finances. 1 a dir, fur celul, 
propolé pout la Ville de Paris, qu'il étoit éronnant qu'on 
proposit d'attribuer à un feul homme , au Maire de 
Paris, lá connoiflance de toutes les demandes en modé-. 
tation au-deflóus de 25 livres; que refpectivement aux. 
fortunes, cette impolition ; quoique modique , étoit um 
objer important pour ceux qui la fupportenti | 

L'Opinant à demáindé que le Comité des Finances de 
'Hórel-de-Ville jugear toutes les demandes en modérarion: 
lla dit enfuite, au fujer du Projet de Décrer propofé fur la. 


demande de la Province de Champagne, que le moyen | 


“détablir une égalité de répartition étoit de tout impoler 
dans le lieu de la fituation des biens. Il a demandé en con- 
fequence que la. chofe fúr ainfi décidée pour les impoltrions | 
des privilégiés dans tous les ligux oú les róles ne feroient pas 
encore faits: yo dom 
M: le Marquis d'Ambly a obfervé que le Décret étoit 
irténdu dans la Province de Champagne , de maniêre à 
faire craindre des troubles fi Varcien abus des cores au. 
domicile n'étoit pas réformé; ila penfé qu'a cet égard il ne. 
falloit qu'une interprétation du Décrer du 26 Seprembre. 
M, de la Jacqueminiére , infiftant fur la néceffité qu'il. 
pq de faire impoler dans le feullicu de la fituation des 
lens, a demandé que les difpofitions de ce Décrer fullent 
penérales , 8: qu'elles fillent appliquées méme aux Pro-. 
vinces ou lés départemens peuvent érre confommés; & à 
et effer il a propolé que damas les Provinces oú la répar- 
útion elt faire, on fit un nouveau rólé additionnel, dont 
ks frais ne pouvoient pas être confidérables, & des frais 
duquel le Peuple feroit d'ailleurs bien dédommagé par 
diminution qu'il lui procureroit dans (es impofitions, 
M, Biauzat s'eft élevé contre les deux parties du Projet 
te Décrer préfenté par le Comité des Finances. Il a cru que 
partte de ce Décret qui concerne la Motion de cotifer 


. Propriétaires au lieu de la firuation des biens, & qui 


cette Motion, priveroit les ci-devant Cóneri- 
bles dá foulagement que doit leur procurer Texécutior 
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“des Décrets qui aflujettiftent les ci-devant Privilégiés au 


parement de Fimpór'dans la même forme & au même taux 


proportionnel, que les anciens Contribuables; il a jultifié 


“fon opinion par la remarque que la tres-grande partie des 


grands Propriétaires ci devant privilégiés étant domiciliés 
hors & loin des lieux oú lenrs biens font litués, il feroit 


difhicile de les arteindre pour leur faire fapporter la conrri- 


bution que lP'on appeloit perfonnelle, & qui simpofoit au 
domicile, des anciens Contribuables. de 
“Quant à da partie du Projer de Décret tendant à autoriler 


Ja Capitale à impoler les habitans à Pinftant & dans la 
- méme forme des Provinces, lOpinant a dit que ce Décret 


n'abouulloit qu'a augmenter les impofitions qui font per- 
çues dans Paris, de toute la portion pour laquelle la três- 


gtande partie des riches Propriétaires ci-devant privilégiés, 


fuivant la Cour ou rélidant dans la Capitale , doivent con- 


tribuer au paiement des impórs répárris fur les Provinces 


oú les biens de ces Propriétaires font fitués, ce qui rendroit 


“Ja fupprellion des Priviléges prelqu'entiérement illufoire, 
«pour les Provinces. 


M. Biauzar infiltant far ce qu'il avoit dit dans la. 


Séance du 24 de ce mois, pour réduire lefter du Décret 
"aux ci devant Privilégics, quant aux ix mois de 1789; & 


à Pannée 1790, a fait remarquer que Pexécution du De: 
crer pourra avoir lieu, fans difhiculté , dans les Collectes 


ob illa deja été procedé à la confeétion des róles; qu'il 
fuffira d'y faire un róle addiwonnel de ce que les ci-devant 
Privilégies doivent fupporter, pour être portés au plein 


tarif, comme tous les autres Contribuables: le. montant 
duquel rôle fera déduir, en forme de décharge, [ur lê 


“total des Impofitions des anciens & des nouvéaux Con- 
“tribuables, ce qui pourra' trre fair par endoflement en 


marge du róle, & au marc la livre de chaque core. | 
“M. Emumety a appuyé les précédentes opinions qui ten- 
doient à faire impoler les ci - devant Privilegiés dans 
le licu de la fituation des Bicns; il en a démontré la 
néceiité, & il a propolé un Projet. de Decrét qui ne fe 
rapportojt qu'aux ci-devant Privilégiês. é! 
“La a éré accordte à ce Projer de rédaction), 
pretérablement à celui du Comité qu'il dégruilom, 
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M. Prieur a propofé, par amendement à ce Projet des * .. 
Décret, d'y comprendre les anciens Contribuables, tant .. 


ceux qui habitent des Villes abonnées, que fous autres 


impolés perfonnellement dans le lieu de leur domicile , . 


“pour les Biens qu'ils polsédent dans d'autres Collectes. 
M. Biauzat s'elt forrement récrié contre cet dmende- 


ment: il a dit qu'il avoit appuyé la Morion de M. Cernon | 


avec le zêle que devoit infpirer le confidérable avantage a 
la Province devoit en retirer, mais qu'il révoquoit fon 
adhéfion pour le cas: oú le Décret porteroit [ur les anciens 
Contribuables, pour 1789 & 1790, parce que le boulevei> 


lement qui en rélulteroit, feroit un malheur pour la 


Province. | 

L'Opinant a reconnu que ceux qui font cotifés . dans 
leurs domiciles: pour leurs propriétés foraines, n'y fup- 
portent; pas leur taux; & que les fommes payées en 
equivalent d'Impór par les Villes abonnces, ne font pas 
“non plus le jufte équivalent de ce que les Hibirans de 
ces Villes devroient payer pour contribution perfonnelle ; 
mais qu'entre deux inconvéniens il faur préférer le moin- 
dre. Il a fait remarquer que les opérations à faire pour 
décharger les Villes abonnées, des engagemens qu'elles 
exécutent, pour faire rranfporter [ur les Colleétes de la 


fituation des biens, la portion d'Impôr perfonnel que les 


Propriétaires font prélumés fupporter dans la Colleéte de 
leur domicile , il faudroir revenir fur les opérarions de 
département déja faites dans les Provinces; que cela en- 
trameroie des longueurs qui retarderguent le recou- 


vrement. de Plmpót le plus afluré, & dont le produir . 


elt fi vivement attendu par les befoins urgens de PEtat ; 
enfin VOpinant a fait remarquer que le moins-impolé , que 
¿prenoient pour motif ceux qui voudroienr étendre le 


Décrer aux anciens Contribuables , pourra étre pris en 


confidération , & réparé dans les répartitions qui feront 
faltes pour 
La queftion préalable a été propolée contre Pamende- 
ment de M. Prieur; plulieurs Membres Pont étendue à 
tous les autres amendemens qui avoientéré propoles, & 
p Allemblée a rejerté tous les amendemens ,- en 
quil n'y avoit pas licu de délibérer. “0 
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méme la confection, 


| | 6 é | 
Le Projer dé Rédaction de M. Emméry ayamt enfuite 


* Été mis aux voix a été adopté, & le Décrer a été ex- 


_primé en ces termes: 


« ["Aflemblée Nationale décrête, que l'Article II de 
» fon Décrer du 26 Septembre dernier fera exécuté felon 
» fa forme $ teneur; quien conféquence les ci-devant 
» Privilégios feront impolés pour les fix derniers mois 
» de 1789, & pour Pannée 1790, à railon de leurs 
» biens , non dans le lieu oú ils ont leur domicile , 
» mais dans celui oú leídits biens fomr fitués : & fera 
» le préfent Décrer incellamment prétenté à la Sanétion 
» du Roi, & envoyé fans aucun délai aux Municipalités 
» & autres Corps Adminiftratifs ». 


- M. le Préfident a levé la Séance à dix heures & quart, 


Lundi 30 Novembre, 10 heures du matin, 


- Aprês la leóture des Procês-verbaux des deux Séances de 
Samedi dernier , un Membre de l'Allemblée a dit qu'il y 
auroit injuítice à faire payer la capitation noble aux anciens 
Privilégiés dans leur domicile, en méme-temps qu'on les 
impoferoit au taux proportionnel des autres contribuables 


“dans les lieux od les propriétés font fitués; il a fait la Mo- 


tion de rendre un Décret à ce Íujet. 

Pluheurs autres Membres ont demandé que cette Motion 
fúr renvoyée à un ausre temps, & ils ont réclamé Pordue 
du jour. . W | | 

- L'honorable Membre, en adoptant Pajournement, a pro- 
polé de retarder julqu'a la décilion de 'Aflemblée fur cette 
Motion, la préfentation du Décret de Samedi foir à la 
fan 

M. Biauzat , en reconnoillant la juítice de la Motion, a 
dit que le: renvoi de la décilion fur ce point ne devoit pas 
retarder la fanction du Décrer du 28, qui eli arrendu dans 
les Provinces; que les róles de la capitation des Privilégiós 


ne font pas encore envoyés par le Confeil, 82 qu'on aura 


tout le temps néceflaire pour en empécher Pexécution, 


) 


. 
* 
> 
¿ 
A > 
+ 
4 
” 
? 
$ . 
+ 
. 
$ 
| 
” 
K 
E 
a 
* 


Je 


L'Alffembléee. peníé qu'effegivement cette difcullñion 


peut être renvoyée à un autre temps. 


ll a été fair leéture d'un grand nombre d' Adreffes qui 


contiennent toutes Padhéfion la plus formelle aux Décrets 

On a cru appercevoir dans les précédentes Séances qu'il 
(e diftribuoit plus de cent billers de tribune par jour; pour 
éviter cet inconvénient, il a été arréré que les Commis 


chargés de délivrer ces billets, tiendront une lifte exaéte 


des Députés auxquels ils en délivreront, qu'il ne pourra 
en éure délivré qu'aux Députés prélens, & que la lifte fera 
portée à M, le Préfident avant la fin de chaque Séance. 

Un de MM, les Secrétaires a annoncé que la Ville de 
Jollelin, en Bretagne , a fair un don de 4125 liv., outre la 


contribution patriotique du quart des revenus, á laquelle 


elle s'eft loumile. 


La leQure d'une Lettre écrite par un grand nombre 


dhabitans d'Ajaccio, en Corfe, aux Députés de cetre Ile , 
adonné occalion de rendre deux Décrets qui tiennent à 
la Conftirution. Voici cetre Lettre. 


LeTTRE des Membres de la Commune de Baftia , dans 
PIfle de Corfe, expofant l'adhéfion du Peuple de Corfe 
ala Conflitution Francoife. | 


MESSIEURS, 


« L'orage vient enfin d'éclater. Voici lerrécit três-précis 
du fair tragique arrivé entre les Bourgeois de Baftia & le 
Régiment du Maine. | 

» Le cing du courant, aprês en avoir auparavant pré- 


venu M. le Vicomte de Barrin, Comimandant de Corfe , 


toute la Ville s'eft alemblée dans PEglife Paroiliale de 
9. Jean, afin de procéder à Penregiftrement deyla Garde 
Nationale, Le Commandant lui-méme a bien voulu venir 
les Citoyens dans PEglife. Dans le temps que tous 
és Bourgeois étoient pailiblement entrés dans la Salle, on 
entend battre la générale , & auflitót on vient nous avertir 
que M, de Bouilly, Colonel du Régiment du Maine , à la 
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têre de fa Compagnie de Grenadiers, marchoit à droite; 
“&M. Tillonner , Capitaine, à la téte des Challeurs, à 
gauche, pour semparer de notre Saile, & pour nous en 
“chafler; 25 à 30 de nos braves Bourgeois , avec quelques 

fuhls , le font prélentés pour nous defendre ; mais à peine 


les Chafleurs , commandés par le fieur de Tiflonet, les ont- 


àls apperçus, qu'ils ont fait feu fur eux; nos Citoyens, en 
défendant leur vie à leur tour, láchent des coups fur la 
Troupe , & par ce moyen ils les ont obligés à rétrogader. 

» Ily a eu du lang répandu: favoir, deux Soldats tués, 


¿deux blellés, & M. Tiilonet, Capitaine , .eft lui»méme 


bleflé. Parmi les Citoyens il n'y a eu de tué que deux petits 
entans, qui ont cté mallacrés dans les rues à coups de 


“Baionnertes. Cette action barbare de la part des Soidats a | 
tellement révolté le Peúple, qu'elle Pa porté à s'emparer' 


de la citadelle, des magafins à poudre , des armes, & de 


tous les Forts de la Ville, fans que cependant, ( graces à | 


Dieu ) il en fot fuivi d'autres accidens ficheux. 


“» Aprésquol la Garde Nationale a éré enregiltrée, & tout. 
le Peuple a prété un nouveau (erment de fidelité à la Loi, | 
au Roi & à |! Aflemblée Nationale dans les máins de la 
Municipalité. Le Procês-verbal, contenant tous ces faits, 


“va vous arriver par le premier Courier; mais nous avons 
cru qu'il ny avoit pas un inftant à perdre pour vous pré- 
venir que dans toute VIfle, il y a une fermentation terri- 
ble dont la saule eft l'incertitude dans laquelle nous nous 
trouvons fur notre fort. L'on nous dit, tantór que on veut 


- nous garder fous le régime militaire aCtuel , tantôt que Pon 


va nous céder à la République de Génes; & notre inquiétude 
eft d'autant plus fondée que, julqu'a préfent, de tous les 
Décrers de 1'Affemblée ¡ n'y a eu denregiliré & publié 
que la: Loi Mat.ale, 


» Vous étes, Mellieurs, chargés par nos Cahiers de de- 


mander que l'Ifle de Corfe foit déclarée partie intégrante 
de la Monárchie, & nous ne pouvons vous le céler, nous 


ectte demande à PAMemblée Nationale, Vous avez beau 
nous dire que votre admillion, comme Dépurés, nous 
- déclare par le fair Province de France; cela ne fufht pas. 
- Le Miniftere nous a conquis par la force, & dapres un 


fompes três-étonnés de voir que vous ne préfentiez jamais: 


, 
> . » 
ñ 
| 
j 
PRE, , 
4 
yu 
És 
= 
¡$ 
? 
1 
+ 
| 
¿ 
4 
É 
. 
. 
- 
| > 
VA 
| 


 L'expreflion crime légal a été relevée par pluheurs 
- Membres. M. le Comte de Mirabeaa a expliqué que. 
- Yon voyoit bien ce qu'il entendoit dire, trouvant étonnant 
qu'on ne prit pas fes termes dans fon fens. M. le Vi- 
comte de Mirabeau lui a rézondu + Les oblervations contre, 
votre exprellion font fondées , puilque.vous' reconnoiflez, 
la né:efiré den donner Pexplication. '- 
Ona lu le Projerde Décrer, conçu en'ces termes:: 
4 que les Corlés qui, aprês avoir combattu pour la dé 
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Traité palfé avec la République de Genes; qui n'avoit nal-: 
lement le droit de céder. Pour notre súreté, & pour que NN 
“nous foyons François à jamais, ce qui eft notre unique A 
veu, il nous faut un Décrer de la Nation fur une demande É 
faire par vous, Meflieurs, qui éres nos Repréfentans libre=" . E 
ment & légalement élus. 
» Nous attendons votre réponfe avec le plus grand em-' E 
prellement, & foyez súrs qu'elle. décidera de la tranquillitê E 
» Aprélent tout va bien: la Milice Nationale monte la 18 
garde à la porte du Général , au Port & à la Citadelle, 82. E 
par-tout oú il y a beloin de fentinelles. pa ka 
Veuillez-bien, en attendant le Procês-verbal, repré- — 
fenter à Vauguíte Affemblée Nationale que nous avons 
pris les armes pour faire exécuter les Décrets , & que 
nous ne les quitrerons point qu'ils n'aient été exécutés. E: 
» Signés, GALEAZZINI , GUAZCO , MORATI, Membres he 
de la Commune de Baítia ». E o 
ll a éré fair plufeurs Motions & Amendemens, & fur “E 
la Motion de M. Salicetti , appuyée par M. le Vicomte de E 
Beauharnois , ila été décréré « que PIíle-de-Corfe fair partie | E 
» de PEmpire françois, que (es Habitans feront régis par, o 
» la même Conftitution que les autres François, & que E 
» dês ce moment. le Roi fera lupplié d'y faire parvenir 82 
» publier tous les Décrets de PAflemblée Nationale ». 
M. le Comte de Mirabeau a propolé de décréter que E 
les anciens Habitans de la Corfe, qui, aprês avoir com- . a 
batru pour leur liberté, fe font expatriés. par Peffer & la  - ul 
luite de la conquête de cette Ile par la France, & qui'ne NS 
feroient coupables d'aucun crime légal, pourront rentrer NN 
en Corfe , & dans tous les Droits de Citoyen. RE 
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lo 
» fenfe de leur libereé , le font expatriés par Peffer & les 
» Íuites. de la conquéte de P'l/fle-de-Corle , & qui cepen- 
» dant ne font coupables d'aucun délic déterminé par 
» la Loi, ne puiflent étre rroublés dans la faculté de 
» rentrer dans leur pays, pour y exercer tous leurs droits 
» de Citoyens Francois; & que M.le Préfident foit chargé 
- » de le retirer devers le Roi, pour fupplier la Majelté de 
> Pena , fans délai, tous les ordres convenables à cet 
» ODJET ».. | 


“Les mutmures de quelques per/onnes s'étant fair enten- 
dre à la leture de la premitre phrale, M. de Mirabeau 
qui venoit de lire le Projer de Décret, seit tourné de 
leur cóté, & a dit: vous ne voulez pas fans doute, que 
le mot de liberté fafle ici Peffer de Peau [ur les Hydro- 
phogues. | 
ser a demandé Vajournement de la queftion; il ja été 

Il a été enfuite propolé de retrancher la premitre 
phrafe; ce qui a été rejeté, ado 
L'Allemblée a adopté Pamendement propolé par M. 
Lavie , que les Corles qui rentreront préteront ferment : 
& enfuire la Motion a été décrété dans les termes ci-delfus. 
la été enfuite fair leóture d'une Lettre de M. le 
Garde-des-Sceaux à M. le Prélident, concernant la Sanc- 
tion donnée par le Roi à différens Décrets , portant avis 
de Penregiftrement du Décret qui ordonne que les Par- 
lemens refteront en vacations , dans tous les Parlemens 
du Royaume , excepté dans ceux de Pau, Rennes & Dijon, 
qui ont peut-étre enregiftré , mais qui nen ont pas en- 
core certifié. | 
M. Dubois de Crancé a demandé Pallignation d'un jour 
pour traiter des mefures à prendre afin d'empécher qu'il 
ne fe falle aucune exportation le bled par la Frontiére 
de Champagne. | 
Cet objer fera traité à la premitre Séance du (oir , avec 
celle de quelques difficultés relarives à la libre circulation 
des grains dans quelques parties de la Bretagne. 

On a lu la copie d'une Lettre écrite au Roi par le 

rand Maitre de Malthe, & communiquée par Sa Ma- 
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jelté à PAMemblée. Certe Lertre contient une réclama- 


rion contre le Décrer de P'Allemblée qui fupprime les 
dimes de l'Ordre Malthe. Nous inférerons cette Lettre dans 
notre premier Nunsêéro, 


M. Camus a pris occalión de certe Letrre pour faire la. 


Motion exprefle , que tous les établiflemens de POrdre de 
Malthe en France foient fupprimés. La Motion a été 
Porganilarion des Municipalités, - 
1'Article XXVIII du Projer du Comité de Conftitution 
a été propolé. M, Reubel a demandé que la deftiçution 
du Greftier des Municipalités na puille érre faite qu'aux 
deux tiers des voix , & que le choix n'en foir faitque 
par le Confeil général de la Commune. a 
Aprês une briéve difculhon, V' Article a été décréré 


comme il fuit: 


« Le Confeil général de la Commune, compofé tant 
» du Corps Municipal que des Notables, fera choix d'un 
» Secréraire-Greffier qui prétera ferment de remplir fes 
» fonétions avec fidélité , & qui pourra être changé, lorf- 
» que le Corps Municipal le jugera convenable, à la ma- 
» jorité des voix - ! Ros 

L'Article XXIX a été déerété, aprês un leger change- 
ment, comme ibíuit: | 


-« Le Confeil général de la Municipalité pourra auf, 
» fuivant les circonítances, nommer un Tréforier qui 
» pourra être changé de la même manitre que le Secré- 
» taire - Greer , en les précautions nécellaires 


“» pour la súreté des fonds de la Communauté ». 

Les Articles XXX, XXXI & autres, juíques & com- 
pris le XXXVIlle. du Projet du Comité, ont été luccef- 
fivement préfentés, & adoptés fans aucun changement , 
comme il fuir: . 


XXX. Les Citayens aétifs de chaque Communauté 


“nommeront par un feul (crutin de lite, & à la pluraliré 


relative des fuffrages , un nombre de Notables , double de 


celui des Membres du Corps Municipal 
- XXXI. Ces Notables feront choifis pour deux ans, & 
tenouvelés par moitié chaque année. Le fort determine ra 


ajournée , & PAllemblée a repris Pordre du jour fur 
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1i 
“ecux qui devront fortir à Pépoque de l'éledtion qui (uivra 
XXXI. ls formeront, avec les Membres du Corps 
Municipal, le Confeii général de la Commune, & ne 
feront appelés que pour les affaires importantes, ainf 
qu'il fera dit ci-aprês. 
XXXIIL Les Membres du Corps Municipal, ainh que 
les Notables , ne pourrout érre choilis que parmi les Ci- 
toyens éligibles de la Commune. + 
XXXIV. Les Alflemblées annuelles d'¿leétion le tien- 
dront dans tout le Royaume, le Dimanche d'apres la Saint- 
“Martin, fur la convocation des Ofhciers Municipaux. - 
XXXV. Si la place de Maire ou de Procureur de ka 
- Commune, ou de fon Subltirut, devient vacante par mort, 
demiflion ; ou autrement, il fera convoqué une Aflemblée 
extraordinaire des Citoyens aétifs, pour procéder à une 
nouvelle éleétion. | 
o “XXXVI. Dans les Villes oú I'Aflemblée générale des 
Citoyens actifs fera divilée en plufieurs Seétions, les feru- 
tins de ces diverles Seétions leront recenfés à la Mailon 
commune; le plus promprement qu'il fera pollible ; en- 
forte que les Ícrutins ultérieurs, s'ils fe trouvent nécelfaires, 
puillent (e faire dês le jour même, & le plus tard au len- 
demain. | 
XXXVII. Lorfqu'un Membre du Confeil Municipal vien- 
dra à mourir ou donnera fa démillion , ou fera deftitué ou 
ufpendu de fa place, ou paífera dans le Bureau Municipal, 
- àl fera remplacé de droit, pour le temps qui lui reftoit à 
remplir , par celui des Notables qui aura réuni le plus de 
fuffrages. | 
L'Article XXXVII a donné lieu à une difculion affez 
“étendue, Divers amendemens ont éré propofés. Les uns 
demandoient que les Membres fuflent tenus d'aflifter 
aux Aflemblées lous des peines d'amende , d'autres , que 
les ablens. fullent garans des délibérations comme les pré- 
Lens. M. Dubois de Crancé & M. Duport ont demandé 
qu'une Aflemblée fit fufilante , étant compofée de la 
.moitié des Membres -& un en fus. 
Cer amendement ayant été 'adopté , PArticle a paílé 


“comme il (uit: 
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XXXVI. La préfence des “deux tiets au moins des; 
Membres du Confeil Municipal fera nécellaire pour re- 
“cevoir les compres du Bureau ; & la prélence de la moitié 
“plus un, fera nécellaire pour prendre des Délibérations. 
L'Article XXXIX du Projet a également éré decreté avec 
la feule (uppreflion da mot maturelles, dans cette phrale, 
les unes naturelles & propres : Particle a été ainh ré- 
XXXIX. Les Corps Municipaux auront deux efpêces: 
de fonctions à remplir ; les unes propres aut Pouvoir 
municipal , les autres propres à Adminifltration géné- 
rale de P'tat, & deléguées par elle aux Municipalités, | 
L'Article XL du Projet relatif aux fonctions propres aux 
Municipalités , a été mis en délibération. 
M. Dupont a obfervé que toutes les fonétions propres 
aux Municipalités, n'étoient pas déterminées dans cer Ár- 
-, ticle; il a reclamé pour elles le droit de juger les perirs dif-: 
férens entre parriculiers, & dé prévenir par des conçiliations 
amiables les procés qui s'élévent entre E habitans. 
- M. de Saint-Fargeau-a propolé de déléguer expreflé- 
ment aux Municipalités les foins de pourvoir à la deftruc-- - 
tion de la mendicité, & à cer effer de les charger d'aviler 
.aux moyens de fournir du travail à ceux qui nen ont 
pas, & de foulager ceux qui: font dans Pimpuillance de 
travailler. 
-M. Target a répondu au premier Opinant que Pin- 
“Buencé des Municipalités dans le pouvoir judiciaire , feroir. 
traitée loríque 1'Allemblée s'occuperoit de Vorganilation 
de ce pouvoir. Il a répondu au fecond Opinant, que P'ad=. 
dition qu'il propofoit relativement à la deftruétion de la 
mendicite, rentroit dans les fonétions générales , atrribuées 
aux: Municipalités par Particle fuivant, 
Plulieurs autres Membres ont propolé des amende: 
“mens, fur leíquels on a réclamé la queftion préalable; 
& il a été décidé qu'il n'y avoir pas lieu, quant-à-préfent , 
à délibérer (ur tous les amendemens , excepró fur celui 
qui fubltituoirle mor nozamment , à celui ceft-ardire dans 
la derniére phrafe de Particle. 
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14: 
allé aus voix, & Particle XL a été décrété de ia manidre 
(uivante. 

¿XL. Les fonétions naturelles & propres au Pouvoir mu-. 
nicipal, fous la furveillance Vinfpection des 
adminiftratives , lont : 

«De régir les biens Se revenus communs des Villes 
Bourgs, Paroifles ou Commanautés ; 

De régler & d'acquitter celles des dépenfes locales qui: 
doivenit être payées des deniers communs ; 

De diriger & faire exécuter les travaux publics qui font 
àla charge de la Communauté ; 

D'adminiítrer les établiflemens qui appartiennent à la 
Gommune , qui font entretenus de fes deniers, oti qui 
font particuliêrement deftinés à Pulage des Citoyens dont 
elle eft compofée ; - 

De faire jouir les Habitans des avantages d'une bonne 
police, & notamment de la propreté , de la falubrité , de 
la súreré Se de la tranquillicé dans les rues , licux $ édi= 
fices publics. 


La Séance a été levée à trois heures: 


On fouferit , tous les jours, chez BAdDOUIN, Imprimeur 
de Aljemblicée Nationale, rue du Foin $. Jacques , 0% 


' Le prix eft de dix livres pour deux mois , franc de port y 
pour ha Province; neuf livres pour Paris. 
MM. les Députés & MM. les Soufcriptéurs du Procês- 
verbal de P'Affemblée Nationale continueront à ne payes 
que fix livres pour deux mois, 


Sur les Financés. 


-* Mémoire de M. Necker , fur une Bafique Nationale, 
> Diícours de M. le Comte de Mirabeau, dans la Séance. 


du 20 Novembre. 
¿A Rapport du Comité des Hinanese, par M. le Marquis 


de Mont efquiou. 
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15 
Bibliothôque du Roi, Rapport du Comité des Finances. 
“Adreffe des Actionnaires de q Caiíle d'Elcompre. 
_ Projet de M. le Vicomte de Macaye. . 
Projet d'un Trairé de Paix entre la Nation & le Clergé , 
contenant le leul moyen de rendre les Biens Eccléfiaftiques 
“utiles à VEtat, 
Motion fur un nouveau Régime des Finances , par M.. le 
Baron d'Allarde. 
Inftitutions d'une Caifle Nationale, tenant lieu de Panquiê 
Nationale, 
* Opinion de M. le Marquis de Gouy d'Arfy. Y 
* Motion de M. de Curt, Député de la Guadeloupe, , AU 
nom des Colonies réunies. 


Etat nominatif des Penfions ls au Tréfor-Royal. 


Penfions de vingt mille livres'8c au-deflus. Cetre pre- 
mitre clafle eft aétuellement en vente. 

La Soufcription de Pédirion in-4º. eft de ro liv., franc 
de port, pour cinquante feuilles. 


La Soufcription de Fin-8º, pour le mênie nombre de 


ro elt de 7 liv. 10 (ols. 
Lin-80. fe + (éparément 3 fols la feuille. 


MM. les Soufcripteurs au Procês-Verbal de 'Allemblée 
Nationale, font prévenus que tous les articles diftingués par 
une éroile, font partie de leur Soufcription , & quils 


pourront fe procurer les autres lans crainte de double 
“emploi, 


-. 4 


A Paris , chez Bavpovin , Imprimeur de L'ASSEMBLÉR 
NATIONALE, rue du Foin S. Jacques, Nº. 31. 1789, 
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